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AVANT-PROPOS 


Le présent mémoire est la deuxième publication de l'Association pour 
l'Étude de la Paléontologie et de la Stratigraphie houillères ayant trait au 
« Bassin houiller de Liège ». Le premier ouvrage relatif à ce bassin concernait 
son extrémité sud-occidentale, c’est-à-dire la concession de « Marihaye », limite 
ouest du « synclinal de Seraing ». Nous présentons aujourd'hui un travail qui 
se rapporte à son extrémité sud-orientale, soit aux concessions de « La Minerie », 
« Herve-Wergifosse », « Micheroux » et « Hasard-Micheroux », concessions qui 
se situent dans la région orientale du massif de Herve. 

L'exploration de ces concessions a été entreprise par M. H. Cuaunorr dès 
1944 et poursuivie par lui au cours des années suivantes. L'interprétation des 
observations et la synthèse des résultats ont été effectuées en collaboration par 
MM. H. Cauporr et Cn. ANcIoN. 

Ce travail n'a pu être mené à bonne fin que grâce à l'appui bienveillant de 
MM. les dirigeants des Sociétés charbonnières exploitant les quatre concessions 
précitées et aux facilités qu'ils ont accordées aux chercheurs de l'Association. 
Nous les en remercions vivement. 

Nous exprimons aussi notre gratitude à M. Maurice Guérin, Inspecteur 
Général des Mines, dont l'appui nous à été précieux, et à M. Émice Humgzer, 
qui a mis généreusement à notre disposition sa grande expérience et ses nom- 
breux documents, dont certains inédits et qui ont servi, notamment, à la confec- 
tion de la planche LE 


* 
* * 


Les matériaux paléontologiques récoltés au cours des explorations ont été 
étudiés au laboratoire par M Yvonxe Wizuière, pour les éléments de la flore et 
par M. Anpré PASTIELS, pour les éléments de la faune non marine. 

M. Fécix Demaxer a bien voulu se charger de la détermination des éléments 
de la faune marine recueillie. Nous l’en remercions très sincèrement. 
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ÉTUDE GÉOLOGIQUE DU BASSIN HOUILLER DE LIÈGE 
LE MASSIF DE HERVE 


Région orientale 


INTRODUCTION 


Le massif de Herve constitue la partie sud-orientale du bassin houiller de 
Liège. On sait que celui-ci est divisé longitudinalement par une zone anticlinale 
dite anticlinal de Flémalle dans la région occidentale, et anticlinal de Cointe et 
de la Chartreuse dans la région orientale (). Au Nord de cette aire anticlinale 
s'étend, sur toute la longueur du bassin, le synclinal de Liège; au Sud, on 
distingue le bassin de Seraing, à l'Ouest, et le massif de Herve, à l'Est. 
| Les anticlinaux de Flémalle et de Cointe-la Chartreuse s’ennoient tous 
deux vers la zone centrale du bassin houiller; celle-ci constitue donc une aire 
d'ennoyage, provoquée par le passage d’un synclinal transversal, orienté 
NNW-SSE, appelé synclinal du Horloz. En cette région (Tilleur-Seraing), les 
synclinaux de Liège et de Seraing communiquent largement et sont pratique- 
ment confondus. 

Le synclinal du Horloz est suivi, à l'Est, par un autre pli transversal, de 
même orientation, l’anticlinal de Bressoux. « C’est sur la retombée vers le Nord- 
Est de ce pli transversal que se développe le bassin de Herve » (°). 

De ce fait, le massif de Herve est séparé du synclinal de Liège par l’anti- 
clinal double de Cointe et de la Chartreuse, qui s'élève et acquiert de plus 
en plus d'ampleur vers l'Est; il est séparé du bassin de Seraing par l’anticlinal 
transversal de Bressoux. C’est ce qui explique que ses relations avec les autres 
parties du bassin houiller de Liège soient encore quelque peu obscures et aient 
fait l’objet de controverses. 

Le massif de Herve est constitué d’une série d’écailles empilées (*). On en 
a déduit qu'il constitue, dans sa totalité, un massif charrié et qu'il repose sur 


C) FOURMARIER, P., 1910, p. 25; HUMBLET, ÉM., 1941, p. 357; Ip., 1947, p. 49: 
HUMBLET, ÉM. et ANCION, CH., 1949, p. 379. 

(2) HUMBLET, ÉM. et ANCION, CH., 1949, p. 379. 

(5) In., 1949, p. 379. 
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le bassin de Liège proprement dit par l'intermédiaire d’une faille de charriage : 
celle-ci serait la faille des Aguesses (”). D’autres auteurs, au contraire, ont sou- 
tenu que la faille des Aguesses n’a ni cette importance, ni ce rôle, et que le massif 
de Herve se relie normalement, sans l'intermédiaire d'accident tectonique de 
grande amplitude, aux autres parties du bassin houiller, dont il n’est séparé 
que par les zones anticlinales définies ci-dessus (°). 


Il n'entre pas dans le cadre de cette étude de discuter cette question. Nous 
nous bornerons à rappeler que les découvertes les plus récentes n'ont guère 
éclairci le problème, en ce sens que les éléments recueillis peuvent être utilisés 
comme argument à l’appui de l’une et l’autre des deux thèses en présence. En 
effet, les levés effectués dans la vallée de la Berwinne et. dans la région de 
Booze (Barchon) ont montré, d’une part, que l’anticlinal de Cointe et de la 
Chartreuse est une entité importante et d’origine très ancienne, puisqu'on y 
constate une profonde lacune stratigraphique d'âges dinantien et namurien 
inférieur (°), et, d'autre part, que cette entité tectonique est affectée d’une faille 
de charriage importante — la faille d'Asse — qui pourrait jouer le rôle assigné 
par M. P. FourMARIER à la faille des Aguesses, ou même être le prolongement 
oriental de la faille des Aguesses elle-même (7). 

Quoi qu'il en soit, le massif de Herve doit être séparé du massif de la 
Vesdre, qui le flanque au Sud, par une autre faille de charriage, prolongement 
probable de la faille Eifelienne ou charriage du Condroz, laquelle constitue, 
comme on sait, la limite géologique méridionale du bassin houiller de Liège. : 
Le bord sud du massif de Herve étant affecté de plusieurs charriages importants, 
la question se pose de savoir laquelle de ces failles pourrait représenter le prolon- 
gement de la faille Eifelienne. D'une étude approfondie de M. Ém. Humszer (°), 
il résulte que la faille de Saint-Hadelin, la plus méridionale de ces failles de 
charriage, est aussi la plus importante quant au rejet (8.000 m environ); iül 
semble donc que ce soit elle qui joue, au bord sud du massif de Herve, le rôle 
de la faille Eifelienne. 


Vers l'Est, le massif de Herve se relève progressivement, amenant en affleu- 
rement, tout d’abord le Namurien, notamment dans la partie orientale de: la 


*) FOURMARIER, P., 1910, pp. 105-106 et 1925, pp. 46-47. 

5), DESSARD, N., 1912, p. 395; RENIER, A... 14919, p. 88; HUMBLET, ÉM., 1920, p. 45. 

5) ANCION, CH., VAN LECKWYCK, W. et UBACHS, G., 1943 « et 1943 b, pp. 314-315 et 324;: 
FOURMARIER, P. ef RAUCQ, P., 1944, pp. 78-79. 


7) Rauco, P., 1942, p. 82; UBAGHS, G., 1943, p. 115; ANCION, CH., VAN LECKWYCK, W. 
et UBAGHS, G., 1943 db, pp. 315-318 et 325-327; FOURMARIER, P. et ANCION, CH., 1945, pp. 295- 
298. 


$) HUMBLET, ÉM., 1942, p. 167. 
P 


SUOISS22U09 8p SajIW7 — 4 
Sa9/PNJ? SUOISS22U02 Sep SJIUI7 pe € 
UOISSSOU09 8D WON FAININ 000 001: 9T[P 404 
sobopuoG 
24/A1390 US sebel 
SUOIAN|]D 72 SUIDH8)-S3J0)} 
JVSW9IN8) 140 US 18/IN04 UIDIJ2 


HANHOAT 


RS ELSES - AävVSvH 


CET 3H9INW ET \ 


: 


U2jsW 2p 2bopuoc@ 


VW ZHOINVId 


8 LE MASSIF DE HERVE : RÉGION ORIENTALE 


concession de la Minerie, comme nous le montrerons ci-après, puis le Dinan- 
tien, dans la région de Plombières et de Moresnet. | 


# 
* # 


Le massif houiller du Pays de Herve est couvert d’une série de concessions, 
la plupart de grande étendue, et est activement exploité. Ces concessions sont, 
de l'Est vers l'Ouest : 


la concession de la Minerie, exploitée par la S. A. des Charbonnages Réunis de 
la Minerie; 

la concession de Herve-Wergifosse, exploitée par le siège de José de la S. A. des 
Charbonnages de Wérister; 

la partie méridionale de la concession Hasard-Cheratte, partie que nous dési- 
gnerons, dans la suite de ce travail, par le vocable « Hasard-Micheroux » 
et qui est exploitée par les sièges de Micheroux et de Fléron de la S. À. des 
Charbonnages du Hasard; 

la concession de Micheroux, exploitée, jusqu'à tout récemment, par la $S. A. du 
Charbonnage du Bois de Micheroux; 


la concession de Quatre-Jean et Pixherotte, exploitée par la S. A. du Charbon- 
nage des Quatre-Jean, de Retinne et Queue-du-Bois; 

la concession de Wérister, exploitée par les sièges de Romsée et de Homvent 
de la S. A. des Charbonnages de Wérister. 


La partie septentrionale de la concession Hasard-Cheratte, exploitée par 
le siège de Cheratte de la S. A. des Charbonnages du Hasard, et la concession 
d'Argenteau-Trembleur, exploitée par la S. A. des Charbonnages d’Argenteau, 
quoique situées également dans le Pays de Herve, exploitent des gisements qui 
ne font pas partie, géologiquement, du massif de Herve. Ces gisements, en 
effet, situés au Nord de la zone anticlinale de Cointe et de la Chartreuse, appar- 
tiennent au synclinal de Liège. 


Dans la présente étude, nous examinerons exclusivement les gisements 
situés dans la région orientale du massif de Herve, c’est-à-dire à l'extrémité Est 
du bassin houiller de Liège, à savoir : 


les gisements des concessions de la Minerie, de Herve-Wergifosse, de 
Hasard-Cheratte (partie méridionale, dite Hasard-Micheroux) et de Micheroux. 


CHAPITRE PREMIER 


Description systématique des terrains étudiés. 


L'étude que nous présentons, entreprise dès 1944, est basée sur l'examen 
direct, dans les travaux souterrains, des formations houillères. Après étude du 
matériel récolté, il fut procédé à de nombreux prélèvements massifs, pratiqués 
dans les bancs fossilifères considérés comme les plus intéressants des points de 


vue paléontologique et stratigraphique. 
Dans le texte, nous avons adopté l’ordre suivant : 


Stratigraphiquement, les stampes sont décrites en allant des bancs inférieurs 
vers les bancs supérieurs; 

Géographiquement, les concessions ont été étudiées dans le sens Est-Ouest 
depuis la Minerie, à l'Est, jusqu’au Hasard, à l'Ouest. 


CONCESSION DE LA MINERIE. 


DESCRIPTION GÉNÉRALE. 


La concession de la Minerie couvre une superficie de 1.867 ha: le gisement 
qu'elle renferme constitue l'extrémité orientale du massif de Herve. Aussi, 
certaines parties de cette vaste surface, notamment dans les régions de l'Est et 
du Sud, sont-elles occupées par du terrain improductif : base du Westphalien 
et Namurien. Sur une grande fraction de la concession, le terrain houiller est 
recouvert par les formations subhorizontales du Crétacé et, localement, de 
l’'Oligocène. 

La concession est traversée par plusieurs failles transversales assez impor- 
tantes, de direction Nord-Sud et de nature manifestement radiale, localisées 
dans la partie orientale de la concession : ce sont, d'Ouest en Est, les failles 
Monty, Mouhy et d'Ostende. Ces failles sont d'âge récent. H. Forir a pu con- 
stater qu'elles affectent les formations crétacées (assise de Herve, Cp2) et estime 
qu'elles doivent recouper également les dépôts tertiaires (°). 


(°) For, H., 1906, pp. 168-169. 
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On peut done subdiviser le gisement de la concession de la Minerie de la 
façon suivante : 4 


1. Massif situé à l'Ouest de la faille Monty; 

2. Massif compris entre les failles Monty et Mouhy; 

3. Massif compris entre les failles Mouhy et d’Ostende; 
4. Massif situé à l'Est de la faille d'Ostende. 


La concession a été exploitée anciennement par plusieurs petits puits, 
dispersés dans la campagne et pour la plupart abandonnés aujourd'hui. L'extrac- 
tion est actuellement concentrée au siège de Battice, dont-le puits atteint la 
profondeur de 320 m (soit la cote + 6 m par rapport au niveau de la mer). 


CONFIGURATION DU GISEMENT. 


C’est dans le massif situé à l'Ouest de la faille Monty que se fait encore la 
plus grande partie de l’exploitation. Cette faille affecte l'ensemble des couches 
du gisement dans la méridienne située à 900 m environ à l'Est du puits 
d'extraction. 

La direction générale des couches dans cette partie du gisement est NE-SW, 
faisant un angle de 50 à 60° avec le Nord vrai. 

Le gisement est d’allure paisible. Peu profond, en raison de sa situation à 
l'extrémité orientale du bassin houiller, il consiste en un simple synclinal très 
aplati. Le versant nord de ce synclinal est formé de longues plateures à pen- 
dage sud, entrecoupées cependant de quelques ondulations. Celles-ci se mar- 
quent plus nettement dans la région de la méridienne du puits, au point d'y 
devenir de véritables plis à flancs fortement inclinés. Le versant sud du syn- 
clinal, de faible développement, est redressé jusqu’à la verticale (voir PI. IF, 
coupe 1). Encore peu connu, ce flanc doit être, vers le haut, cisaillé par la 
faille de charriage dite faille des Xhawirs. 

Le massif compris entre les failles Monty et Mouhy est moins bien connu; 
des travaux de reconnaissance y sont actuellement en cours. Ce massif a subi, 
par rapport au massif ouest, un affaissement relatif variant de 30 m, dans la 
région nord de la concession, à 95 m dans la région sud (”). Les couches y 
présentent une allure générale analogue à celle décrite ci-dessus; les plis secon- 
daires se montrent cependant plus aigus. Ce massif est affecté, dans sa partie 
ouest, par une faille satellite de la faille Monty, située 100 à 200 m à l'Est de 
celle-ci. Le rejet de cette faille accessoire, de sens vertical, consiste également 
en un affaissement relatif de sa lèvre orientale, de l’ordre de 30 m (”). 

La faille Mouhy, limitant ce massif vers l'Est, paraît être essentiellement 


(9) (1) ANCION, CH. et ÉVRARD, ÉM., inédit. 
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un décrochement horizontal, dont l'amplitude atteint une centaine de mètres. 
Cette faille présente cependant un certain rejet vertical, de 10 à 30 m environ, 
dont l'effet est de relever le massif situé à l'Est (?). 


La faille d'Ostende, très voisine de la limite orientale de la concession, double 
la faille Mouhy, dont elle est fort rapprochée. Cette faille paraît être très impor- 
tante : elle présente un rejet horizontal de l’ordre de 200 m et a produit, au 
surplus, un léger mouvement de bascule du massif situé à l'Ouest (!). 

Dans l'ensemble, on voit donc que les massifs compris entre les failles 
Monty et d'Ostende constituent un graben, affecté lui-même de failles radiales 
accessoires (1°). 


TERRAINS DE RECOUVREMENT. 


On sait que sur les plateaux du Pays de Herve, les formations sénoniennes 
reposent sur le terrain houiller suivant une surface faiblement inclinée, qui se 
situe, aux environs de la localité de Battice, à la cote 260 m environ. Les vallons 
approfondis au-dessous de ce niveau montrent donc des affleurements de forma- 
tions westphaliennes ou namuriennes, tandis que les sommets cachent leur 
substratum sous les terrains de recouvrement. 


Dans la coupe du puits du siège de Battice, les « morts-terrains » atteignent 
une épaisseur de 72 m et présentent la succession suivante, de haut en bas : 


Argile à silex (résidu de décalcification de la craie) … 20,00 m. 
HUM ASIE NOUVENES CDS OO . 20,00 m. 
Marne plaucontière (assise de Herve : Cp?) … … …. … 29,00 m. 
Pablenassise dre la- Chapelle :"Cp1).…. …. … …. ... 3,00 m. 


En différentes fouilles effectuées dans la région (fort de Battice, couvent 
de Herve, ferme Piron), l'argile à silex présentait une puissance de 12 à 14 m. 

Localement, on constate la présence de lambeaux de sables tertiaires, 
probablement d'âge oligocène (°°). 

L’allure de ces terrains de recouvrement est voisine de l'horizontale : on 
constate une légère inclinaison, de l’ordre de 45” à 2°, vers le Nord-Ouest. 

Deux niveaux aquifères ont été repérés dans le puit de Battice : l’un dans 
la craie, à 33 m de profondeur; le second dans le sable, à 72 m de profondeur. 

La surface supérieure de la craie est d’allure extrêmement irrégulière et 
capricieuse; de multiples poches de dissolution affectent le massif crayeux et 
se sont remplies, par affaissement, de matériaux provenant des formations 


(2) (4) ANCION, CH. et ÉVRARD, ÉM., inédit. 
(:) ForiIR, H., 1906, p. 169; ANCION, CH. et ÉVRARD, ÉM., inédit. 
(5) Forir, H., 1906, p. 167; MacaR, P., 1937, p. 228; In., 1947, pp. 313 et 316. 
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surincombantes : argile à silex et parfois sables oligocènes (*). Ce phénomène 
a une incidence marquée sur la morphologie de la région et sur l'aspect du 


paysage (7). 


DESCRIPTION DES TERRAINS RECOUPÉS PAR LES TRAVAUX DU FOND 
AU SIÈGE DE BATTICE. 


La stampe qu'il nous a été possible d'explorer dans la concession de la 
Minerie s'étend depuis les formations surplombant d’une quinzaine de mètres 
la couche Grosse jusqu'aux bancs gisant à 36 m en stampe normale sous la 
couche Xhorré. TP 

nn Pia cette suite appartient à à la Dre inférieure du West- 
phalien À, c’est-à-dire à la subdivision dénommée en Belgique assise de Châtelet. 
Les formations étudiées ont une puissance totale de 280 m environ. 

Les recoupes ayant servi à l'établissement de l’échelle stratigraphique du 
gisement se situent toutes à l'Ouest de la faille Monty. Ce sont, principalement, 
les ouvrages suivants, dont nous avons dressé nous-mêmes les coupes détaillées : 


1. Pour la stampe située sous la couche Xhorré, le travers-bancs Sud au 
niveau de 320 m et les travers-bancs des tenues d’eau sous le niveau de 820 mm; 

2. Pour la stampe comprise entre les couches Xhorré et Saint-Nicolas, le 
travers-bancs descendant au niveau de 250 m; 

3. Pour la stampe comprise entre les couches Saint-Nicolas et Fornay, le 
travers-bancs Nord au niveau de 189 m; 

4. Pour la stampe comprise entre les couches Fornay et Grosse, le travers- 
bancs Sud au niveau de 143 m. 


I. — Étude détaillée de la stampe partielle reconnue sous la couche Xhorré. 


Comme nous venons de le dire, cette stampe a été recoupée par le travers- 
bancs Sud à 320 m et les travers-bancs creusés sous le niveau 320 en vue d'établir 
un réservoir pour les eaux d’exhaure. 


Puissance 
en mètres. 
Schiste gris, compact, de rayure grise, zoné, finement micacé; cf. Schizodus sp. … 2,00 
Schiste gris, compact, de Lapnie grise, ZOné, RE M micacé; PR SPp., ; 
B'UEUTIODSTS CSD TER ET NRC RES ee a VS SEC) 


Schiste gris, compact, de rayure grise, zoné, re micacé; & Ro squami- 
formis PHILLIPS, Sénguinoltes SD ONE CRE RCE 


(4) MacaR, P., 1947. 


(7) ÉVRARD, ÉM., 1945, pp. 185 et 190-193; FOURMARIER, P. et ANCION, CH., 1945, 
p. 313; ÉVRARD, ÉM., inédit. 


(*) RENER, A., 1919, p. 86. 
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Puissance 
en mètres. 
Schiste gris, compact, de rayure gris clair, zoné, comprenant des intercalations de 
schiste grisâtre plus foncé, plus lancement micacé : SEE 1:00 
Schiste gris, compact, de rayure grise, finement micacé; cf. non es 
tus HIND ET CRE al EE Rte 0060 
Schiste gris, compact, de rayure grise, zoné, finement et irrégulièrement micacé: 
Schizodus carbonarius SOWERBY (rares). 2 ce M LATE 
Schiste noirâtre, compact, assez doux, de rayure grise et grasse, pauvrement micacé; 
Schizodus sp., débris indéterminables … ot LL 0 
Schiste gris assez foncé, compact, de rayure grise, pauvrement micacé: cf. Schi- 
zodus sp., Aviculopecten sp., cf. Streblochondria hertzeri (MEEK) … 1,40 
Schiste noirâtre, compact, de rayure grise; quelques débris végétaux indétermina- 
bles; Conularia crustula WHITE NET Vs 7 à 1,10 
M. A. RENIER avait déjà signalé l’existence de ce niveau marin (!). 
Schiste noir, compact assez fin, de rayure grise, plus ou moins micacé, carbonaté … 3,00 
Schiste noirâtre, compact, dur, de rayure grise, zoné, à certains Fire finement 
micacés, d’ Fu. l’étant plus largement, carbonaté … L ; _ 1,45 
Schiste noir, doux, de rayure gris-brun et grasse, finement et abondamment micacé, 
carbonaté s0eN 6e NÉE RES TE 1,10 
Schiste gris assez clair, nt fin, de rayure grise, médiocrement micacé … 1,00 
 Schiste noirâtre, fin, de rayure gris-brun et grasse, zoné, très finement micacé, 
carbonaté; débris de coquilles indéterminables PRE DS LR EMENETE) 
Schiste psammitique, zonaire et carbonaté, à lits gréseux; quelques débris de 
coquilles indéterminables D à nt de 7 
Schiste psammitique, compact, de rayure grise; débris de coquilles indéterminables. 0,90 
Schiste psammitique assez clair, zonaire, à lits gréseux et à intercalations de schiste 
fin, de rayure grise; Anthracomya cf. lenisulcata TRUEMAN, a Sp.; Sca- 
pellites cottoni PRUVOST Cd jo mes 5 A ÉD) 
Schiste psammitique noirâtre, zonaire, à lits gréseux, finement et AREAS 
micacé, carbonaté, renfermant des a ion. de schiste fin, Anthracomya sp. 
(dont un individu de forme trapue), Naïadites sp. (de petite taille, rare) … 0,70 
Schiste psammitique, zonaire, carbonaté, à lits gréseux et à d’autres plus schisteux, 
fins, noirâtres; Anthracomya sp. : SR SL tee FOLO0 
Schiste foncé, compact, de rayure grise et grasse, zoné, micacé, carbonaté; Anthra- 
comya lenisulcata TRUEMAN (bon exemplaire), Dh sp. (forme trapue), 
Naiadites sp. (deux, de petite paille); écaille de Poisson … a de Que 010 
Schiste psammitique foncé, de rayure grise, abondamment micacé, carbonaté: 
Anthracomya lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya cf. lenisulcata TRUEMAN, Anthra- 
comya Sp. CR Ce de RTS PR SOS MES ER 0,70 
Schiste psammitique, a c de rayure grise, Rat micacé, à fines inter- 
calations gréseuses; Anthracomya sp. (colonies de jeunes individus) … 1805 
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Schiste gréseux gris, compact, micacé; débris de coquilles indéterminables CRD 
Schiste légèrement gréseux gris, assez foncé sur certains joints, compact, abondam- 
ment micacé; veinules de calcite; Anthracomya sp. et débris de se indéter- 
A DLES PU SENS PENSE RER RARE Me 00) 
Schiste gris, compact, de rayure grise, micacé . renfermant des nr plus fins, 
plus foncés et non micacés; Anthracomya lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya ci. 
lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya sp. (jeunes individus), Naiadites sp. (de ps 
taille), débris de coquilles indéterminables; écaille de POISSON Ce 0,30 
Schiste gris, compact, assez fin, finement micacé, carbonaté, certains De mon- 
trant des débris végétaux et d’autres couverts de coquilles; Neuropteris gigantea 
STERNBERG; Anthracomya lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya cf. lenisulcata TRUE- 
MAN, Anthracomya williamsoni (BROWN), he sp. (jeunes individus); 
céphalothorax d'Arthropode : Belinurus sp. (°°) .… .… .… ……. 0,90 
Schiste noirâtre, devenant gris vers le haut, de rayure grise, compact, finement 
micacé, carbonaté; Anthracomya lenisulcata TRUEMAN, FRENnE sp. (jeunes 
individus, un spécimen de forme trapue) …. .…. .… .… = En 0.00 
Schiste gris, compact, de rayure grise, zoné, micacé, ne nombreux débris 
végétaux sur certains joints : Calanutes sp. Mariopterss acuta (BRONGNIART), Neu- 
ropteris gigantea STERNBERG, Sphenopteris sp.; Anthracomya lenisulcata TRUEMAN, 


Anthracomya sp., Naiadites sp. (une), débris de coquilles indéterminables … .…. 1,45 

Schiste psammitique gris, micacé, à lits gréseux, plus ou moins abondamment 

micacé selon les joints .… … EE SEUL 

Grès très dur; quelques débris oouue versé ‘le SOmimet, 2 2. 200 MS ONENNNONNS 

MUR DE LA COUCHE XHORRÉ : Sciriste à radicelies LL LOMNPN E S 
Il. — Étude détaillée de la stampe comprise entre les couches Xhorré 


et Saint-Nicolas. 


Cette stampe a été étudiée dans le travers-bancs descendant au niveau de 
250 m. 


Puissance. 

en mètres. 

Couche Xhorré . 24400008 Mi reel UE SR M 
Faux-mur ae bu 8e act LANTERNE EE 
Charbon dur .… … 0 a tte Pete IP RARE COM FC TRR E DR SRQNE 
Charbon finement nn. 3 le RE ADM ORNE 


TOIT DE LA COUCHE XHORRÉ : Schiste foncé, fin, de rayure brune; débris végétaux, 
souvent charbonneux : Calamites sp., Neuropteris gigantea STERNBERG, Spores, 
Stigmaria sp.; Lingula mytilloides SOWERBY; Anthraconauta Sp.; Ostracode .… .…. 1,40 
Schiste gris. fin, de rayure grise, carbonaté, devenant progressivement psammi- 
tique; quelques débris végétaux : Neuropteris gigantea STERNBERG, Aulacopteris sp, 3,10 


GTÈS au à ne ae ut one es ET eee Dee D 


(*) Détermination due à M. V. VAN STRAELEN. 
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végétaux indéterminables; Anthracomya sp. et débris de coquilles indéterminables. 


(°) REMER, A., 1919, p. 86, et PRuvOST, P., 1930, pp. 229 et 231. 
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Puissance 

en mètres. 
Schiste assez Îin, de rayure grise et grasse, carbonaté, devenant psammitique vers 
le haut et renfermant alors des joints noirâtres abondamment micacés … 1,00 
Psammite gréseux, zonaire, certains joints noirâtres.. LE TU 21 
MUR DE LA PREMIÈRE VEINETTE SUR XHORRÉ : Schiste re de cos à 0,60 
Première Veinette sur Xhorré … RS ram adeste Loir 0:18 
TOIT DE LA PREMIÈRE VEINETTE SUR XHORRÉ : Schiste foncé, fin, de rayure grisâtre et 
brune vers le contact, à nodules carbonatés; quelques débris A es : Lycopodiale; 

- Carbonicola sp. (une), Anthraconauta minima Le non ne, Anthraco- 
nauta sp.; Spirorbis sp.; Ostracodes AL AE M ME 0 00 
MM. A. RENIER, et P. PRUVOST ont ee dans ce toit, la présence de de 

nicola robusta SOWERBY et de Carbonicola acuta SOWERBY (2°). 
Schiste gris, fin, de rayure grise et grasse, zoné, très finement et médiocrement 
micacé, carbonaté : Sphenopteris sp.; débris de coquilles indéterminables 1,00 
Grès US nus à : D 2,50 
MUR DE LA DEUXIÈME VEINETTE SUR XHORRÉ : Schiste ; à TS me 3,00 
Deuxième Veinette sur Xhorré RO dc on 0,15 
TOIT DE LA DEUXIÈME VEINETTE SUR XHORRÉ : Schiste foncé, fin, de rayure brune, 
faiblement et très finement micacé; enduits sulfureux et efflorescences de gypse; 
Stigmaria sp.; Ostracodes; débris os urohyal de Poissons … É SR el O0 
MUR DE SOTTE-VEINE : Schiste d’abord psammitique et devenant de ie en Ve 
argileux vers le haut; à 1 m de la couche, le mur renferme un filet charbonneux de 
0,03 m; radicelles étalées ou implantées … 4,50 
Couche Sotte-Veine 0,68 
OS OO 2 uen, « Us ie ue. … 0,30 Im. 
RO RE OR CO «ie .…  ... 0,10 M, 
Charbon brillant . A . . …. ... 0.98 m. 
Torr DE SOTTE-VEINE : Schiste foncé, fin, de rayure brune, à enduits sulfureux; 
débris végétaux souvent charbonneux : Lcopodiale Fa MORTE 0,70 
Schiste noir, assez fin, de rayure grisâtre et grasse, carbonaté; Do motilloites 
SOWERBY AVE $ : 0,70 
Schiste identique; bre de ile De sc inables As 1,00 
Schiste gris, de rayure grise, carbonaté; Anthracomya sp. ne : 0,70 
Schiste gris assez foncé, de rayure grise, pauvrement et finement micacé, à lits et 
nodules carbonatés; Areconux sp., débris de coquilles et débris D indéter- 
minables AT PT RE : A (ee ; 2,10 
Schiste gris, de rayure grise, cdi micacé , Fame cf. Ne Sp. 0,50 
Schiste gris, de rayure grise, micacé, carbonaté, à certains joints noirâtres; Lust 
145 
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Puissance 
en mètres. 


Schiste psammitique gris, de rayure grise, zoné, abondamment micacé, carbonaté, 
à certains joints noirâtres; quelques débris végétaux : Mariopteris acuta ne 
GNIART), Nevropieris .giganten STERNBERG NE CT 1 0450061840 
Schiste psammitique gris, de rayure grise, très dur, zonaire, es Spies 
nopteris sp., débris de fougère indéterminable; Anthracomya ci. lenisulcata 


TRUEMAN, Anihracomya Sp. D SO ET 
Schiste psammitique gris, de rayure grisâtre, dur, zonaire, carbonaté, à enduits 
charbonneux; Calamites sp., débris végétaux indéterminables …. .…. …. ..…. .…. 2,20 
Épaisse stampe gréso-psammitique .… À FRE EE OP PR TORTUE 
MUR DE LA COUCHE SAINT-NICOLAS : Schiste a à radicelles SE 1,00 
Couche Saint-Nicolas … 222257 ch I EN INR 
Faux-mur … AT AU SM END D ÆREON 
Charbon dur et brillants pluie ou moins s bauré A GORE AS OISSATTE 


TOIT DE LA COUCHE SAINT-NICOLAS : Schiste assez foncé, fin, de rayure grise et grasse, 

à nodules carbonatés; Lingula mytilloides SOWERBY .… . 0,40 
M. À. RENIER a signalé l'existence de ce niveau marin et a Fe . V on sur 

l'intérêt stratigraphique de ce repère (?!). 


III. — Étude détaillée du toit de la couche Sotte-Veine. 


Le toit de cette couche a pu être étudié minutieusement dans le travers- 
bancs Nord au niveau de 189 m, où elle est recoupée à la cumulée 383 m. 

La succession des bancs, au-dessus de la couche, se présente comme suit, 
de bas en haut : 


Puissance 
en mètres. 


TOIT DE LA COUCHE SOTTE-VEINE : Schiste foncé, fin, de rayure grisâtre et grasse, 
à taches de pyrite terne, à enduits sulfureux, à efflorescences de gypse. Lingula 
muytilloides SOWERBY, Lingula sp.; Anthracomya cf. lenisulcata TRUEMAN, Anthra- 
comya Sp., Anthraconauta minima (Hip, non LUDWIG) (dont certaines en colonies 
et en ronde bosse), Anthraconauta Sp.; Ne sp., Cf. Rhabdoderma sp.; 
écailles et plaques de Poissons … … ST CR ES 


HAUT-TOIT DE LA COUCHE SOTTE-VEINE : Sthiste gris, fin, de rayure grise pr grasse, à 
nodules carhbonatés et à taches de pyrite terne; Ds sp. et débris végé- 
taux indéterminables; Lingula mytilloides SowerBy, Lingula sp.; Anthracomya 
lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya cf. lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya sp., 
Anthraconauta minima (Hip, non Lupw16) (dont certaines en colonies), Anthraco- 
nauta sp.; débris de coquilles indéterminables. On peut observer sur un même 
ioint : Lingula mytilloides et Anthracomya sp. ou Anthraconauta sp. … … … 0,85 
M. A. RENIER a signalé la présence dans ce toit de faunes marine et non marine 
superposées (??); nos observations montrent que, sur une certaine épaisseur, des élé- 
ments de ces faune coexistent. 


(21)  RENIER, À., 1919, p. 86. 
(CMD 20190226 
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Puissance 
en mètres. 


Schiste gris, fin, de rayure grisâtre et grasse, à nodules carbonatés: Mariopteris 
acuta (BRONGNIART);, Anthracomya sp. (dont certaines de forme trapue), débris de 
ME D CREME OO. OO ... 4 ou ut à A1 040 
Schiste gris, fin, de rayure grise et grasse, carbonaté: a ne 
TRUEMAN, oc Cf. lenisulcata TRUEMAN, de sp., débris de 
D ndterminables; écailles de Poissons …. ,… .: .… .… … … … .… 0,50 


 Schiste gris, de rayure grise et grasse, finement micacé, carbonaté: Anthraco- 


Mmya Sp., Anthraconauta minima (HinD, non LupWiG), Anthraconauta sp., débris de 
BE nu 4 A de oue us non au ue ce ve 440 


Au-dessus de ce dernier banc apparaît une stampe gréseuse de 8"50 d'’épais- 
seur, qui s'étend jusqu’au mur de la couche Saint-Nicolas. 


IV. — Étude détaillée de la stampe comprise entre les couches Saint-Nicolas 
et Veine de Herve, 


Cette stampe a été recoupée par le travers-bancs Nord au niveau de 189 m. 


MUR DE LA COUCHE SAINT-NICOLAS : Schiste argileux, à radicelles. dus 
il … . … :… …. 0.40 


TOIT DE LA COUCHE SAINT-NICOLAS : Schiste foncé, fin, non micacé, à ae de pyrite; 
Lingula mytilloides SowerBy, Orbiculoidea missouriensis (SHuMaR»); nes 
lites sp.?; Ostracodes; débris d’Arthropode indéterminable; cf. Elonichthys sp. 0,80 
Schiste gris foncé, assez fin, de rayure grise; Anthracomya Sp. … … … … … 4,20 
N. B. — Force nous est d'interrompre ici la description de la stampe sur une épais- 
seur d'environ 8"25, les parois de la galerie n'étant que accessibles aux observa- 


tions sur une longueur es en une eue mo) der 8,95 
Schiste psanunitique gris, compact, de rayure gris clair, carbonaté …. .…. .… … 3,50 
Schiste identique; Anfhraconauta sp., débris de coquilles indéterminables … …. 1,15 
Schiste légèrement psammitique gris, compact, de rayure claire, carbonaté; Anthra- 
CONS p débris de coquilles indéterminables.…. . …. ..  .. … . . 0 NRC 
Schiste légèrement psammitique gris foncé, de rayure claire, carbonaté; débris 
végétal indéterminable; Anthraconauta sp. et débris de coquilles indéterminables ..… 1,20 
Schiste identique; débris de coquilles RSC DIeS DL ee AN lo St 
Schiste gris, compact, de rayure grise, finement micacé : Anthraconauta minima 
D eu en cu ose nus mounues der : 0,65 
Schiste gris, compact, dur, de rayure grise, pauvrement, finement et irrégulière- 
ment micacé; Anthraconauta minima (HINp, non LUDWIG) .…. …. .… …. .…. …. 1,60 
SChiste gris, compact, dur, de rayure grise, finement micacé … ..… .…. .…. .… .… 1,30 
Schiste psammitique gris, compact, dur, de rayure grise; à la base du banc, cf. 
RO . … 0.  . … … 1,65 
Schiste gris, dur, de rayure grise, micacé, à nombreux lits de sidérose … .… … 0,65 


Schiste psammitique, de rayure BRÉARTOMENS Hd re dt nn es 5 tail: 5280 1400 
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Puissance 
en mètres. 
Schiste gris foncé, de rayure grisâtre, micacé, à intercalations psammitiques; 
Stigmaria sp. et radicelles … ; 3,00 
Schiste psammitique, à radicelles .. 2,00 
Grès RO EN ERP a ie er perl oc TC 
On trouve localement, dans cette formation, un niveau de poudingue à petits 
éléments, correspondant au poudingue sous la couche Beaujardin, mieux connu 
dans la concession de Herve-Wergifosse. 
Schiste psammitique, à radicelles … . ARE pull ie um 0,50 
MUR DE LA VEINE DE HERVE : Schiste foncé, de rayure grise, à Pete émet à 
enduits sulfureux et houppes de gypse; radicelles … 0,50 
Veine de Herve 0,57 


Faux-mur charbonneux : ne ee 0e ADAIOIU Et. 


Charbon brillant 2 MN NE ER E CRRE U 
V. — Étude détaillée de la stampe comprise entre la Veine de Herve 


et la Veinette sur Fornay. 


Cette stampe a été étudiée dans le travers-bances Nord au niveau de 189 m. 


Puissance 
en mètres. 


Tor DE VEINE DE HERVE : Schiste noir, fin, de rayure foncée, à taches de pyrite bril- 
lante et efflorescences de gypse; débris végétaux limonitisés : Lycopodiale, Cala- 
mites sp., axes flottés; Lingula mytilloides SOWERBY; cf. Schizodus sp.; Naiadites 
sp.; Spirorbis sp.; Ostracodes; M sauroides NWVILLIAMSON, débris de 
Poissons (os et écailles) … 


Schiste gris foncé, mat, de rayure LE " nr n. nn débris végétaux 
souvent chaxbonneux : : Pecopteris sp. (cinq pinnules), Mariopteris acuta (BRON- 
GNIART) (un tout petit fragment), Mariopteris sp., Neuropteris gigantea STERNBERG 
(une pinnule), cf. Neuropteris schlehani STUuR, Cordaicarpus sp.; faune marine 
abondante : Posidoniella multirugata JACKSON, Posidoniella rugata JACKSON, Posi- 
doniella sp.; Coleolus sp.; Orthoceras sp. ?; Anthracoceras arcuatilobum (LuDwIG), 
ci. Homoceratoides divaricatum (Hip), Goniatites indéterminables, Ostracodes … 


Schiste gris foncé, mat, fin, de rayure grisâtre, à grains de pyrite brillante et taches 
de pyrite terne, quelques débris végétaux : Lepidostrobus variabilis Linpey et 
HUTTON, Calamites sp., Neuropteris gigantea STERNBERG (une extrémité de pinnule), 
Neuropteris ct. obliqua (BRONGNIART), Aulacopteris sp., Sphenopteris sp. (un échan- 
tillon, un petit fragment); faune marine abondante : Lingula squamiformis PHiz- 
LiPs, Posidoniella multirugata JACKSON, Posidoniella rugata JACKSON, Posidoniella 
sp.; Ostracodes; Elonichthys sp., PR bu SD CE sp., débris 
d’écailles de Poissons 


Cette recoupe de l’horizon marin du toit de la Veine de He n’a pas fourni 
de spécimens d'espèce guide. Des prélèvements opérés en d’autres endroits ont 
montré une faune à caractères plus précis, qui sera décrite au paragraphe VI, à la 
page 21. 


0,80 


0,50 


0.60 


dr - 
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Schiste gris plus ou moins foncé, fin, de rayure grise, carbonaté, à taches de si 
terne et efflorescences de gypse; be de coquilles indéterminables … 1,20 
Schiste gris, fin, de rayure brune et grasse, à taches de pyrite terne et us 7 
gypse: Bou sp.; Ostracodes : : 0,65 
Schiste gris foncé, fin, de rayure grisâtre. à lits : ae nu à re 2 
pyrite terne RER EAN HE MEET à sn AT 
Schiste foncé, fin, de rayure gris-brun 7 grasse, carbonaté; cf. ns SP.; 
Guilielmites clipeiformis GEINITZ; écaille de Cicionichius carbonarius YOUNG, 
écaille de Rhadinichthys sp., écailles et os de Poissons indéterminables … 0,50 
Starnpe uniforme de schiste gris foncé, fin, de rayure grise, parfois grasse, renfer- 
mant à certains niveaux des nodules cabonatés, à quelques taches de pyrite terne. 6,00 
Schiste gris foncé, assez fin, de rayure grisâtre onctueuse, carbonaté; écaille de 
Rhadinichthys sp., écailles de Poissons ; 0,85 
Schiste gris, assez fin, compact, de rayure grise, à lits ” ee banalele graine. 1,40 
Schiste gris, compact, de rayure grise, légèrement ou non micacé suivant les joints, 
à veinules de calcite vers le haut; haecksel et débris végétaux indéterminables; Stig- 
maria SP. 1,60 
Grès FM LEALE à Te s 1,60 
Schiste gris, sas de rayure grise, bre et plus ou moins nant 
micacé, à certains joints noirâtres … àc HE JA se 2,00 
Schiste foncé, compact, assez fin, de rayure  … ou grise, re mais pau- 
vrement et irrégulièrement micacé … Les EC ENRN du à 2,20 
Schiste foncé, fin, de rayure sombre et grasse, à se SN 7 
débris végétaux : tee variabilis LaNDLEY et HUTTON (quatre échantillons); 
faune non marine abondante : Anthracomya williamsoni (BROWN), Anthracomya cf. 
williamsoni (BROWN), Anthracomya sp., débris de coquilles indéterminables … 1,00 
Schiste psammitique gris, compact, de rayure grise, micacé, carbonaté … 1,60 
Grès Ru Le RUE 40080 
Schiste gris, compact, légèrement gréseux par bancs, de rayure grise, micacé; débris 
végétaux : Calamites sp., Mariopteris acuta (BRONGNIART) (forme aiguë, deux petits 
fragments), Neuropteris schlehani STUR (une pinnule incomplète), Neuwropteris 
gigantea STERNBERG (quelques pinnules), Sphenopteris sp. (un petit fragment), Srig- 
maria Sp. (deux mamelons), débris végétaux indéterminables… NÉE 0,75 
Schiste gris, compact, de rayure grisâtre, irrégulièrement micacé, à certains nt 
noirâtres couverts de débris végétaux : Calamites sp., Véro nterts gigantea STERN- 
BERG (deux pinnules incomplètes), Séigmaria sp., débris végétal indéterminable … 1,00 
Schiste Te gris, Compact, de rayure grise, abondamment et largement 
micacé … , SAR ls Fes Vans Nr MR 5272 dr Crus 1,30 
Schiste gris, : LATE assez fin, de rayure grise, carbonaté; Anfthracomya cf. Leni- 
sulcata TRUEMAN 0,75 
Grès LE 0,30 
Schiste gris, compact, de rayure grise, irrégulièrement micacé AN Me 0,80 
Schiste gris, fin, de rayure grise et grasse, médiocrement micacé; Anthracomya leni- 
sulcata TRUEMAN (en ronde bosse), Anthracomya sp.; empreintes de pistes. 1,20 
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Schiste gris, fin, légèrement et irrégulièrement micacé, carbonaté; efflorescences 
de gypse; Anthracomya sp., Anthraconauta minima (HIND, non LupwiG), Anthraco- 
nauta sp., Naiadiîtes sp., cf. Naiadites sp., débris de coquilles indéterminables 
Grès es Mes ESS dite Ms 

Schiste gris assez foncé, assez fin, de rayure grise, irrégulièrement micacé, à cer- 
tains joints noirs, à intercalations de schiste gréseux et de bandes de grès; Pecopie- 
ris plumosa (ARTIS) (une petite extrémité), Mariopteris acuta (BRONGNIART) (forme 
arrondie, un petit fragment), Neuropteris gigantea STERNBERG (une pinnule incom- 
plète), Trigonocarpus sp., débris végétal indéterminable (un fragment de pinnule). 
Schiste psammitique gris assez foncé, de rayure grise, micacé et légèrement carbo- 
naté 

Grès se TE : ST ee ve 
Schiste gris, assez fin, de rayure grise et grasse, plus ou moins abondamment 
micacé, carbonaté par zones; Anthraconauta sp. RE M ERA Ve Cac 
Schiste gris assez foncé, fin, de rayure grise, carbonaté; Lingula mytilloides 
SOWERBY; Anthraconauta sp.; Ostracodes 

Schiste gris, de rayure grise, médiocrement micacé, à certains joints plus foncés et 
plus abondamment micacés.. 

MUR DE LA COUCHE FORNAY : Schiste ne gris, de rayure grise, finement micacé 
et carbonaté, à efflorescences de gypse; Sfigmaria sp. et radicelles 


Couche Fornay.…. AR Ar Re A A AL Din be 4 
TOIT DE LA COUCHE FORNAY : Au contact du charbon, schiste noir, de rayure brune, 
assez abondamment micacé, passant plus haut à un schiste gris foncé, fin, moins 
micacé, de rayure grise; taches de pyrite, enduits sulfureux, efflorescences de gypse; 
Lingula mytilloides SowerBy, Orbiculoidea missouriensis (SHUMARD); Guiliel- 
males Sp. Me es OR s 

Série uniforme de schiste argileux gris, compact. de rayure grise, peu micacé, car- 
bonaté… SA CT CS PRES 
Schiste psammitique gris, de rayure grise, micacé; Calamites sp. (un HP 
débris végétaux indéterminables (deux pinnules) AU. MT DRE , 
Schiste gris, compact, très dur, de rayure grisâtre, micacé, à ne de 
lits gréseux HE M Se ie UE 4 EUR CRETE 
Série de schiste psammitique gris, compact, de rayure grise, micacé et DO el 
MUR DE LA VEINETTE SUR FORNAY : Schiste gris, compact, de rayure grise, micacé et 
carbonaté; Stigmaria sp. et radicelles 


Veinette sur Fornay : Charbon brillant, finement stratifié AL EIRE ARTES 
TOIT DE LA VEINETTE SUR FORNAY : Schiste noir, fin, de rayure foncée; F mytil- 
loides SOWERBY, Lingula squamiformis PHILLIPS, Lingula elongata DEMANET, cf. 
Orbiculoidea sp.; Anthraconauta minima (Hip, non Lupwi6); Ostracode; Rhizo- 
dopsis sauroides WILLIAMSON, os et écailles de Poisson 


0,70 
0,80 


1,75 


0,80 
1,40 


2-00 


0,40 


1,80 


0.85 


0,05 


0,80 


5,00 


0,65 


2,R0 
3,00 


3,00 
0,35 


1,00 
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VI. — Étude détaillée du toit de la Veine de Herve. 
A. — ÉCHANTILLONNAGE DANS UN BOSSEYEMENT. 


Il nous a été possible d’échantillonner le toit de cette couche, au cours du 
bosseyement de la voie d’aérage d’une taille en exploitation à l'étage de 336 m. 
Coordonnées du point de prélèvement : 732 m Est, 216 m Sud. 

L'échantillonnage s’est effectué dans un banc de 0,80 m de schiste fin, de 
rayure sombre, à quelques débris végétaux : graines; au contact du charbon, 
une bande, épaisse de quelques centimètres, de pyrite brillante et cristallisée: 
faune marine variée et abondante : Lingula mytilloides SowerBy; Posidoniella 
multirugata Jackson, Posidoniella cf. multirugata Jackson, Posidoniella rugata 
JACKSON, Posidoniella sp., Pterinopecten papyraceus (Sowergy), Pterinopecten 
sp.; Streptacis sp.; Anthracoceras arcuatilobum (Lunwie), Anthracoceras Sp., 
cf. Anthracoceras sp., Homoceras sp., Gastrioceras crenulatum Bisart, Gastrio- 
ceras ci. crenulatum Bisar; Ostracodes; Megalichthys sp., écailles de Poissons. 

M. F. Demaner avait déjà précédemment déterminé certains éléments de 
la faune de cet horizon dans la concession de la Minerie (?*). 


B. — ÉTUDE DES ROOFBALLS. 


Le toit de la veine de Herve contient des roofballs, concrétions paniformes, 
carbonatées et pyriteuses, renfermant peu de débris végétaux, mais, au contraire, 
de nombreuses coquilles de Céphalopodes, conservées dans leur convexité origi- 
nelle et dont les cavités internes sont entièrement minéralisées. On y trouve : 
Posidoniella rugata Jackson, Pterinopecten papyraceus var. A. Poconina, Gas- 
trioceras crenulatum Bisar. 

X. STAINIER avait déjà en 1893 décrit le toit de cette couche et mentionné la 
présence de Goniatites dans ses schistes et ses nodules calcaires. Avant lui, 
À. H. Dumonr avait, dès 1832, signalé la présence de nodules calcaires avec 
Goniatites dans ce toit (23). 


VII. — Étude détaillée de la stampe comprise entre la Veinette sur Fornay 
et la couche Grosse. 


Cette stampe a été étudiée dans le travers-bancs Sud au niveau de 143 m. 


Puissance 
en mètres. 
TOIT DE LA VEINETTE SUR FORNAY : Schiste noir, fin, de rayure bistre; traces d'altéra- 
tion sulfureuses au contact du charbon; petits cristaux de gypse .… . …. … .… 0,4 
Schiste noir, fin, de rayure foncée et grasse, carbonaté .…. .. .…. .… .… .. .. (0,80 


(?*) DEMANET, F., 1934, p. 16. 
(25°) STAINIER, X., 1893, pp. 147-149; DUMONT, A. H., 1832, p. 192. 
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Puissance 
en mètres. 


schiste noir, fin, de rayure grisâtre et grasse, à taches de pyrite, à cristaux de gypse, 
à traces sulfureuses d’altération, à lits carbonatés, à tubulations; Lingula mytil- 
loides SowerBy, Lingula elongata DEMaANeT, Lingula sp., débris de coquilles indé- 
terminables; écaille de Poisson 0 us DCE coogre re 
Schiste foncé, fin, de rayure grise et grasse, à lits MERE à taches de pyrite et 
à traces d’altération sulfureuses; Lingula sp. duc Ÿ “308 D TE dt ONE DRE 

Schiste foncé, assez fin, compact, de rayure grise ei grasse, a micacé, à lits 
carbonatés.. A PR 4 Go one RS A ee 
Schiste gris assez foncé, fin, compact, de rayure grise, tes D 
mais irrégulièrement micacé; Anthracomya lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya Sp. 
(forme trapue), Anthraconauta sp.. débris de coquilles indéterminables 

Schiste légèrement psammitique, gris, compact, de rayure grise, irrégulièrement 
micacé, carbonaté: Anthracomya sp., débris de coquilles indéterminables … à 
Schiste légèrement psammitique, gris, compact, de rayure grise, présentant des 
joints abondamment micacés, d’autres pauvrement et irrégulièrement micacés … 
Schiste légèrement psammitique, gris assez foncé, irrégulièrement micacé; Anthra- 
comya sp.; débris de coquilles indéterminables … 

Schiste très légèrement psammitique, gris, de rayure grise, finement mais assez 
pauvrement micacé FREE DURS Fe SR ES AU 

Schiste psammitique gris assez foncé, de rayure grise, abondamment mais irrégu- 
lièrement micacé 


Schiste gris assez foncé, de rayure grise, grisâtre ou brunâtre suivant les joints, 


finement et irrégulièrement micacé; Anthracomya lenisulcata TRUEMAN, Anthra- 
comya cf. lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya sp. (forme trapue), débris de coquilles 
indéterminables RU 

Schiste gris assez foncé, de rayure claire, pauvrement micacé 


Schiste gris, compact, de rayure grise, assez largement micacé, carbonaté; Fu 
comya lenisulcata TRUEMAN, débris de coquilles indéterminables 


Schiste légèrement gréseux, de rayure ce et sèche, irrégulièrement micacé; 
Siigmaria Sp. 


MUR DE LA DEUXIÈME VEINEITE SUR AE Grès 


Deuxième Veinette sur Fornay.. 
HR ns Ne br ne Rae OU ai EU UNI 
Charbon ANe te noi an se Pere ea AS Neon ee ee EE LR TTRE 
Toir DE LA DEUXIÈME VEINETTE SUR FORNAY : Schiste foncé, fin, de rayure grisâtre 
et grasse, à nombreuses taches de pyrite, à petits cristaux de gypse, à traces sul- 
fureuses d’altération; Anthraconauta sp., débris de coquilles indéterminables; 
empreintes de pistes ! lu AU dec 
Schiste gris sombre, assez fin, de rayure grise, légèrement micacé; Anthracomya 
sp., Anthraconauta Sp., débris de coquilles indéterminables … # 
Schiste gris, compact, de rayure grise, légèrement micacé, carbonaté … 
Schiste psammitique assez foncé, de rayure gris-brun, micacé, à nodules carbo- 
natés D Ed ue dues ee 
MUR DE LA Tao nr. SUR FORNAY : Grès … 


0,70 
1,20 


3,00 


1,70 
1,40 
2,15 
1,45 
0,65 


1,30 


2,00 


1,00 


1,20 


1,00 
1,40 


0,14 


0,50 


0,80 
0,85 


1,85 
0,30 


| 
| 


lb 


D és. 


LE MASSIF DE HERVE : RÉGION ORIENTALE 23 


Puissance 
en mètres. 


Troisième Veinette sur Fornay : Charbon brillant, dur. DAT TRE EN DSP 10:08 


TOIT DE LA TROISIÈME VEINETTE SUR FORNAY : Schiste gris sombre, bee de 
rayure gristre et grasse, à lits carbonatés, à taches de pyrite au voisinage du char- 


Schiste gris, ri dévFavure grise vmicacé, carbonaté . 2 .. 4, … … 0,70 
MUR DE LA VEINETTE SOUS GROSSE : Schiste noir, de rayure grisâtre, à Le 0%0 
Veinette sous Grosse : Charbon sale, friable … … .… . ee nes ac O CE AE 8 
Schiste foncé, de rayure grise, à nodules carbonatés; radtelles Re ar oi (OÙ 
Un un OO LL RP de Le 0,05 


TOIT DE LA VEINETTE SOUS GROSSE : Schiste foncé, fin. de rayure bistre au te du 
charbon et devenant grise plus haut, carbonaté; débris végétal indéterminable: 
radicelles; Anthraconauta cf. minima (Ho, non LUDWIG) (bivalves, en ronde bosse). 0,20 


Schiste gris, de rayure grise, be passant progressivement vers le haut au 


Schiste gréseux.… … . 0 .N . .… 0,75 
Grès, passant vers le Dos CU CN OR ESC ENT RE 0 1: 1 800 
DER he nodules Mearhonalé en AM MN = SO 0,60 
NO, . . .: : (0,2 
0.) | |. 010 m. 
Charbon..." e É RE 0 42 rh: 
MUR DE IA COUCHE Moses : Souiste foncé, de rayure grise, carbonaté: ne cris- 
MD. . … … .. . 090 
D On OO … 0,38 


VII. — Étude détaillée de la portion de stampe accessible au-dessus 
de la couche Grosse. 


Cette portion de stampe, faisant suite à la stampe précédente, a été étudiée 


dans le même travers-bancs Sud au niveau de 143 m. Des 


en mètres, 
TOIT DE LA COUCHE GROSSE : Schiste foncé, dur, de rayure grisâtre, micacé, à inter- 


calations gréseuses; Lepidodendron obovatum STERNBERG (deux petits fragments), 


Calamites sp, Myriophyllites sp. (rares); radicelles … .… .…. .…. .…. .…. … … (0,70 
Schiste gris assez foncé, compact, dur, de rayure grise mais brunâtre sur certains 
joints plus foncés, micacé; radicelles .…. .… … M Etap À va : HI 0:80 
Schiste gris, compact, de rayure grise et grasse, Lee el ler 
micacé; radicelles D in ter el, ul mount sun 1370 
Schiste gris, compact, dur, de rayure grise; radicelles … … A2 50 
MUR DE LA VEINETTE SUR GROSSE : Schiste argileux gris, de rayure ie LE 
1. 24 4. 2 . 4 80 
Mn SUrI Grosse : Charbon sale. :. Lu 4 Le 9 0,48 


TOIT DE LA VEINETTE SUR GROSSE : Schiste noir, feuilleté, de rayure brunâtre au 
contact du charbon et grisàtre plus haut, carbonaté, à taches de pyrite; quelques 
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Puissance 
en mètres. 
débris végétaux : Calamostachys sp., cf. Sphenopteris laurenti ANDRAE (un tout 
petit fragment:très abîmé).tes MER RENE RC RER Re 0,20 
Schiste psammitique, de rayure claire, micacé .…. .… ..…. .…. .…. …. …. ……. 0,70 
Veinette : Schiste charbonneux... .…. .… à Sub : 0,01 
Schiste noir, friable, de rayure en carbone à epeel de pvrile à ent 
sulfureux, à efflorescences de gypse; écailles de Coelacanthus sp.; os (notamment 
arc hyo-mandibulaire), écailles et débris divers de Poisson .… .. .…. .… .…. .… 0,40 
DCRISE Ch ATDONREU NON EE ER elec bill 
Schiste gris foncé, fin, compact, de rayure gris-brun et grasse, à si nodules 
carbonatés.:, | 1 4 LAN NES 


OBSERVATIONS RÉSULTANT DE L'ÉTUDE DES AFFLEUREMENTS 
DU TERRAIN HOUILLER DE LA CONCESSION. 

La partie orientale de la concession de la Minerie constitue une zone dépri- 
mée en forme de cuvette où le terrain houiller affleure largement. En parti- 
culier, les rives du ruisseau « la Befve » permettent d'observer une coupe 
géologique de direction Nord-Sud assez étendue. On y a reconnu le passage de 
plusieurs horizons marins du Namurien (”). 


CONCESSION DE HERVE-WERGIFOSSE,. 


CONFIGURATION GÉNÉRALE DU GISEMENT. 


La concession de Herve-Wergifosse s'étend sur 1.948 ha; elle est exploitée 
par le siège de José des Charbonnages de Wérister, qui comporte deux puits 
d'extraction : le puits des Halles, qui atteint 409 m de profondeur (soit la cote 
__ 1920), et le puits des Xhawirs, qui atteint 542 m (soit la cote — 273 sous le 
niveau de la mer). 

Le gisement se situe dans le prolongement vers l'Ouest du syncelinal reconnu 
dans la concession de la Minerie et décrit ci-dessus. Il est d’allure régulière, très 
calme, et ne comprend pratiquement que les longues plateures, faiblement incli- 
nées vers le Sud, du versant nord de ce synclinal. 

La limite nord du gisement exploitable est constituée par une faille assez 
importante, faiblement inclinée vers le Sud, dite faille de Wérister; la limite 
sud est formée par deux failles de charriage rapprochées et presque parallèles : 
la faille des Xhawirs et la faille de Saint-Hadelin, En réalité, cette limite méri- 
dionale semble bien être constituée par le charriage du Condroz lui-même, 
puisque la faille de Saint-Hadelin n’en serait, comme nous l'avons rappelé 
ci-dessus, que la continuation vers l'Est. 

L'ancien puits Saint-Hadelin, de la concession Herve-Wergifosse, a traversé 


(2) ANCION, CH., 1946. 
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un massif, composé de Houiller inférieur improductif, amené, par cette faille 
de Saint-Hadelin, en recouvrement du Houiller exploitable. Ce massif, appelé 
massif de Saint-Hadelin, présente l’allure d’un synclinal à flanc sud fortement 
redressé, ainsi que l’a montré M. Ém. Humscer; celui-ci y a reconnu le passage 
de l'horizon à Gastrioceras cancellatum (Bisar) (°°). Le rejet de la faille de 
Saint-Hadelin apparaît donc considérable. 

Entre la faille des Xhawirs et la faille de Saint-Hadelin s’intercale une troi- 
sième faille de faible inclinaison, dite faille du Tunnel, qui semble, vers l'Est, 
se confondre avec la faille des Xhawirs. Son rôle et sa signification sont encore 
assez obscurs. 

Quant à la faille de Wérister, qui sert de limite septentrionale au gisement, 
elle est d’allure assez hypothétique. Elle fait partie de la série de failles de char- 
riage qui affectent le versant méridional de l’anticlinal de la Chartreuse; elle 
semble pouvoir être considérée comme une des branches provenant du dédou- 
blement, dans la région de Wérister, de la faille des Onhons ou comme le relais 
de cette faille vers l'Est, au delà de la grande faille transversale d'Évegnée. 

Le gisement est, en outre, affecté par quelques failles radiales d'importance 
modérée. Ce sont, à l'extrémité Est, deux fractures de direction NW-$E : les 
crains d'Elvaux et de Crèvecœur; à l’extrémité Ouest, deux cassures de direc- 
tion NE-SW : les crains de Wergifosse et de José; au centre, une longue cassure 
de direction NE-SW : le crain de Herve. Celui-ci recoupe les crains d’Elvaux et 
de Crèvecœur, à angle droit environ, dans la partie Est du gisement. 

Les « morts-terrains » de la concession Herve-Wergifosse appartiennent 
aux mêmes formations et sont de même allure que ceux de la concession de la 
Minerie. 


DESCRIPTION DES TERRAINS RECOUPÉS PAR LES TRAVAUX DU FOND 
AU SIÈGE DE JOSÉ. 


La suite que nous avons pu explorer dans la concession de Herve-Wergifosse 
s'étend depuis la couche Xhorré jusqu’à la couche Victoire. Stratigraphiquement, 
cette suite appartient à l’assise de Châtelet. C’est, en effet, précisément au-dessus 
de la couche Victoire qu'on situe le passage de l’horizon dit de Stenaye (°°), qui 
constitue par définition la limite supérieure de cette assise. La stampe étudiée 
a une puissance totale de 350 m environ. 

Pour établir l’échelle stratigraphique, nous avons sale l’échantillon- 
nage systématique et minutieux des ouvrages suivants : 


1. Pour la stampe comprise entre les couches Xhorré et Beaujardin, le 
travers-bancs Nord, dans la méridienne 1.800 m Est, au niveau de 336 m:; 


2. Pour la stampe comprise entre les couches Beaujardin et Victoire, le 
travers-bancs Nord au niveau de 242 m 


(5) HUMBLET, ÉM., 1942, pp. 162-167. 
019, 1946, M. p. 10. 
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I. — Étude détaillée de la stampe comprise entre la couche Xhorré 
et la couche Beaujardin. 


Comme nous venons de le dire, cette stampe a été recoupée et étudiée dans 
le travers-bancs Nord, au niveau de 366 m, méridienne 1.800 m Est. 


Puissance 
en mètres. 


Gouche- Xhorr6 2,74: 0 204 MCE SP Es de 0,27 à 0,35 
TOIT DE LA COUCHE XHORRÉ : Schiste gris, compact, de rayure grise, carbonaté; 
quelques débris végétaux; Anthracomya cf. lenisulcata TRUEMAN, Anthraconauta 
minima (Hip, non LUDwIG), Anthraconauta sp.; cf. Belinurus Sp.: écaille de 
Rhabdoderma sp., débris indéterminables de Poissons … … 2,00 

Une recoupe de ce toit, à l’étage de 525 m, a également on Catane 
robusta SOWERBY. 


Psammite gris, avec quelques débrisvésétaux M RM PE OO ES et) 
Grès, avec cristaux de quartz dans les diaclases … ! LEO IO0 
MUR DE LA PREMIÈRE VEINETTE SUR XHORRÉ : Schiste ntbbe à osreties débris 

de coquilles indéterminables Carbonicola sp M NN RU 0 
Première Veinette sur Xhorré : Charbon sale ... .….. .…. .… ..…. ... ..…. ,. .… (0,30 


TOIT DE LA PREMIÈRE VEINETTE SUR XHORRÉ : Schiste foncé; Carbonicola sp., cf. 

Anthracomya sp., Anthraconauta minima (Hip, non LupwiG), Anthraconauta Sp., 

débris de coquilles indéterminables; Spirorbis sp.; Ostracodes; écaille de Rhabdo- 

derma Sp., pavé dentaire de Sélacien .. … 0,70 
M. ÉM. HUMBLET a signalé la présence de Carton one au nr de ner 

veinette (?’). Nous avons également reconnu l'existence de cette espèce, accom- 

pagnée de C. acuta et de débris de Naiadites sp., dans une recoupe du même bane 

à l’étage de 525 m. 

Schiste gris, à lits de sidérose; radicelles .… ..…. e + AL80 


Schiste noirâtre, fin, de rayure brune et grasse, à re .. à ee 
Carbonicola acuta var. rhomboidalis Hip, Carbonicola sp., débris de coquilles 
indéterminables; Ostracodes; écaille de Rhadinichthys cf. renieri PRUVOST, dent 


d'EHlasmobranche, écailles et os de Poissons PR 
MUR DE LA DEUXIÈME VEINETTE SUR XHORRÉ : Schiste argileux, à nombreux lits et 

nodules:.de sidérosé + 1520 Da tr PE ES RE EE RE EE 
Deuxième Veinette sur Xhorré … .… . ; : IT te de 0,15 à 0,20 


ToIT DE LA DEUXIÈME VEINETTE SUR no te otre fin, de rayure brune 
et grasse, carbonaté : Sigillaria elegans BRONGNIART, spore; à Sp.; 


Ostracodes; écaille de Poisson .… … É er 0) (0. 
Schiste noirâtre, carbonaté : ao cf. ets D Pre. 
Sp., Anthraconauta minima (HINp, non LUDWIG) … .… 2. … D 00 


Schiste psammitique gris, passant progressivement à un Lisné cet fin, à 
lits de sidérose : Mariopteris sp. (? forme nouvelle), Neuropteris gigantea STERNBERG:; 
ANRTACOMYA. SD 2 6e ER NN RE 


(27) HUMBLET, ÉM., 1946, M. p. 19 et pl. II. 


Épaisse stampe gréseuse gisant au mur de la couche Beaujardin : grès blanchâtre, 
à grains moyens; débris végétaux épars : Corynepteris cf. essinghi (ANDRAE), Cor- 


CS) HUMBLET, ÉM., 1946, M. p. 18. 
(2) In., 4946, M. p. 17 et pl. II. 


LE MASSIF DE HERVE : RÉGION ORIENTALE 27 
Puissance 
en mètres. 
Schiste psammitique gris, avec gros fragments végétaux flottés, généralement indé- 
terminables; parmi eux, débris de Calamites sp., débris de Cordaites sp., pinnules 
de Neuropteris gigantea STERNBERG, quelques mamelons isolés et flottés de Srig- 
Maria Sp.; Anthracomya cf. lenisulcata TRUEMAN SU 41:90 
MUR D’UNE VEINETTE : Schiste argileux, à lits carbonatés, à Fo de alcètes gros 
débris végétaux flottés généralement indéterminables; parmi eux, débris de ro 
maites Sp., Neuropieris gigantea STERNBERG (un fragment de pinnule), quelques 
mamelons isolés et flottés de Srigmaria sp. … 0,65 
Veinette : Charbon sale . A RES del ea ee AR AAA nr |. 0,05 
ToIT DE CETTE VEINETTE : Schiste noir, tendre, à nodules de sidérose, avec débris 
végétaux : Cordaites principalis (GERMAR), Cordaites sp., M à acuta (BRON- 
GNIART), Neuropteris schlehani STUR . RE 0,85 
Schiste foncé, friable, à lits de sidérose, avec Res _ débris nn . géné- 
ralement indéterminables; parmi ceux-ci, Sigillaria elegans BRONGNIART, spores, 
Neuropteris schlehani STUR (une pinnule), ones sp. Trigonocarpus Sp., Stig- 
Maria ficoides (STERNBERG) Sfigmaria sp., radicelles à plat. … 1,60 
MUR DE LA COUCHE VIOLETTE : Schiste argileux, à radicelles … 2,20 
Couche Violette 2 : : UE re De 0,26 
TOIT DE LA COUCHE VIOLETTE : our a ia es près du taie de 
la veine et devenant grisâtre en s’en éloignant; débris végétaux : Cordaites sp.; 
Lingula mytilloides SOWERBY; os de Poisson de We NO eee 1,35 
M. ÉM. HUMBLET a signalé précédemment NS LE de Lingules au toit de 
cette couche (?*). 
Schiste psammitique, avec lits carbonatés; Anthracomya cf. williamsoni (BROWN), 
Anthracomya sp., Anthraconauta minima (HiNo, non LupwiG), Anthraconauta sp. 
(en ronde bosse), débris de coquilles indéterminables; Guilielmites umbonatus 
STERNBERG (un); Ostracodes st 2,00 
Grès, avec cristaux de quartz dans les - Le 4,80 
Psammite gris. RE cent 1,40 
MUR DE LA COUCHE SAINT- nn M. gréseux … 1,80 
Couche Saint-Nicolas... RESTE AE RARE Et . de 0,30 à 0,40 
TOIT DE LA COUCHE NAS : Scieter, gris, devenant noirâtre au nid du 
charbon; quelques débris végétaux; Lingula mytilloides SOWERBY; Rhadinich- 
ThyS Sp. OR te Mo ge nn nt cdi susis 4,40 
M. ÉM. HUMBLET a déjà signalé la présence de Lingules au toit de cette 
veine (2°). 
Schiste assez tendre, alternativement grisâtre et noirâtre, à nodules de sidérose … 1,70 
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Puissance 
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daites principalis (GERMAR), Cordaites sp. (abondantes), Cordaianthus sp., Sama- 
ropsis sp. (nombreux et petits), Pecopteris sp. (un petit fragment), Neuropteris 
gigantea STERNBERG (quelques pinnules isolées), Sphenopteris aff. striata GOTHAN 


(deux petits fragments), Lagenospermum aff. kidstoni ARBER MES Re AE Aer) 
Grès conglomératique 24. 4 SONORE NE EE NS 1,30 
Grès conglomératique, à taches de DES à nodules de sidérose, à enduits de 

glauconie dans les diaclases te F8 EL ROME M ME RER ER 
Grès à bancs de schiste, charbonneux, rite CRT RU RE er, (O0 
Grès quartzitique, conglomératique, bréchiforme .…. ... ... .… .… .……. .……. .… 1,40 
Grès gris noirâtre, à grain fin x" ; H a re 
Grès gris blanchâtre, finement grenu, à al de Fe dans les anne 2 000 E) 
Grès psammitique noirâtre, à cristaux de quartz dans les diaclases te se Ne SRE 
Grès à grain fin et à cailloux de schiste, plus ou moins bréchoïde . MARS 1,70 


M. ÉM. HUMBLET a, le premier, signalé l’existence de ces formations à Fe 
conglomératique (‘°). 
MUR DE LA COUCHE BEAUJARDIN : Mur gréseux et psammitique, à lits de sidérose; 
débris végétaux : Calamites sp., Cordaîtes sp. (un fragment dilacéré), Neuropteris 
gigantea STERNBERG (quelques pinnules incomplètes), graines .…. …. .…. ..… .… 1,60 


Couche Beaujardin.. : 100 ET ARE NE te 0,45 à 0,50 


II. — Étude détaillée du toit de la couche Beaujardin. 


Il nous a été donné d'étudier minutieusement le toit de la couche Beaujardin 
en différents endroits. Nous avons notamment effectué des prélèvements 
d'échantillons : 


a) dans uné voie de niveau dans la couche à l'étage de 336 m; coordonnées, 
par rapport au puits, du point de prélèvement moyen : 880 m N., 530 m W.; 

b) dans une voie de tête de taille, à l'étage de 409 m; coordonnées, par rap- 
port au puits, du point de prélèvement : 695 m N., 650 m W. 


Dans les deux cas, le toit de la couche Beaujardin se présente sous l'aspect 
d’un schiste gris assez foncé, de rayure grisâtre, devenant nettement brune sur 
certains joints, à taches de pyrite et à nodules carbonatés. 

Ci-dessous la liste des espèces qui ont été trouvées dans ces deux prélève- 
ments, soit dans la masse schisteuse surmontant le charbon, depuis 0,50 m 
jusqu’à 1,10 m de hauteur, soit dans les roofballs dont la présence caractérise, 
une fois de plus, le toit de cette couche (voir Veine de Herve à Minerie et Beau- 
jardin au Bois de Micheroux, pp. 21 et 38) : Anthraconauta sp. et débris de 
coquilles indéterminables; Lingula mytilloides Sowergyx; Pterinopecten papy- 


(°) HUMBLET, ÉM., 1986. 
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raceus SowERBY, Posidoniella multirugata Jackson, Loxonema sp. et petits 
Gastéropodes indéterminables, Orthoceras sp., Anthracoceras arcuatilobum 
(Lupwic), cf. Anthracoceras arcuatilobum (Lupwic), Gastrioceras crenulatum 
BisAT, Gastrioceras cumbriense BisatT, Gastrioceras sp.; Ostracodes; Rhadi- 
nichthys sp., Elonichthys sp., Megalichthys sp., Conodont, os, écailles et pla- 
ques de Poissons. 

M. F. Demaner avait précédemment signalé Gastrioceras crenulatum Bisar 
à ce niveau au siège José (°’). 

MM. les Ingénieurs F, Bonner et L. RADERMECKkER ont étudié fort minutieu- 
sement le toit de cette couche en de nombreux endroits. Nous extrayons de leur 
remarquable étude (”) les constatations suivantes : dans le cas où la puissance 
de la veine est normale, c'est-à-dire inférieure ou égale à 0,45 m, le niveau 
marin, à roofballs avec Goniatites, se situe au contact du charbon ou n’en est 
séparé que par un faux-toit de 0,30 m. Mais dans le cas spécial où la veine atteint 
une puissance supérieure à 0,45 m, le niveau marin à Goniatites s’écarte progres- 
sivement de la veine et arrive à en être distant de 1,50 m. Dans ce cas, on constate 
qu'un niveau à Lingules s’intercale entre le niveau à Goniatites et la couche. En 
outre, un niveau à Ostracodes, souvent associés à des Carbonicola, s’interpose 
parfois entre ce niveau à Lingules et le charbon. 


IT. — Étude détaillée de la stampe comprise entre les couches Beaujardin 
et Venta. 


Cette stampe a été recoupée dans le travers-bancs Nord au niveau de 242 m. 


Puissance 
en mètres. 


Couche Beaujardin .. .. .…. D D Le LM A TOUS 
TOIT DE LA COUCHE BEAUJARDIN : Schiste us fin, de rayure Dane à taches de 
pyrite, très altéré au contact du charbon; quelques débris végétaux : Neuropteris 
schlehani STUR (un fragment), graines; faune marine abondante : Lingula mytil- 
loides SOWERBY; Posidoniella rugata JACKSON, Posidoniella sp., cf. Posidonomya sp., 
ci. Streptacis sp., Coleolus sp., cf. Anthracoceras arcuatilobum (Lupwic); Ostra- 


codes; écailles et os de Poissons; traces indéterminables .…. .…. … … . 1:90 
Schiste foncé, fin, de rayure grisâtre, se débitant facilement en fines Aa 
quelques débris lois ei DI M MR as lee. -aotenth ecran: 4:70 
Schiste foncé, fin, assez tendre, de rayure gris-brun, à rares débris végétaux indé- 
lennA Diesel. A M no ad) tan Ho ete 210 


Schiste gris, compact, a de rayure grise, à certains ui plus fins Rene à 
à lits carbonatés intosstratifiés: haecksel en gros fragments indéterminables; 
coquille (?) CN 9 VO una ue, suivis 5.80 


(51) DEMANET, F., 1943, p. 18. 
(#2) BONNET, F. et RADERMECKER, L., 1942. 


30 LE MASSIF DE HERVE : RÉGION ORIENTALE 


Puissance 
en mètres. 


Schiste gris, compact, de plus en plus foncé vers le haut, de rayure gris-brun, à lits 
de sidérose interstratifiés; Anthraconauta minima (Hip, non LupwiG), Anthraco- 
naula sp., débris de coquilles indéterminables … ne. 

Schiste gris foncé, fin, de rayure grisâtre, à lits carbonatés; Atende er 
cata TRUEMAN, Anthracomya sp. (forme trapue), débris de coquilles indéterminables. 
Schiste gris assez foncé, compact, fin, de rayure gris plutôt clair, à lits carbonatés, 
à rares débris végétaux : Ulostrobus squarrosus (KIpSTON) (un échantillon); Anthra- 
comya sp., débris de coquilles indéterminables; débris d’écailles de Poissons . 
Schiste gris, compact, dur, de rayure grise, micacé, à lits de sidérose; ae 
lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya sp., débris de coquilles indéterminables es 


Schiste gris assez foncé, fin, de rayure grise, finement micacé, à nodules carbo- 
natés: Anthracomya sp., Anthraconauta minima (HIN», non De débris 
d’écailles de Poissons HN RE MS RES A 

Schiste gris, compact, assez fin, de rayure gris PA très finement micacé, car 
naté; Anthracomya sp., débris de coquilles indéterminables … 

Schiste avec intercalations gréseuses plus ou moins minces … LS ÉTARRES 
Schiste psammitique gris foncé, de rayure grise, dur, finement micacé, à minces 
lits gréseux el bandes carbonatées; certains joints noirâtres et légèrement gréseux 


sont couverts de nombreux débris végétaux plus ou moins identifiables et souvent: 


en gros fragments : Calamites sp. (un diaphragme), Calamostachys sp. (un verticille 
stérile en coupe transversale), Mariopteris sp. (une pinnule), Neuropteris gigantea 
STERNBERG (pinnule incomplète). 


Schiste gris, compact, dur, de rayure blanche, finement et A ec micacé. 
Schiste gris, dur, de rayure claire, micacé et carbonaté, à lits gréseux.… 
Grès 


Alternance de te de ps fin, de rayure grise, éernonte micacé, DO 
de bancs de schiste psammitique; Anthracomya sp. (toute petite), débris de coquilles 
indéterminables; débris indéterminables (os de Poisson ?) … 


Schiste légèrement psammitique gris, compact, finement micacé … 
Schiste à nombreuses et minces intercalations gréseuses … 


Schiste gris foncé, fin, de rayure grise ou grisâtre, à nodules nan et conte- 
nant un lit Hhanohement argileux vers le haut du banc : débris de an indéter- 
minables; Ostracodes 


Schiste plus ou moins psammitique gris, de rayure grise, HR et ee 
micacé; certains joints plus foncés sont couverts de débris végétaux : Calamates sp. 
(nombreux), Cordaites principalis (GERMAR) (très abondant), Cordaianthus pitcair- 
niae (LaNDLEY et HUTTON), Samaropsis sp.; Spirorbis sp. … 


Schiste psammitique gris, de rayure grise, finement et abondamment micacé; nom- 
breux fragments de Calamites et de Cordaites dans toute l'épaisseur du banc : Cala- 
mites sp., Calamostachys ramosa Weiss, Cordaites principalis (GERMAR), Cordaites 
sp., Cordaianthus pitcairniae (LINDLEY et PE .Samaropsis fluitans (DAWSON) 
cf. Cordaicladus sp.; une coquille 


Schiste psammitique gris, compact, de rayure grise, à lits D nr 
dans toute l'épaisseur du banc de nombreux CE de Calamites et de Cor- 
daîtes : Calamites sp., Calamostachys sp., Cordaites principalis (GERMAR), Cordaites 


2,80 


1,35 


1,20 


1,40 


1,40 


1,10 
1,60 


0,80 
1,60 
3,10 
0,50 


: 0,80 


0,50 
7,20 


1,60 


0,80 


3,20 


| 


PR. Es D OÙ. 
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sp. Cordaianthus pitcairniae (LINDLEY et HUTTON), Awlacopteris sp., Myriophyllites 
gracilis ARTIS (deux échantillons) 6,25 
Grès EC Lisrranst.. 4,50 
MUR DE LA COUCHE FORNAY : Schiste, à radicelles… 0,65 
Couche Fornay . 0,20 
TOIT DE LA COUCHE FORNAY : Schiste gris, compact, assez foncé et fin, de rayure grise, 
finement et pauvrement micacé, à fins lits carbonatés; Calamites sp., Cordaites prin- 
cipalis (GERMAR), Neuropteris sp., débris d’axes; cf. Estheria sp. 1,15 
Schiste légèrement psammitique gris, de rayure grise 1,00 
Grès tas aie ce HR RO OEM ST NEC 2,00 
MUR D’UNE PASSÉE DE VEINE : Schiste carbonaté, à radicelles … 1,20 
Passée de veine. 
TOIT DE LA PASSÉE DE VEINE : Schiste gris foncé, fin, de rayure ... graine; 
Lingula mytilloides SOWERBY ss de L... 0,60 
Schiste gris foncé, à grain très fin, de rayure grisâtre. à A ee eb lits de sidérose, 
à pistes Dyrtinées: Lingula loi SOWERBY, Lingula sp.; débris de Poissons. 0,75 
Schiste gris foncé, fin, de rayure grise; quelques débris végétaux : Neuropteris 
gigantea STERNBERG, Nr sp., débris végétaux indéterminables; Anthra- 
comya lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya sp., débris de coquilles indien imables. 0,50 
Schiste gris foncé, fin, de rayure grisâtre, finement micacé, à nombreux joints 
noirâtres plus abondamment micacés; Anthracomya cf. lenisulcata TRUEMAN, 
Anthracomya sp.. débris de coquilles indéterminables ee a el OÙ 
Schiste gris, compact, assez fin, de rayure claire; rares débris nue Anthra- 
comya sp. et débris de coquilles indéterminables …. … … …. .. … TE MODES A) 
Schiste gris, compact, fin, de rayure grise, médiocrement micacé, à quelques lits 
carbonatés et à certains joints noirâtres et légèrement charbonneux, couverts de 
débris végétaux rarement identifiables; d’autres joints sont couverts de débris de 
coquilles disposés en petits groupes; gigantea STERNBERG; nn 
Cf. lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya sp. 5 PS re ER A + 2,170 
Schiste gris, de rayure gris-brun, à minces lits carbonatés, présentant une alternance 
de joints fins et de joints micacés, ainsi que certains re noirâtres couverts de 
débris végétaux, rarement reconnaissables : Mariopteris acuta (BRONGNIART) (un 
petit fragment), Mariopteris sp. (une pinnule), Neuropteris gigantea STERNBERG 
(pinnule incomplète), Neuropteris schlehani STUR (un fragment), Sphenopteris sp. 
(un tout petit fragment); Anthracomya lenisulcata TRUEMAN, Anthracomya cf. wil- 
liamsoni (BROWN), Anthracomya sp.; écailles de Poissons RARES FEMME 50 
Schiste gris, compact, de rayure grise, finement micacé; Anthracomya lenisulcata 
TRUEMAN, Anthracomya sp., débris de coquilles indéterminables … 1,40 
Schiste gris, de rayure grise, finement micacé, à quelques débris végétaux 1.50 
Schiste gris foncé, compact, de rayure grisâtre, assez abondamment micacé, à cer- 
tains joints noirâtres couverts de débris végétaux indéterminables; rares coquilles : 
Anthracomya sp. 1,10 


32 LE MASSIF DE HERVE : RÉGION ORIENTALE 


Puissance 
en mètres 


Schiste psammitique gris assez foncé, de rayure grise, abondamment micacé, cer- 
tains joints couverts de bouillie végétale; débris végétaux presque toujours indéter- 
minables : Mariopteris sp. (un tout petit fragment), Neuropteris gigantea STERNBERG 


(un fragment de pinnule) TE AT en ee 

Schiste gris, LE fin, de rayure grise. finement micacé, à minces bancs carbo- 
natés APR Hi " M «un. de 
Schiste psammitique gris foncé, de rayure grise, certains joints noirâtres; débris 
végétaux indéterminables aie ne nu Ms D Ve 
Psammite gris foncé, de rayure ne ou nn bouillie po sur te 
joints ee ra RSR RENE TEE He LE 
Schiste psammitique gris foncé, de rayure grise ou eu avec ne ous 
noirâtres 

Grès ee D 

MUR D’UNE PASSÉE DE VEINE : Schiste argileux, à radicelles … 

Grès 

Passée de veine. 

TOIT DE CETTE PASSÉE DE VEINE : Schiste tendre, gris foncé; Ostracodes … 

Schiste psammitique gris, à radicelles ee 

MUR DE LA VEINETTE SOUS GROSSE : Schiste, à re + 

Veinette sous Grosse 

Tor DE LA VEINEITE SOUS GROSSE : Schiste gris assez foncé, tendre, de rayure 
brune; grande abondance d'Anthraconauta minima (Hip, non LupwiG) (*) … 
Grès He ; Fe 

MUR DE LA COUCHE Re ne à Por 

Couche Grosse se is AN Re RS ET PEN TDR 


en moyenne 0,55 à 


TOIT DE LA COUCHE GROSSE : Schiste foncé friable 
MUR DE LA VEINETTE SUR GROSSE : Schiste à radicelles 


Veinette sur Grosse 
Toit DE LA VEINETTE SUR GROSSE : Schiste noir, fin, devenant PEOBSTEN AM gris 
foncé, de rayure brune, à taches de pyrite … 


Schiste gris foncé, de rayure grisâtre, finement micacé, et au pp du ds 
à un schiste franchement noir, de rayure bistre, à taches de pyrite, tubulations pyri- 
teuses:; terriers; débris d’écailles de Poissons 


Schiste foncé, fin, tendre, de rayure brunâtre, à quelques débris en. débris 
de coquilles indéterminables 


2,00 


1,50 


(5} C'est ce gisement qui a fourni à M. A. PASTIELS, les spécimens nombreux et bien 
conservés qui lui ont servi pour une étude biométrique des Anthraconauta du Houiller 


de la Belgique (DELEERS, CH. et PASTIELS, A., 1947). 


nt ce nn 
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Schiste gris, compact, assez fin, de rayure grise; quelques débris végétaux … 0,90 
Schiste identique, avec nodules de sidérose paniformes ….. 5,30 
Schiste foncé, fin, de rayure gris-brun … 3,00 
Schiste gris assez foncé, tendre, de rayure grise . RME nr DRE 00 
Schiste gris, compact, assez foncé, assez fin, de rayure gris-brun; FPE débris 
végétaux; écailles de Poissons … SE nn Ut CRÉES. À ne 1,30 
Schiste gris assez foncé, fin, de rayure grise, AN car teen Rs nu 
végétaux indéterminables … Fe ; ; à 1,20 
Schiste gris, fin, de rayure grise; his a écaille de pe 1,30 
Schiste gris assez foncé, fin, de rayure grise; graine: débris indéterminable … 0,70 
Schiste gris assez foncé, de rayure grise; quelques débris Nu Calamites sp. 
Mariogteris sp. (un tout petit fragment) ces : OÙ 10 
Schiste gris assez foncé, fin, de rayure grise, finement micacé, ne carbo- 
naté; débris d’axe … Fe RU Re A0 ue M2 O0 
Schisie gris, fin, de rayure grise, eut et Re dar micacé; Calamites sp. Ro 
fragment), Mariopteris sp. (un tout petit fragment), débris végétal indéterminable: 
débris de coquilles indéterminables 0,50 
Grès # He : RUTTA.0 A Re Re nee 0,90 
 Schiste gris, fin, de rayure grise, finement et médiocrement micacé: écaille et débris 
indéterminables de Poissons 0,70 
Schiste gris assez foncé. RE  , “ 1,80 
Schiste gris assez foncé, Poe fin, de rayure ere débris de LE indé- 
terminables RE LUN ue 0,70 
Schiste identique; écaille de Ponof 5 Go ée RES 0,70 
Schiste gris, compact, fin, de rayure grise; écaille de Poisson. 2,50 
Schiste gris assez foncé. 1,40 
Schiste gris foncé, assez fin, de rayure grise. ; 1,00 
Schiste gris, dur, de rayure grise; coquille Re je 1,00 
Schiste identique ue ue, ne “00:60 
Schiste gris, compact, assez fin, de rayure grise: débris de raies FR te 
nables . : | OL O0 
Schiste Di dur, de rayure grise, irrégulèrement nl Anthracomya sp., débris 
de coquilles indéterminables SU Er dre et 0: 70 
Schiste gris, dur, d’aspect psammitique, de rayure grisâtre, es et gros- 
sièrement micacé; Anthracomya lenisulcata TRUEMAN (en ronde bosse), Anthraco- 
nauta minima (HiNp, non LUDWIG) (en ronde bosse) … : he 0) 70 
Schiste gris, dur, de rayure grise, finement mais irrégulièrement micacé: Mariop- 
teris sp. (une pinnule); Anthracomya sp., Naiadites sp. (une) … 0 
Schiste gris, dur, d'aspect psammitique, de rayure grise, grossièrement et irrégu- 
lièrement micacé; débris de coquilles indéterminables 1,80 
Schiste identique; débris de fougère indéterminable 00 
Épaisse stampe gréseuse 12/50 
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Veinette sous Venta .. .…. .… . MA D EE Clique 


Tor DE LA VEINETTE SOUS VENTA : Schiste gris foncé, dur, de rayure brunâtre, très 

finement micacé, à nodules carbonatés; rameau de Lycopodiale, Calamites suckowi 

BRONGNIART, Calamites sp., Cordaites sp.; appendicés stigmariens obliques à la stra- 

tification, Stigmaria ficoides (STERNBERG) .…. . , +100 
M. ÉM. HüMBLET a attiré l’attention sur la me de nombreuse vésétaitt et 

plus spécialement de Cordaites au toit de la Veinette sous Venta, tant dans le bassin 

de Seraing que dans le massif de Herve (°*). 


MUR DE LA COUCHE VENTA : Schiste gris foncé, dur, de rayure brunâtre, très finement 
micacé, à nodules carbonatés; Lepidophyllum waldenburgense PoTonIÉ (un), Cala- 
miles sp., Cordaîtes sp., graine; appendices stigmariens obliques à la stratification. 2,00 


Couche Venta .. .. ..…. . TA UE A A eh (4: 


TOIT DE LA COUCHE VENTA : Schiste gris, dur, d’ aspect psammitique, à quelques bancs 
gréseux; au contact immédiat, lits fissiles, à enduits d” altération sulfureux; débris 
végétaux : cf. Lepidophloios sp. (un fragment), Cordaites sp. (un fragment), Sama- 
ropsis fluitans (DAWSON) (deux nucules). 


IV. — Étude sommaire de la stampe comprise entre les couches Venta 
et Victoire. 


Cette stampe, recoupée par le travers-bancs Nord au niveau de 242 m, n’a 
été que très sporadiquement accessible à nos investigations, en raison de la nature 
du revêtement qui cache les parois de la galerie. Certaines coupures dans ce 
revêtement nous ont permis de nous rendre compte en différents endroits de la 
nature lithologique de quelques bancs, qui se sont révélés, en général, comme 
des schistes gris, compacts, de rayure grise, carbonatés, passant parfois à des 
schistes légèrement ou même nettement psammitiques. En outre, à la faveur 
de quelques brèches, nous avons pu repérer plusieurs niveaux fossilifères, que 
nous décrivons ci-dessous, en les situant d’après leur cumulée prise au pied de 
la paroi Est, l’origine de ces cumulées correspondant à la recoupe de la couche 
Venta, au pied de cette même paroi. 


Cumulées prises 


ne Re 
430 Schiste gris assez foncé, fin, de rayure grise, finement micacé, carbo- 
naté; Anthraconauta minima Ge non LUuDWIG), cf. Naiadites sp. 
(une); Ostracodes; os de Poissons... … , TON 
Ce niveau se trouve à 42 m en die one sous Fa eus 
Victoire. 
446 Schiste gris, compact, assez fin, de rayure grisâtre, abondamment 


micacé, carbonaté; Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (une extrémité 


(51) HUMBLET, ÉM., 1946, M. p. 12 et pl. II. 


| 
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Cumulées prises 


au pied de la 
paroi Est. 


540 


565 


976 


39 


Puissance 


en mètres. 


de rameau), graine; Sfigmaria sp. (un mamelon); Anthraconauta Sp., 
débris de rails indéterminables; Ostracodes ….. 

Ce niveau se trouve à 37 m en stampe normale sous la couche 
Victoire. 


TOIT DU SILLON INFÉRIEUR DE LA COUCHE VICTOIRE : Schiste gris, com- 
pact, de rayure grise, micacé, carbonaté, très altéré au contact immé- 


diat du charbon, débris végétaux nombreux : Lepidophyllum 


lanceolatum TaNpLEY et HUTTON, Lepidostrobus variabilis LINDLEY et 
HUTTON, Sigillaria davreuxi BRONGNIART (deux échantillons), Sigilla- 
ria rugosa BRONGNIART (un échantillon), Sigillaria nudicaulis BOULAY 
(un échantillon), Sigillariostrobus sp. (débris d’axes, sporophylles 
isolées, spores), Calamites cf. goepperti (ETTINGSHAUSEN), Calamites 
sp., Asterophyllites sp., Urnatopteris tenella (BRONGNIART) (quelques 
petits fragments), Cordaites principalis (GERMAR), Cordaianthus pit- 
cairniae (LANDLEY et HUTTON) (trois échantillons), Samaropsis fluitans 
(DAWSON), Mariopteris sp., Sphenopteris cf. striata GOTHAN (petits 
fragments), Lagendspermum aff. kidstoni ARBER, sen Myrio- 
phytllites gracilis ARTIS Hi VEer 

Au-dessus de ce banc de A fossilifère « on voit tres 
un grès massif, qu'on retrouve dans une brèche existant à la cumu- 
lée 552 m 


MUR DU SILLON SUPÉRIEUR DE LA COUCHE VICTOIRE : Schiste gris, com- 
pact, de rayure grise, finement micacé, carbonaté; Sigillaria sp., 
Calamites sp., Cordaites principalis (GERMAR), Samaropsis fluitans 
(DAWSON); Stigmaria ficoides (STERNBERG). 


TOIT DU SILLON SUPÉRIEUR DE LA COUCHE VICTOIRE : Schiste foncé, fin, 
se débitant bien, de rayure brunâtre, à nodules carbonatés et à lits de 
sidérose; efflorescences de gypse; terriers pyritisés; Anthracomya Sp., 
Anthraconauta Sp.; Guilielmites clipeiformis GEINITZ; écaille de Coe- 
lacanthus Sp., pavé dentaire de Sélacien, os et écailles de Poissons; 
débris indéterminables. 

C’est au toit du sillon supérieur de cette couche Victoire qu’on 
situe l’horizon dit de Stenaye (*). 

Les variations de facies de l’horizon de Stenaye et de son com- 
plexe charbonneux ont fait l’objet d’une étude minutieuse de 
M. ÉM. HUMBLET (*). 


ne) HUMBLET, ÉM., 1946. M. p. 10. 


(5) Ip. 


1946, M. pp. 4 à 11 et pl. I. 


0,65 


0,90 
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CONCESSION DE MICHEROUX. 


La concession de Micheroux, exploitée par la S. A. du Charbonnage du 
Bois de Micheroux, constitue une enclave, d’une superficie de 107 ha, dans la 
concession du Hasard. Le puits d'extraction, dit puits Théodore, a atteint la 
profondeur maximum de 690 m, soit la cote — 415 sous le niveau de la mer. 


CONFIGURATION GÉNÉRALE DU GISEMENT. 


En raison de l’exiguïté de la concession, le gisement du Bois de Micheroux 
ne comporte que de longues plateures inclinées faiblement vers le Sud (voir 
coupe EF, PI. Il), appartenant au versant nord du synclinal que nous avons 
décrit dans les concessions de la Minerie et de Herve-Wergifosse. 

À proximité de la limite méridionale de la concession, le gisement est affecté 
par deux failles, désignées au charbonnage comme faille n° 1 et faille n° 2. 
Ce sont probablement celles qui, dans la concession Hasard-Micheroux, sont 
dénommées faille du Hasard et faille du Tunnel. Aucune reconnaissance n’a 
fourni de résultats positifs au Sud de ces failles. 


TERRAINS DE RECOUVREMENT. 


Les « morts-terrains » ne présentent pas de différence essentielle avec ceux 
décrits précédemment, à propos des concessions de la Minerie et de Herve- 
Wergifosse. Leur puissance diminue cependant sensiblement. 

Dans le puits Théodore, servant à l'extraction, ces terrains ont une épais- 
seur de 34 m; ils comprennent, du sommet vers la base : 


a), Arpile à See Pet MNT EE Re 6,00 m. 
b) Craie blanche aquifère (Cp3).…. DA EN 12,00 m. 
c) Marne. bleue (Gn2 Den RE 16,00 m. 


DESCRIPTION DES TERRAINS RECOUPÉS PAR LES TRAVAUX DU FOND 
AU SIÈGE DU BOIS DE MICHEROUX., 


a 


La suite qui a été accessible à nos investigations dans la concession 
de Micheroux s'étend depuis la couche Saint-Nicolas jusqu’à la couche Florent. 
Stratigraphiquement, cette suite appartient aux deux subdivisions du West- 
phalien À : assise de Châtelet et zone de Genk. C’est en effet au toit de la 
couche Général qu’on situe le passage, dans la Concession de Micheroux, de 
l'horizon de Stenaye, limite conventionnelle entre ces deux subdivisions. La 
stampe étudiée a une puissance totale de 566 m environ, se répartissant comme 
suit : 


260 m dans la zone de Genk; 306 m dans l’assise de Châtelet. 
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Pour établir l'échelle stratigraphique, nous nous sommes servis des ouvrages 
suivants, dont nous avons nous-mêmes dressé les coupes : 


1. Pour la stampe comprise entre les couches Saint-Nicolas et Beaujardin, 
le travers-bancs Sud au niveau de 580 m':; 

2. Pour la stampe partielle sur la couche Beaujardin, le travers-bancs Sud 
au niveau de 580 m; 

3. Pour la stampe partielle sous la couche Général, le travers-bancs Sud 
au niveau de 340 m; 

4. Pour la stampe comprise entre les couches Général et Théodore, le 
travers-bancs Sud au niveau de 260 m'; 

5. Pour la stampe comprise entre les couches Théodore et Florent, le 
travers-bancs Sud au niveau de 78 m. 


I. — Étude de la stampe comprise entre les couches Saint-Nicolas 
et Beaujardin. 


Cette stampe, qui a été recoupée dans le travers-bancs Sud au niveau de 
580 m, n’a été que très partiellement accessible à nos investigations, en raison 
_ d’un revêtement de maçonnerie qui masque les parois de la galerie, depuis son 
origine, au puits d'extraction, jusqu'à la cumulée 137 m. Une petite brèche 
existant dans cette maçonnerie à la recoupe de la couche Saint-Nicolas, à la 
cumulée 40 m, nous a heureusement permis l’échantillonnage du mur et du 
toit immédiat de cette couche. 


MUR DE LA COUCHE SAINT-NICOLAS : Schiste psammitique, à radicelles. Puissance 
en mètres. 
Couche Saint-Nicolas .. .. .… ON Dee ane bre 0:95 


TOIT DE LA COUCHE ANTorags Schiste foncé, fin, de rayure grise et grasse, car- 
bonaté, à enduits sulfureux d’altération; Guoloues débris végétaux : Trigono- 
carpus sp.; Lingula mytilloides SowerBy, Lingula sp., débris de coquilles indéter- 
minables; piste d’origine indéterminable, traces dites « gouttes de pluie » .…. .. .… 1,50 


N. B. — La stampe, actuellement invisible, séparant la couche Saint-Nicolas de la 
couche Beaujardin, se décompose sommairement de la manière suivante : 


Couche Saint-Nicolas. 


Stampe gréseuse .… ..… . te res: . 10.00 
Grès avec nombreuses Fe A se À: OO 
AE neue ee as el en des oo © ve 900 


Couche Beaujardin. 
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IL. — Étude partielle de la stampe surmontant la couche Beaujardin. 


Cette stampe a été étudiée dans le travers-bancs Sud au niveau de 580 m. 


Puissance 

en mètres. 
Couche Beaujardin . .…. .… RTE 4 rs QUES 
TOIT DE LA COUCHE BEAUJARDIN : Schiste nd fin, à endaits Rae d’ atétalions 
graines: Lingula mytilloides SOWERBY:; Dean a en O0 
Schiste foncé.-fin .… 4210 MUR NN NE ON 
Bchisté gris, fin, de ns mel cube 
Schiste gris, très compact, mieacé .…. =. … … A EAU 
Grès ir Un eligee ave Ua Ne NS Re RE TE 
Schiste gris, ee RE ous Ai 
Grès. Le nu hd us co 0 OR CR PE CT 
Schiste gris; -COMIPACL AU ' ; PRE M us 0 
Épaisse stampe gréseuse, a une RAM de un UT eus RON SANS 


Schiste gris foncé, fin, carbonaté; débris végétaux : Ulostrobus squarrosus 
(KIpsTON), Pecopteris sp., Neuropteris gigantea STERNBERG; Carbonicola sp., Anthra- 
conauta minima (HINp, non LUDWIG), débris de coquilles et débris indéterminables. 3,00 
Schiste gris, compact, finement micacé, carbonaté ..: ..…. ne TT 
Schiste gris foncé, fin, de rayure grasse; Mariopteris sp.; Re sp., Anthra- 
conauta minima (Hi, non LupWIG), Anthraconauta sp., débris de coquilles et 


débris indéterminables su Em 
Grès 1 ut LIU 2h te CR EE TE 
Schiste psammitique gris, COMPACÉ +. 2 NN NN SE 
Schiste gris, COMPACE Lin Mo ete NE TÉPAERER 
Schiste gris foncé, fin, moucheté de re à Re SULLUTEUX :.. 00e 00 RDA 
Schiste gris, compact, carbonaté : Anfhracomya Sp. 2 Le SO ON PNR 
Schiste gris, très compact, mnicacét. 0, TR OM APM RE ER RER 
Schiste gris, COMpPACE RL 7 ON UN OP 
Schiste gris foncé, Tinesue ser. ae NS ET PNR OR RS 
Schiste pSarmmitiqueé "22 0 RME R  RERR  OREERRE CRE SE 
Schiste argileux: .radicelles"., NS 


Passée de veine. 


SChiste plus ou MoOInsIChAT DONNER RME NE 
Schiste gris foncé, fin, moucheté de pyrite et à enduits sulfureux vers le bas... .…. 3,00 
Schiste argileux, devenant progressivement plus compact et plus dur .… .…. … 5,00 
Schiste gris, compact; Anthracomya sp., débris de coquilles indéterminables... .…. 1.50 
Schiste gris, compact, à haecksel TRE EN OR 
Schiste gréseux ee as Be MR NET OR SE Re ET RE 
GPS; us ou ue mea are I 


Mue D'UNE VEINETTE : Schiste argileux, aradicelles AN 
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Puissance 
en mètres. 
RO cn un eue Mona © que gun ac eu ous es un. os 0,10 
MoIT DE LA VEINETTE : Schiste SRI MU RCONIDAC LE Re M be cle 400 
en ne un ee aus uns us 00 


Schiste gris, compact, dur, micacé, carbonaté; flore abondante : Cordaites princi- 
palis (GERMAR), Cordaites sp., Cordaianthus pitcairniae (LiINDLEY et HUTTON), Cor- 


… daianthus volkmanni (ETTINGSHAUSEN), Samaropsis fluitans (DAWSON), Samaropsis 


acuta (LINDLEY et HUTTON), Samaropsis sp. (de grande taille), Neuropteris gigantea 


STERNBERG, Aulacopteris sp., Sphenopteris striata GOTHAN, Pinnularia sp. .…. .…. 5,00 
PISE CnÉeRnEulEmeraradicelless..2n... .. 4:  !. .. , …. .: .… … 2,00 
Couche Quatre-Jean : SILLON INFÉRIEUR … .… … …… … …  … … … … 0,45 
Shoes À TaoicOlles à és NN 
Couche Quatre-Jean : SILLON SUPÉRIEUR... .… … …… .… …. … .. …. … … 0,15 


Torr : Schiste foncé, fin; Lingula mytilloides SOWERBY; débris de Poissons. 


III. — Étude détaillée du toit de la couche Beaujardin. 


Il nous a été possible d'étudier plus minutieusement le toit de la couche 
_Beaujardin, au cours du bosseyement d'une voie au niveau de 615 m. Les coor- 
données, par rapport au puits, du point de notre prélèvement d'échantillons 
sont les suivantes : 82 m $S, 233 W. 

Le toit immédiat de la couche se présente sous l'aspect d’un schiste noir, 
tendre, de rayure brune, dans lequel s’intercalent des bancs de schiste plus clair 
et plus dur, de rayure grise, et finement micacé. On trouve dans ce schiste, 
disséminées dans toute la masse, de nombreuses empreintes fossiles, souvent 
pyritisées. On y recueille, comme au toit de la veine de Herve (*”, des roofballs 
fort riches en Goniatites, conservées en ronde bosse dans leur forme originelle, 
et minéralisées. Gi-après la liste des espèces trouvées, soit dans les schistes du 
toit, soit dans les roofballs (qu’il a été facile d’ailleurs de recueillir en grand 
nombre sur le terril) : Calamites sp.; Posidoniella multirugata JaAcksow, Posi- 
doniella sp., Pterinopecten (Dunbarella) papyraceus var. À. PoconiNa, Soleniscus 
(Macrochilina) aff. brevis (Wire), Actinoceras giganteum (SowergBy), Orthoceras 
martinianum pe KoniNcx, Orthoceras sp., Cycloceras sp., Brachycycloceras sp., 
Metacoceras sp., cf. Metacoceras sp., Anthracoceras arcuatilobum (Lupwio), 
Homoceratoides divaricatum (Hip), Gastrioceras crenulatum Bisar. 


HV O D. 21. 
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IV. — Étude de la stampe partielle sous la couche Général. 


Au-dessus de la couche dite Quatre-Jean, une partie de stampe, puissante 
de 85 m environ, n’a pu être observée, étant actuellement inaccessible. 

La description ci-dessous concerne la stampe partielle s'étendant de cet 
hiatus à la couche Général. : 

Cette stampe a été recoupée par le travers-bancs Sud au niveau de 340 m. 


Puissance 
— en mètres. 

Schiste psammitique gris, compact; ne de Calamites Sp. et REA débris 
végétaux indéterminables .: .……. … 1 F - :: NRA 


Schiste gris, compact, dur; débris Mr assez ne ns Sp., Sr 
ropsis fluitans (DAWSON), Samaropsis sp., Alethopteris sp. (une pinnule), Neuwrop- 
leris gigantea STERNBERG. (trois tpinnules) MEME NE CE 


Schiste gris, fin, traversé par des racines; flore D a Calamites sp. (nom- 
breuses), Calamostachys sp., Cordaites principalis (GERMAR) (abondantes), Cordaites 
sp. (abondantes), Cordaianthus pitcairniae (LiNDLEY et HUTTON), Cordaianthus sp. 
(nombreux), Samaropsis fluitans (DAWSON), Cordaicladus sp., Alethopteris lonchi- 
tica (SCHLOTHEIM) (deux échantillons, pinnules isolées), Neuropteris gigantea STERN- 
BERG (bien représenté), Neuropteris obliqua (BRONGNIART) (une extrémité), Myrio- 
phyllites gracilis ArRTIS:*appendices shgmariens MM NT fl 


Ce mur est caractérisé par des rhizomes de Calamites et des Myriophyllites (*®). 
Les Cordaites forment litière et sont à nervation très fine; les Samaropsis sont très 
petits et très mal conservés. 


Schiste gris, à débris végétaux abondants : Calamites sp. (nombreuses), Cordaites 
principalis (GERMAR), Cordaites sp. (abondantes), Cordaianthus pitcairniae (LINDLEY 
et HUTTON), Samaropsis fluitans (DAWSON), Alethopteris lonchitica (SCHLOTHEIM) 
(deux échantillons), Neuropteris gigantea STERNBERG (bien Hu e à Neuropteris 


obliqua (BRONGNIART): appendices. SÜUSINArIENsS M... MIN ANR 
Schiste gris, à débris végétaux : Calamites sp., uniiates SP., A gigantea 
STERNBERG; Stigmaria ficoides (STERNBERG) et appendices stigmariens..…. .… .. … 2,10 


Passée de veine. 


Schiste gris foncé, fin; un débris végétal indéterminable; deux écailles de Poissons. 1,00 


Schiste gris, fin, Carponaté. 4 UN NT TR NE 
Schiste-gris foncé, Tin, COMPACE 2 ET ET TR RC RE 
Schiste gris, compact, carbonaté …. …… . : ; ; RU 
Schiste gris, compact, avec rares débris ee un don de Calamites Sp. avec 

SPITOTDIS SD. se us core or MR RS RC RON 
DONISTERATSIIEUX ETS | =. PRE Ga 
Schiste gris, tendre; débris Dane rares à flottés: parmi eux, une ne de Lepi- 

dophyllum sp. nn us me roll 


(55) GRAND'EURY, G., 1877, pl. I. 
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Puissance 
en mètres. 
A OU D D. On OO er une os ee vos pes ne ee on 0,10 
MUR D'UNE VEINETTE : Schiste gris, “fin: rares débris végétaux indéterminables; 
EU. Li... du, di cd. ce 42,50 
MEIRELEMASCDISLeSChArDONNEUXR. AV MU nu ou UNE A i 0,18 
0 D enNemme SChiste fin: Ostracodes  .: 2 fi 2 … …  .… 1,00 
_ Schiste M GT Done ne 2. OA D, Li … . … … 1,00 
A UT COMPACTE CarDOnalé ln. int Li ei nu Le … B,00 
M IS OO. 4, OO . … … … . 1,00 
Épaisse stampe de grès massif … .……. RE ds dass AL OROÙ 
Schiste gris, compact, très At avec Den gréseuses; débris végétaux : 
Calamites sp., Annularia radiata (BRONGNIART), Cordaites sp., Pecopteris sp. … … 3,50 
ÉTT CSA. D LE nue oi des des une quo ose GO 
Schiste ge BIS deco  a6o doser LE 20 ee NE CR EX 
RE D 5 OO i .… …. .… 2,00 
ES GOT OR 0 sun un eu eus sue se de 1300 
MUR D'UNE VEINETTE : Schiste gris, à nodules carbonatés, avec débris de Cordaites 
CORTE M CN OO Lo .… 1:50 
Veinette : Schiste charbonneux . .… . 13. 0.15 
TOIT DE LA VEINETTE : Schiste argileux, à débris Sigillaria __. (BRON- 
GNIART), Syringodendron et débris indéterminables; radicelles  .…. .…. ... .…. .. 1,00 
VeineterS Chi lCiCHarDonnene DU 0. . 4 nu title uct a «2 0,145 
TOIT DE LA VEINETTE : Schiste Hs avec racine … < = a D:60 
MUR DE LA COUCHE GÉNÉRAL : Schiste argileux foncé, avec RE de Stig- 
RD DRODDENOICES  OUISIMAFIENS MNT, 0. 2.  … Le A 2,50 
D One. Oodee oes ovei ee cos es oo 1,40 
SOMIIOMELTEMCRALDONMSAlEN LL TO ,. VO . … … ……  … 0,50 m. 
ERA ONE ESC MT UN UT ne Ch 1.0 7. 0:50 m. 
SON ÉMeUMERCNALDON. MP M Cine rite 60162.20,45 m: 


TOIT DE LA COUCHE GÉNÉRAL : Schiste foncé, fin, pyriteux, de rayure brune et grasse, 
très altéré et ne portant que de rares débris d’axes flottés; pas de traces de coquilles 
ni d’écailles de Poissons. 


C’est au toit de cette couche, surmontant une épaisse stampe stérile, qu’on 
situe l’horizon dit de Stenaye (*°) (4°) (41). 


(5) RENIER,, A., 1930, pp. 82 et suiv. 
(4) DEMANET, F., 1943, p. 31. 
(41) HUMBLET, ÉM., 1946, p. 9. 
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V. — Étude détaillée du toit de la couche Général. 


Il nous a été possible de procéder à l'étude minutieuse des premiers bancs 
du toit de la couche Général, recoupée au niveau de 200 m, dans un travers- 
bancs Nord-Est allant de la deuxième veine des Champs à Général; coordonnées 
du point de prélèvement : 228,50 m E., 31 m N. 


Puissance 
en mètres. 


Au contact du charbon : schiste foncé, compact, onctueux, de rayure brunâtre, à 
taches de pyrite, à rares débris végétaux plus ou moins charbonneux : graine, 


IMACROSPDOLCS UE ! UNE ER ERARCERR Rs EN 
Schiste feuilleté et nn. ar ei avec lits de nodules car es écailles de Coela- 
canthidés, écailles de Poissons indéterminables .. .… . Le . D80 
Schiste foncé, de rayure brunâtre, devenant ren er gr nie à Le x 
SIdéTOSE. us ue nie dos ee ES RE ON CE 


VI. — Étude de la stampe comprise entre les couches Général et Théodore. 


Cette stampe a été recoupée et étudiée dans le travers-bancs Sud au niveau 
de 260 m. 


Puissance 
en mètres. 
Couche Général: 4 MORE CPR NN PR M 
Silon intérieur ctonaTbOnEs Ale Se PRE ER RU OUEN 
Intercalation schisSteuse MR PC D AU DRuTe 
Sillon. Supérieur rex nr er AR RE DEN CRAN: 
TOIT DE LA COUCHE GÉNÉRAL : Schiste gris foncé, tendre, de rayure brune et grasse; 
débris indéterminables Re es Ni A. di 
Schiste gris, tendre: écailles de Rhabdoderma sp. NS 
Schiste gris, compact 0 AU MR ON 
Schiste psammitique; quelques traces végétales 1... _ 0 "TN 
Schiste gris, compact, dur; rares débris indéterminables.. …. .…. .. … …. … 170 
Schiste gris, avec haecksel en gros fragments, abondant par places... ..…. … 24018500) 
Schiste psammitique; débris végétaux flottés : Sigillaria sp., Sfigmaria sp. ie autres 
fragments indéterminables.. a EN NI PRESS 
Puissante :stampe gréseusens mien. ar AMEN CR I RE 
SORISICSSTIS MCOMDACINE SRE de de ae De si CROIS ES 
MUR D'UNE VEINETTE : Schiste re avec ie stigmariéns. 14100 
Veinette : Schiste charbonneux .. .… .… . ” LR PT Re 810 MACON 
TOIr DE LA VEINETTE : Schiste gris, tendre, avec Fee tes rer abon- 
dante : Carbonicola cf, duponti HiNn, Carbonicold Sp." RE ONE NES 
Schiste argileux gris, avec quelques débris végétaux et radicelles ... .. .… .… 8,00 


MUR D’UNE VEINETTE : Schiste argileux, avec Sfigmaria sp. et appendices one 
Mens area be vu eh M RE PER 
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Puissance 
en mètres. 
Veinette : Schiste charbonneux . ; 0,01 
ToIx DE LA VEINETTE : Schiste gris, à  … débris do D Sp. 0,50 
Lit charbonneux F Ne NE . 0,005 
Schiste gris, à rares bris “Re pa coussinets de D toner. SD 
radicelles … dre HN Es 4,00 
- Schiste gris, avec Séigmaria sp. et appendices stigmariens 1,70 
Lit charbonneux en ts . 0,005 
MUR D'UNE VEINETTE : Schiste gris, avec racines … 2,90 
Veinette I nes Dies nus ment ne ue OS LO 
Torr DE LA VRINETTE : Schiste gris, fin; Ulodendron ophiurus (BRONGNIART); faune 
abondante : Carbonicola cf. robusta (SOWERBY) (à fragments de test conservé), 
Carbonicola sp. dia ae us . U,OÙ 
Schiste gris, avec débris . flottés : tige, Calamites sp., Neuropteris gigantea 
STERNBERG; une coquille indéterminable.….. D CS tea. ANGOIED 
Schiste gris, tendre; quelques débris végétaux : Lepidophyllum waldenburgense 
POTONIÉ (deux) PRES 1,30 
Schiste gris, compact, finement micacé.. 2,90 
Schiste gris, avec appendices tn _. de c 200 
MUR DE LA DEUXIÈME VEINE DES CHAMPS : Schiste Dre à débris ue re 
nophyllum cuneifolium (STERNBERG), Mariopteris sp., Neuropteris sp.; radicelles. 4.00 
Deuxième Veine des Champs 0,40 
D 0. . 2. . 4 ….  ... 0,80 m. 
CE nd ia ut nec ‘sue ous ‘0,10 M. 
To1r DE LA DEUXIÈME VEINE DES CHAMPS : Schiste foncé, fin, de rayure brune ou 
grise suivant les joints, taches de pyrite; Spirorbis sp.; Ostracodes; débris d’écailles 
de Poissons Tr : 0,30 
Schiste très argileux noir ; An RM are tele 0,32 
Schiste foncé, fin; de rayure brune ou grise; Pecopteris sp.; Carbonicola acuta | 
(SOWERBY), Carbonicola sp., Anthraconauta minima (Hip, non LUDWIG), débris de 
coquilles indéterminables : 0,38 
Schiste gris, fin, compact . RE te 5,50 
Schiste psammitique; ue gros bris végétaux PAT EE s 3,20 
Schiste gris, tendre; Sigillaria ovata SAUVEUR 4,50 
Schiste gris, finement micacé … 3,50 
Grès cs FH de9; 10 
Lit de schiste tee. . . 0,003 
Schiste gris foncé, fin. de rayure brune 3,00 
Schiste gris, fin mn à S AN ur. 1,90 
Schiste foncé, fin, avec rares fragments de apte flotiés et de TA) 
Lit de schiste charbonneux.. 2 x Rat rmatz:0:008 
Schiste gris foncé, fin, avec rares débris er Sigillaria 0 ovata - d: 4,00 
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Puissance 
en mètres. 

Schiste gris 2,70 
Psammite et , 2 AN LAILES ; : 3,10 
Puissante série de bancs de A bide on dur, micacé, avec bouillie végétale k 
un fragment d’écorce de Lepidodendron sp. … 8,10 
Grès 4 tre MES ME MO 2,60 
MUR D'UNE re Schiste argileux, avec racines … 1,60 
Veinette : Schiste charbonneux . té: * RaxE.. LV ERRORES 0,18 
Tort DE LA VEINETTE : Schiste gris tolces de rayure brune; es débris Vécétafee 
Lepidodendron aculeatum STERNBERG (deux), fragments de tiges, graine; VNewrop- 
teris gigantea STERNBERG AN extrémités de pinnules); quelques HR indéter- 
minables : 3 RO ne DU TE sun ne CC 
MUR DE LA COUCHE PR Schiste argileux, avec Séigmaria sp. et ne 
stigmariens 4,50 
Couche Apolline de se Bd Mu M NS ET 

Charbon. :. 3 NE RE UE RER NE 

Schisté Las 2 et ES 
TOIT DE LA COUCHE APOLLINE : Schiste gris foncé, de rayure brune; débris végétaux 
flottés : Lepidophloios laricinus STERNBERG, Lepidophyllum  waldenburgense 
POTONIÉ, Lepidophyllum lanceolatum TLaNDLeyY et HUTTON, Lepidostrobus variabilis 
LINDLEY et HUTTON, Lepidocystis sp., Ulodendron ophiurus (BRONGNIART), Cala- 
mites sp.; faune abondante : Carbonicola cf. aquilina (SOWERBY) (rare), Carboni- 
cola sp., Naïadites sp. [forme allongée je Naiadites subtruncata (BROWN) |; 
Guilielmites sp.; Scapellites sp. eu Oo 
Schiste gris foncé, tendre; faune assez nee : Carbonicola sp., Anthraco- 
nauta sp., Naiadites sp. 4,00 
Schiste gris, très compact, micacé … RO NP NA ARR EE 10 
Schiste psammitique gris, avec quelques débris végétaux : Lepidophyllum sp., Cas 
miles Sp., axes, Lu muricata ed Mec gigantea STERN- 
BERG Et HS + RE M. 
Schiste psammitique gris, avec débris eee assez Dose Catrnte SP., 
Asterophyllites equisetiformis (SCHLOTHEIM) (trois verticilles), cf. Annularia spheno- 
phylloides (ZENKER), Calamostachys germanica WEIss, Sphenophyllum cuneifo- 
lium, forme saxifragaefolium (STERNBERG), Sphenophyllostachys sp., Cordaites 
principalis (GERMAR), Cordaianthus sp., Samaropsis fluitans (DAWSON), Neu- 
ropteris gigantea STERNBERG (une pinnule incomplète), Aulacopteris sp.; racines. 1,60 
Schiste psammitique gris,.à débris végétaux flottés : Cordaites principalis (GERMAR), 
Cordaites sp., graine; racines … rep ; Sr re le 5,70 
MUR D'UNE PASSÉE DE VEINE : Schiste argileux, avec appendices stigmariens 0,40 
Passée de veine. 
TOIT DE LA PASSÉE DE VEINE : Schiste gris foncé, doux . dat vite NOTE PRIOR 
Schiste gris, à végétaux : Ulodendron ophiurus none Calamites suckowi 
BRONGNIART (bel exemplaire), Sphenophyllum sp. (un verticille), Trigonocarpus sp. 0,30 
MUR D'UNE PASSÉE DE VEINE : Schiste gris,, finement micacé; radicelles… 0,30 
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Puissance 
en mètres. 


Passée de veine, 


TOIT DE LA PASSÉE DE VEINE : Schiste gris, assez fin, finement micacé; quelques débris 


D PE 0 AN. nu. usine in nur. …, …. 2,50 
A  .  ... 2 .. ee een ee.  4.30 
MUR DE LA COUCHE LÉOPOLD : Schiste argileux, avec appendices stigmariens …. .… 0,70 
UN LU On 2. … 0,3% 
D nn Oo ou ce ee. . 0,10 M. 
RO . …  . .. 0,25 m. 
TOIT DE LA COUCHE LÉOPOLD : Schiste gris, fin, à gros fragments de végétaux flottés 
et généralement indéterminables : Sfigmaria sp. (deux mamelons) .…. .…. .…. .… 2,70 
Schiste gris, compact, micacé, carbonaté; quelques débris végétaux flottés indéter- 
D os on ee .… … … A,00 
TO … … … … .… . 3,00 
MUR D’UNE PASSÉE DE VEINE : Schiste argileux; Stigmaria sp. et radicelles … .…. …. 0,70 


Passée de veine, 


A ..  … … … … 1,50 
RO... … . … … … … 0,08 
Sclusternfriable, foncé, à Sgmaria sp. et radicelles … .… .… ... :…. . … … 0,50 
eus is de ve ue vo 0,90 
TOIT DE LA VEINETTE : Schiste gris foncé, doux, de rayure brune .. .… .… .…. .… 220 
une déravure Dune D.  …. … … …, … .… … 14,00 
CHMDACL de TAYUrPE BriSe à … …. … … … … … … 2,00 
MUR DE LA COUCHE THÉODORE : Schiste argileux, à radicelles .… .…. .… .… .… 0,90 
Couche Théodore CL LOU 
oO … … 020 m. 
A …. .… … … .…. 0,60 m. 


TOIT DE LA COUCHE THÉODORE : Schiste gris, compact; flore abondante et variée, à 
nombreux spécimens spécialement bien conservés : Lepidophloios acerosus (LiNDLEY 
et HUTTON), Lepidophloios laricinus STERNBERG, Lepidophyllum lanceolatum Tanr- 
LEY et HUTTON, Lepidophyllum waldenburgense POTONIÉ, Lepidocystis sp., Cala- 
mites sp., Calamostachys ramosa WEISs, Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG). 
forme fypica et forme saxifragaefolium, Asterotheca miltoni (ARTIS), Zeilleria avol- 
densis STUR, Samaropsis fluitans (DAWSON), Mariopteris muricata (SCHLOTHEIM) 
(très abondant et admirablement conservé), Neuropteris gigantea STERNBERG, Neu- 
ropteris obliqua (BRONGNIART), Linopteris neuropteroides (GUTBIER) (nombreuses 
pinnules), Potoniea sp., Sphenopteris sp., Diplotmema furcatum (BRONGNIART), 
Lagenospermum aff. kidstoni ARBER, Pinnularia sp. 
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VII — Étude détaillée de la stampe comprise entre les couches Théodore 
et Florent. 


Cette stampe a été recoupée et étudiée dans le travers-bancs Sud au niveau 


de 78 m. 


Puissance 
en mètres. 


Couche Théodore SOC, DESERT OMENRE ARE SRE EEE 

TOIT DE LA COUCHE THÉODORE : Schiste gris, compact, à flore très variée et abon- 
dante : Lepidodendron obovatum STERNBERG, Lepidophyllum lanceolatum LAINDLEY 
et HUTTON, Lepidophyllum (Sigillariophyllum) horridum FEISTMANTEL, Lepidostro- 
bus variabilis LiNDLEY et HUTTON, Sigillaria rugosa BRONGNIART (abondant), Cala- 
miles sp. Asterophyllites equisetiformis (SCHLOTHEIM), Calamostachys  Sp., 
Cordaites principalis (GERMAR) (abondantes), Cordaites sp. (abondantes), Samaropsis 
fluitans (DAWSON), Asterotheca mäiltoni (ARTIS) (abondant), Mariopteris muricata 
(SCHLOTHEIM) (abondant), Mariopteris acuta (BronGniarT) (quelques échantillons); 
Neuropteris gigantea STERNBERG, Neuropteris obliqua (BRONGNIART), formes {ypica 
et impar (nombreuses pinnules), Linopteris neuropteroïdes (GUTBIER), Aulacopteris 
vulgaris GRAND'EURY, Sphenopteris schumanni (STUR) (abondant), Diplotmema fur- 
catum (BRONGNIART) (un échantillon), Lagenospermum aff. kidstoni ARBER, graine, 
spores; ce schiste passe progressivement à un mur à radicelles … 


Veinette : Charbon sale . LPS Fa CE ; PET AT RES 
Toix DE LA VEINETTE : Schiste, avec débris este Codes RAR BR (GERMAR) 
et appendices stigmariens AU A CT Sen ont ni en V2 E s 
Schiste identique, avec débris végétaux : Cordaites principalis avan) Stiyritrie 
ficoides (STERNBERG), radicelles … ET ES SN RM ME ET : 

MUR DU SILLON INFÉRIEUR DE LA COUCHE ne Schiste argileux, avec racines … 


Couche Émile : SILLON INFÉRIEUR Me LI OPEN EN RON CESR 
Schiste à nodules carbonatés; lit de Cordaites traversées par des racines; débris végé- 
taux abondants . Cordaites principalis (GERMAR), Cordaites sp., Cordaianthus pit- 
cairniae (LANDLEY et HUTTON), Samaropsis fluitans (DAWSON), graine … 


Couche Émile : SILLON SUPÉRIEUR 


TOIT DU SILLON SUPÉRIEUR DE LA COUCHE Re séhiste gris, ie et carbonaté, 
à flore abondante et variée : Lepidophyllum waldenburgense POTONIÉ, Lepido- 
phyllum lanceolatum TanpLey et HUTTON, Lepidostrobus sp., Bothrodendron punc- 
tatum LaNbLEY et HUTTON (quelques rameaux feuillés, un lambeau d’écorce), Sigülla- 
riostrobus tieghemi ZRILLER (portion basilaire de cône), Calamites suckowi 
BRONGNIART, Calamiles carinatus STERNBERG, Calamites sp., Asterophyllites equise- 
tiformis (SCHLOTHEIM), Asterophyllites grandis (STERNBERG), Annularia radiata 
(BRONGNIART) (verticilles nombreux), Sphenophyllum  cuneifolium (STERNBERG) 
(assez abondant), Corynepteris sp. (forme fertile), Cordaites principalis (GERMAR) 
(abondantes), Cordaites sp. (abondantes), Cordaianthus pitcairniae (LINDLEY et 
HUTTON), Cordaianthus sp., Samaropsis fluitans (DAWSON), Renaultia rotundifolia 
(ANDRAE), Mariopteris muricata (SCHLOTHEIM) (une pinnule basilaire), Mariopteris 
acuta (BRONGNIART) (mal conservé), Neuropteris heterophylla BRONGNIART, Neuropte- 
ris obliqua (BRONGNIART), Linopteris neuropteroides (GUTBIER) (pinnules isolées), 


0,80 


16,00 
0,20 


1,50 


0,90 
2,30 
0,35 


4,30 
0,40 
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Aulacopteris sp., Lagenospermum aff. kidstoni ARBER, Myriophyllites gracilis 
ARTIS, spores; beau spécimen de Leaia tricarinata MEExk et WORTHEN... PR eo 0) 
Schiste gris, à débris végétaux abondants : Lepidophloios laricinus STERNBERG, 
Lepidophyllum lanceolatum LanpLeY et HUTTON, Lepidophyllum Sp., Lepidostrobus 
sp., Lepidocystis sp., Ulodendron sp., Bothrodendron punctatum LaNpLEY et HUTTON, 
Calamites undulatus STERNBERG, Calamites sp., Asterophyllites equisetiformis 
(SCHLOTHEIM), Asterophyllites sp., Annularia radiata (BRONGNIART), Sphenophyllum 
cuneifolium (STERNBERG), Renaultia gracilis (BRONGNIART), Pinnularia capillacea 
LINDLEY et HUTTON, Myriophyllites gracilis ARTIS; faune peu abondante : Anthra- 
conauta sp. et une écaille de Rhabdoderma sp. … 0,90 
MUR DU SILLON INFÉRIEUR DE LA COUCHE ne Schiste psammitique, à nom- 
breux débris végétaux : Lepidodendron sp., Ulodendron sp., Calamites sp., Astero- 
phyllites equisetiformis (SCHLOTHEIM), Asterophyllites grandis (STERNBERG), Cala- 
mostachys sp., Palaeostachya gracillima Weiss, Sphenophyllum cuneifolium 
(STERNBERG), appendices stigmariens ER SLA RE de 2,70 
Couche Ferdinand : SILLON INFÉRIEUR 0,45 
TOIT DU SILLON INFÉRIEUR DE LA COUCHE FERDINAND : Schiste gris, à débris végétaux : 
Lepidophyllum waldenburgense Potonté, Ulodendron ophiurus (BRONGNIART), Ulo- 
strobus squarrosus (KIDSTON), Sigillaria scutellata BRONGNIART (mal conservée), Cala- 
miles sp., Mariopteris muricata (SCHLOTHEIM), D neuropteroides ae 
Stigmaria ficoides (STERNBERG) … F0 
MUR DU SILLON SUPÉRIEUR DE LA COUCHE FRE Schiste te RAS SP.; 
Stigmaria ficoides (STERNBERG) et radicelles …. Æ 2,00 
Couche Ferdinand : SILLON SUPÉRIEUR nn ie TT Ie 00 
TOIT DU SILLON SUPÉRIEUR DE LA COUCHE FERDINAND : Schiste psammitique; Calamites 
sp., Cordaîtles sp. 2,80 
Grès see PRE SAR. . 1,20 
MUR D’UNE VEINETTE : Schiste gris, à hotes 1e 0,70 
Veinette : Schiste charbonneux D ant io 0,05 
Schiste argileux gris, à débris de Cordaites sp. et à radicelles 1,10 
Veinette ee ns ne Cas Ne QU UE 0:10 
TOIT DE LA VEINETIE : Schiste gris, fin, à débris végétaux flottés : Lepidodendron 
obovalum STERNBERG, Lepidophyllum waldenburgense PoToNIÉ, Lepidophyllum sp., 
Lepidostrobus sp., Lepidocystis sp., Cordaites sp., Neuropteris heterophylla BRON- 
GNIART; débris de coquilles indéterminables; Spirorbis sp.; restes de Poissons... 2,00 
Schiste gris, compact, à débris végétaux : Cordaites principalis (GERMAR), Cor- 
daites Sp.; appendices stigmariens a 1,45 
MUR D’UNE VEINETTE : Schiste gris foncé, friable, à racines … 1,10 
Veinette: Schiste charbonneux .—"… ..…. …. .. .… ... 0,12 
MUR DE LA VEINETTE SOUS FLORENT : Schiste avec concrétions; spore … 3,40 
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Puissance 
en mètres. | 
Veinette sous Florent 007 5 25 EME NN RE EN RE RC TRE 0,18 
TOIT DE LA VEINETTE SOUS FLORENT : Schiste compact, finement micacé, à débris 
végétaux très abondants; il faut noter, en tout premier lieu, la présence d’une 
espèce rare : Ginkgophyton (Psygmophyllum) delvali (CAMBIER et RENIER), qui se 
trouve dans ce toit en grande abondance; en outre : Lepidodendron obovatum 
STERNBERG, Lepidophyllum waldenburgense Poronté, Lepidostrobus  ornatus 
BRONGNIART, Sigillaria rugosa BRONGNIART, Sigillariostrobus sp., Asterophyllites 
grandis (STERNBERG) (abondant), Calamostachys germanica WEISS, Renaultia 
rotundifolia (ANDRAE) (une petite extrémité), Cordaîtes principalis (GERMAR), Cor- 
daianthus pilcairniae (LaNpLEY et HUTTON), Artisia transversa (ARTIS), Samaropsis 
fluitans (DAWSON), Cordaicladus sp., Cordaicarpus sp., Pinnularia capillacea Lanv- 
LEXOL HUTITON SDOrES 07 . ; RE ; : Sn 


Les feuilles de FR Le deloati rs de its, a M. soit en 
mélange avec Cordaîtes principalis, Lepidostrobus ornatus et Lepidodendron 
obovatum. 

Dans une région voisine, un prélèvement n’a fourni que quelques rares 
feuilles de cette espèce, parmi une flore abondante, où l’on note : Lepidophyllum 
waldenburgense, Asterophyllites grandis, Calamostachys germanica, Cordai- | 
carpus, Cordaianthus, Artisia; en un autre point, Asterophyllites grandis se trouve | 
à l’état isolé; enfin, dans une autre région, ce même toit a encore livré : un lit de 
feuilles de Lepidodendron obovatum et des spores auxquelles se joignent d’autres 
débris assez rares : Sigillaria, Sigillariostrobus. 


Mur D’UNE VEINETTE : Schiste argileux gris, ayec racines 4% A2 OS 
Veinette : Schiste charbonneux .. ..… : Ron … ss) 10 RUN 
Tort DE LA VEINETTE : Schiste gris, à er. Paie Sp. et Pots débris végé- 
taux indéterminables : 2 ee eo ee A LR I ES 
(Grès Ce ; M ES D de, 
Schiste gris, avec à débris d axes, peut-être D Pr de Calamites sp., quelques 
traces végétales, entre autres : Corynepteris coralloides (GUTBIER) .… .…. .…. .… 0,80 | 
Schiste analogue, à débris d’axes. peut-être radiculaires .…. .… ... .…. .…… 1,00 
Schiste analogue, à racines .… .… .… PR EU: . 1. 
MUR DE LA COUCHE FLORENT : :Schisté re gris, avec racines9.101;,4 "LEON 0 PNR 
Couche Florent PT EN Re M AE Ps 
SChiste très ChATDONTEUX NN RP D LE 
Charbon se den pl OMR 


TOIT DE LA COUCHE FLORENT : Schiste gris, compact, finement micacé, à très nom- 
breux débris végétaux : Lepidophyllum lanceolatum TaNDLEY et HUTTON (abondant), 
Lepidophyllum majus BRONGNIART, Sigillaria rugosa (BRONGNIART), Sigillariostrobus 
tieghemi Trier, Calarnites sp., Asterophyllites equisetiformis (SCHLOTHEIM), Aste- 
rophyllites grandis (STERNBERG) (bien représenté), Calamostachys germanica WEIïss, 
Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG), Zeilleria avoldensis (STUR) (bien repré- 
senté, formes stérile et fertile), Renaultia rotundifolia (ANDRAE) (quelques beaux 
échantillons), Cordaites principalis (GERMAR) (abondantes), Cordaïanthus sp., Neu- 
ropteris gigantea STERNBERG (quelques pinnules isolées), Neuropteris sp. (cf. Neu- 
ropteris heterophylla BRONGNIART) (deux petites extrémités), Linopteris neuropte- 
roides (GuiBER) (abondant). PTT 
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en mètres. 


Schiste psammitique gris, compact, très dur, de rayure grise, finement et abondam- 
ment micacé; nombreux débris végétaux : Sigillaria elongata BRONGNIART, Sigillaria 
rugosa BRONGNIART, Calamites sp., Asterophyllites equisetiformis (SCHLOTHEIM), 
Asterophyllites grandis (STERNBERG) (très abondant), Calamostachys germanica 
WEIss, Calamostachys sp., Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG), Asterotheca 
miltoni (ARTIS) (une extrémité fructifiée), Zeilleria alvodensis (STuR), Zeilleria SP., 
Renaultia rotundifolia (ANDRAE) (quelques beaux échantillons), Alethopteris lonchi- 
lica (SCHLOTHEIM) (un petit échantillon), Mariopteris muricata (SCHLOTHEIM) (un 
tout petit fragment), Neuropteris gigantea STERNBERG (pinnules isolées nombreuses), 
Linopteris neuropteroides (GUTBIER), Aulacopteris Sp., Cordaicarpus sp., spore; 


Di lu di du du ne ee 4,00 
MM. A. RENIER, P. FOURMARIER et ÉM. HUMBLET (**) ont depuis longtemps attiré 

l'attention sur l’abondance des Linopteris au toit de la couche Florent et sur l’inté- 

rêt de cette forme du point de vue stratigraphique. 

MONO IQUE MAIS NOUS TETE. Le... LL. D. OO . . . 3.20 


CONCESSION HASARD-CHERATTE (PARTIE MÉRIDIONALE). 


La concession Hasard-Cheratte a une superficie totale de 3.329 ha. Elle 
est traversée, approximativement suivant la direction ENE-WSW, par la zone 
anticlinale de Cointe-la Chartreuse. De ce fait, seule la partie méridionale, cou- 
vrant une surface de 2.270 ha, appartient au massif de Herve. C’est uniquement 
celte fraction de la concession, que nous appelons « concession Hasard- 
Micheroux », qui entre dans le cadre du présent travail. 


Cette partie de la concession Hasard-Cheratte est exploitée par deux 
sièges : le siège de Micheroux, dont les puits d'extraction, « Grand Bure » et 
« V Gustave », atteignent respectivement les profondeurs de 829 et de 720 m 
(cotes — 564 et — 455), et le siège de Fléron, dont le puits « Charles » atteint 
la profondeur de 429 m (cote — 170). 


CONFIGURATION GÉNÉRALE DU GISEMENT, 


Dans la concession Hasard-Micheroux, le synclinal que nous avons décrit 
dans les concessions de la Minerie et de Herve-Wergifosse s’approfondit, 
par suite de son ennoyage vers l'Ouest, mais aussi se complique par la présence 
d'une série de grandes failles de charriage, à faible inclinaison vers le Sud, peu 
distantes les unes des autres et qui s’enfoncent sous la faille de Saint-Hadelin. 

De ce fait, la partie méridionale du gisement se compose d’un empilement 
d’écailles refoulées les unes sur les autres, du Sud vers le Nord. Ces écailles 
présentent leur déplacement maximum dans la méridienne du siège de Miche- 


(2) RENIER, A., 1903, p. 72; FOURMARIER, P., 1905, p. 338. 
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roux; certains des charriages perdent de leur importance de part et d'autre de | 
cette méridienne et disparaissent dans un pli, telle la faille de Micheroux, qui 
se perd vers l'Est. D'autres, au contraire, se poursuivent très loin, tant vers 
l'Est que vers l'Ouest; ce sont principalement : la faille du Hasard, se continuant 
vers l'Ouest par la faille des Steppes, et la faille du Tunnel, déjà citée ci-dessus 
(p. 36). 

Il faut aussi signaler la présence de quelques failles radiales, de direction 
approximativement Nord-Sud et d'importance relativement faible. Ce sont, de 
l'Est vers l'Ouest : la faille de José, la faille du Bas-Bois et la faille du Grand- 
Bure (voir PI. D.La faille de José et la faille du Bas-Bois limitent une zone 
surélevée (horst); entre la faille du Bas-Bois et la faille du Grand-Bure s'étend 
une zone affaissée (graben). Les rejets semblent s’atténuer vers le Sud et ces 
failles finissent par disparaître dans cette direction. La partie occidentale de 
la concession est traversée, de part en part, par les grandes failles radiales 
d'Evegnée et de Lonette, qui se réunissent, vers le Sud, pour former la faille de 
Magnée. Ces dernières failles paraissent affecter les failles de charriage et, par 
conséquent, leur être postérieures. 


TERRAINS DE RECOUVREMENT. 


Les « morts-terrains », identiques à ceux déjà décrits, présentent une 
épaisseur variable suivant l'altitude du lieu, mais qui reste cependant inférieure 
à ce qu’elle est dans les concessions de la Minerie et de Herve-Wergifosse. 

Dans le puits « Vieux-Bure », cette puissance atteint 40 m; on y distingue, 
du sommet vers la base : 


a) Argile et sable, avec nombreux silex à a Das Eee TR 10 m. 
b) Craie aquifère, blanche (ODA PRE ANNEE RE LEONE 
c) Marne bleue, peu perméable (CDD) FOR ATREARERPRE EEE 15 m. 


Cette dernière formation est séparée du terrain houiller par une couche 
d'argile imperméable. 


DESCRIPTION SOMMAIRE DES TERRAINS RECOUPÉS PAR LES TRAVAUX DU FOND 
AUX SIÈGES DE MICHEROUX ET DE FLÉRON. 


La stampe qu’on peut observer dans la concession Hasard-Micheroux s'étend 
depuis la veinette Fraxhisse jusqu'à la couche Louise. Cette suite appartient au 
Westphalien A et s'étend à la fois dans l’assise de Châtelet et dans la zone de 
Genk. C'est en effet au toit de la couche Général qu'on situe, dans la conces- 
sion Hasard-Micheroux, le passage de l'horizon dit de Stenaye, qui constitue la 
limite entre ces deux subdivisions. La stampe étudiée au siège de Micheroux, 
qui a une puissance totale de 580 m environ, se répartit comme suit : 


240 m dans la zone de Genk; 
340 m dans l’assise de Châtelet. 
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À. — SIÈGE DE MicHEROUX. 
I. — Étude de la stampe partielle reconnue sous la couche Beaujardin. 


Cette stampe a été reconnue lors de l’approfondissement du puits « Grand- 
Bure » ou « Vieux-Bure », à partir du niveau de 700 m jusqu'au niveau de 
829 m. Les parois de ce puits sont muraillées et inaccessibles; nous n'avons pu 
en effectuer, nous-mêmes, le relevé détaillé. Des descriptions lithologiques 
sommaires des stampes traversées ont été faites par les services compétents du 
Charbonnage au fur et à mesure du creusement; nous les reproduisons ci-dessous. 
Toutefois, un échantillonnage du toit du complexe charbonneux appelé 
« Fraxhisse », recoupé au fond du puits, ayant été effectué par les soins de 
M. l'Ingénieur J. Rico, il nous a été permis d'étudier ce toit et d’en donner ici 
le contenu paléontologique. Il nous a été également possible d’échantillonner 
le toit de la première veinette recoupée sous la couche Beaujardin, c’est-à-dire 


de la veinette Saint-Nicolas. 


Puissance 
en mètres. 


MUR DE LA COUCHE FRAXHISSE : Schiste noir ou gris foncé, de rayure brunâtre ou 
grise, de texture irrégulière, à surfaces glissées, d'aspect scoriacé ou grumeleux, 
pauvrement micacé, à nodules de sidérose contournés, à enduits sulfureux, à inter- 
calations charbonneuses, à radicelles nombreuses réparties en tous sens et souvent 
pyritisées. 


Couche Fraxhisse : Veinette lenticulaire, de charbon sale, de composition extrê- 
mement variable, mal distincte de son mur, avec lequel elle forme un com- 
plexe charbonneux d’allure irrégulière par indentation. 

TOIT DE LA COUCHE FRAXHISSE : Schiste noir plutôt mat, à grain fin, de rayure grise 

et grasse, non ou légèrement micacé, parfois un peu grumeleux, à enduits char- 

bonneux et enduits de calcite, plus ou moins zonaire suivant certains bancs; faune 
marine abondante : Lingula mytilloides SOWERBY, Pferinopecten (Dunbarella) cf. 
papyraceus PHiLzips, Posidoniella multirugata JACKSON, Coleolus carbonarius 

DEMANET, Orthoceras Sp., Gastrioceras cumbriense BIisAT, Anthracoceras arcuati- 


lobum LUDWIG; RS PAUVRE POISSON M UE A Li, = «800 
Schiste gris foncé, à grain fin, de rayure grise ou Menu Dee dant 
progressivement plus gris et plus ICACÉMAONMOSSULIOTC EN CR NE OÙ 
ER  niunlun One ns us on ve te 9,50 
D D D A, a due NU nr, dus eue ie eat ve 18,00 
ee ee boue Oo. eue ube ave on un O00 
Psammite gréseux, avec veinules de Lee TT et et cet el Mn 4e nu 00 
UT lo ones a nl noaiau 3. 2,00 
LE DNS NS Ua 6 :., ‘8,00 
Psammite gréseux, à veinules de quartz te ae cu  LOÙ 
MITA DE DOUCE VEeNs : Schiste, à radicelles … .….. .…..….. .… .…. .. .… .…. .. (0,50 
PTE es LE) HA AP En a Date 0,40 
Faux-mur D un use lan 28 080 M: 


ee AN cie hs taca ve 0,10 M. 
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TOI DE DOUCE-VEINE : SChiSte EE EE 
GTS ARCTIC SR D de Us ft Li. JL Gi. 
Peamamite 2 ue did ous CAN ARS DÉC R 
Séhiste à radicelles. …, a Qi ONE 


Veinñette,. 7240 14 2 bo RAREMENT ER 
Schiste AS cut ou oi t aude oué en (D, 
Schiste -psammitique : 2: Li Le AMAR RE RE PRE 
Schiste, à radicelles 44 ee mA RENE NN RS 


Veinette : Schiste charbonneux = #00 SN 
Schiste, à radicelles 4 us CDS RP RO PE NE PS 


Veinette: Schiste charbonneux 2 Me. 00. 40 0 US OR 
Schiste: gris, fin! 4,1 4801 a NN NT RS D CE , 
Schisté psammitique us en Li M SE M EN ES 
Péamimite 4 de ee uen A NS EU RC CR CR CE Le | 
Schiste psammitique, à radicellés M 0 A 


Veinette : Schiste charbonneux RE DL TARA a es |) 
Schisté noir, avec débris VÉSÉTQUR PRE MERE RENTE 0,20 
MUR DE LA VEINETTE SAINT-NICOLAS : Schiste psammitique, à radicelles .… ... .… 1,7% 
Veinette. (Saint-Nicolas) : ... 2: 4 os 4 SU Se RE 
FauxMUr as ss te dc SR IN ON D 0) SBrTe 


Charbon: 2 SR M Re ET EE CO DEL 
FAUX OU CARS QE Cr SR RU DORE 


Toit DE LA VEINETTE SAINT-NICOLAS : Schiste noir, fin, pyriteux, Lingula mytilloides 
SOWERBY, Orbiculoided Sp. LR RQ OEM ECM RE PNR PE 


Orbiculoidéa ‘Sp 10 LR PT A OS 
Schiste gris, tendre TT CL DEN Me EE œi ne 
Schigtess des das une nes MU RAR MN PNR Re OR 
MUR DE LA COUCHE BEAUJARDIN : Schisté, à radicelles "tv 


Couche Beaujardin Bu ere ee ANSE RUES 2 et PRE SAONE 2e RAA ES RER 


Cette stampe sera de nouveau recoupée lors de l’approfondissement du 
puits V Gustave, c’est-à-dire dans un proche avenir. Nous aurons alors l’occasion 
d’en effectuer une étude minutieuse, justifiée par l'importance que présente cette 
assise du point de vue stratigraphique. Les conclusions que cet examen apportera 
seront développées dans le second volume de notre étude qui sera consacré à la 
région occidentale du Massif de Herve et à ses relations avec les autres parties du 
bassin de Liège. 

Il y a lieu de noter cependant, dès à présent, que cette coupe montre l’exis- 
tence, à 115 m sous la couche Beaujardin, c’est-à-dire sous l’horizon à Gastrioceras 
crenulatum, d'un autre horizon à faune marine, renfermant, en abondance, Gastrio- 
ceras cumbriense. 


LE MASSIF DE HERVE : RÉGION ORIENTALE 


II. — Étude sommaire de la stampe comprise entre les couches Beaujardin 
et Quatre-Jean. 


D3 


Cette stampe a été étudiée dans le travers-bancs Sud au niveau de 700 m. 


Puissance 
en mètres. 


Couche Beaujardin .. .. .… , D 040 à 0,45 


TOIT DE LA COUCHE BEAUJARDN : le chiste 4 gris Fe a. de rayure brunâtre, à 
taches de pyrite, devenant assez rapidement psammitique vers le haut; quelques 
débris de tiges et de végétaux indéterminables; faune marine : Lingula mytilloides 
SOWERBY;, Posidoniella multirugata JACKSON, Solenomya primaeva PHILLIPS; Gas- 
trioceras crenulatum BisaT; Ostracodes; ÆElonichthys cf. denticulatus TRAQUAIR 
(une écaille); Guilielmites sp.; pistes. 

Signalons que dans un banc situé à 0,40 m au-dessus de la veine, on a trouvé : 
Anthraconauta minima (HiNp, non LUDWIG). 

Comme dans les autres gisements décrits dans les pages qui précèdent, on 
retrouve à Micheroux, dans le toit de Beaujardin, les mêmes concrétions calcareuses 
à Goniatites, bien connues sous le nom de « roofballs » (voir pp. 21 et 39). 

M. F. DEMANET a donné précédemment la composition faunique détaillée de cet 
horizon du toit de la couche Beaujardin au siège de Micheroux (‘*°). 


Stampe schisto-psammitique 
Psammite 

Grès 

Psammite … 

Grès A ÉRNET: 
MUR D’UNE Not Schiste ue 


Veinette : Schiste charbonneux . AE, SR Dent ; à 
ToIT DE LA VEINETTE : Schiste noir, fin, de rayure grise, cree ne une 
reuses; Lingula mytilloides SOWERBY, Orbiculoidea sp. … 

MUR D'UNE VEINEITE : Schiste 


Veinette + à Æ POS NE RU LE 
TOIT DE LA ner Schiste gris, fin, de rayure grise; quelques débris ie 
Sigillariophyllum sp:, ou sp., Stigmaria ficoides (STERNBERG); faune abon- 
dante : Carbonicola sp., Anthracomya sp. (cf. Anthracomya williamsoni BROWN), 
Anthracomya sp. (petite forme), Anthracomya minima (Hip, non LUpwiG); Ostra- 
codes; une aile d’insecte. 


Stampe schisteuse, renfermant vers le milieu deux bancs gréseux de 1,50 m, séparés 
par un banc de schiste psammitique de même épaisseur …. 

Grès ee PMR Au ie 

MUR DE LA TROISIÈME a SOUS  Quarre -JEAN : Grès psammitique.…. 


(4) DEMANET, F., 1943,-p. 18. 


. 14,00 


4,50 
6,00 
7,00 
4,00 
0,60 


0,15 
1,30 
1,00 
0,03 


. 18,00 
. 10,00 


2,00 
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Puissance 

en mètres. 
Troisième Veinette sous Quatre-Jean HR TE AL MS FAETOMQMES 0,02 
Toit DE LA TROISIÈME VEINETTE SOUS QUATRE-JEAN : Schiste psammitique … 2,00 
Deuxième Veinette sous Quatre-Jean TE 0,10 
ToIT DE LA DEUXIÈME VEINETTE SOUS QUATRE-JEAN : Schiste 0,40 


MUR DE LA PREMIÈRE VEINETTE SOUS QUATRE-JEAN : Schiste à lits de schistes char- 
bonneux intercalés…. 


Première Veinette sous Quatre-Jean PA AS LES ANS LS ET nr S 
TOIT DE LA PREMIÈRE VEINETTE SOUS QUATRE-JEAN : Schiste 
MUR DE LA COUCHE QUATRE-JEAN " 


Couche Quatre-dean: : 2: 5-55 MONET Re OR 3% 
TOIT DE LA COUCHE QUATRE-JEAN : Schiste gris, compact, très dur, de rayure grise, 
se débitant en parallélipipèdes réguliers, finement et abondamment micacé, à lits 
carbonatés, renfermant une flore extrêmement abondante et variée, spécialement 
concentrée dans le premier banc de 0,50 m surmontant directement le charbon : 
Lepidophloios acerosus (LiNDLEY et HUTTON), Lepidophyllum lanceolatum TaNDLEY 
et HUTTON, Lepidophyllum horridum FEISTMANTEL, Lepidophyllum sp., Lepido- 
strobus variabilis Laney et HUTTON, Lepidocystis sp., Ulostrobus squarrosus 
(KipsTON), Sigillaria ovata SAUVEUR, Sigillaria elegans BRONGNIART, Sigillaria Sp., 
Sigillariophyllum sp., Sigillariostrobus tieghemi ZEeizLer, Calamites suckowi BRON- 
GNIART, Calamites goepperti (ETTINGSHAUSEN), Calamites sp., Asterophyllites sp., 
Calamostachys ludwigi CARRUTHERS, Calamostachys ramosa Weiss, Sphenophyllum 
cuneifolium (STERNBERG) f. {ypica et f. saxifragæfolium, Sphenophyllostachys sp., 
Corynepteris sternbergi (ETTINGSHAUSEN), Asterotheca miltoni (ARTIS), Renaultia 
gracilis (BRONGNIART), Artisia transversa (ARTIS), Pecopteris plumosa (ARTIS), 
Alethopteris decurrens (ARTIS), Alethopteris sp., Mariopteris acuta (BRONGNIART) 
(abondant), Neuropteris schlehani STUR (très nombreuses pennes et pinnules), 
Neuropteris gigantea STERNBERG (pinnules isolées, rares), Neuropteris obliqua 
(BRONGNIART) (une extrémité), Whüttleseya media STocKkMANSs, Whittleseya media 
STOCKMANS, espèce nouvelle à laquelle le troisième échantillon représenté à droite 
de la figure 22, page 78, par A. RENIER et F. STOCKMANS, dans Flore et Faune houil- 
lères de la Belgique, doit servir de type. Awlacopteris vulgaris GRAND'EURY, Aula- 
copteris sp., Sphenopteris laurenti ANDRAE, Sphenopteris sp., Diplotmema furcatum 
(BRONGNIART) (rare, petite forme), Lagenospermum aff. kidstoni ARBER, Trigonocar- 
pus sp., graines, spores, Myriophyllites gracilis ARTIS; Spirorbis sp.; un abdomen 
d’arachnide. 

M. P. FOURMARIER a signalé, dès 1905, l'abondance des débris végétaux au 
toit de la couche Quatre-Jéan et notamment la présence de Neuropteris schlehani et 
de Sigillaria elegans (“). 


(#) FOURMARIER, P., 1905, p. 337. 


2,00 


0,03 
4,60 
3,60 


0,60 
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III. — Étude sommaire de la stampe comprise entre les couches Quatre-Jean 
et Général. 


Cette stampe a été étudiée dans le travers-bancs Sud au niveau de 600 m. 

Surmontant la couche Quatre-Jean, on trouve une stampe schisteuse uni- 
forme de 40 m d'épaisseur environ, puis un complexe de trois veinettes, dont 
la supérieure porte le nom de Venta (inexploitable dans cette concession), les 
deux autres étant les Première et Deuxième Veinettes sous Venta. 

Voici la description de ce complexe : 


Puissance 
en mètres. 


Deuxième Veinette sous Venta : Schiste charbonneux …. . … …  . 0,25 


TOIT DE LA DEUXIÈME VEINETTE SOUS VENTA : Schiste, avec débris végétaux : Cala- 
miles sp., Samaropsis Sp., Pinnularia capillacea LiNpLeY et HUTTON, Sfigmaria 
ficoides (STERNBERG), nombreux débris végétaux indéterminables .… .… .… .… 0,70 
MUR DE LA PREMIÈRE VEINETTE SOUS VENTA : Schiste, à débris végétaux : Calamites 
Sp., Zeilleria delicatula (STERNBERG), Mariopteris sp. (un tout petit fragment), Neu- 
roptleris schlehani STUR, Aulacopteris sp.; Stigmaria ficoides AVENEPRE débris 
HÉRCIOUAMLLANCT CRDI TACUILESS. M MR NN 1, 2, 4,40 


Première Veinette sous Venta : Schiste charbonneux .…. .…. …. … … .. .… 0,15 


ToIT DE LA PREMIÈRE VEINETTE SOUS VENTA : Schiste à nombreux débris végétaux : 
Lepidophyllum lanceolatum LaNDLeY et HUTTON, Lepidostrobus variabilis LINDLEY et 
HUTTON, Sigillariophyllum sp., Sigillariostrobus sp. (axe), Calamites sp., Palaeosta- 
chya elongata (PRESL), Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG), Neuropteris 
obliqua (BRONGNIART), forme émpar (une pinnule) et forme fypica, Sphenopteris 


DDR EE ONONRENMMIÉCMANIION) NE...  …  , … 2,19 
D OCT EN MSc hnsle  dtradicelles … …. 1. A ," … 1,25 
COTON ES D... . iantan 4 his ou 4 2 j 0,30 


TOIT DE LA COUCHE VENTA : Schiste non fossilifère. 


Le complexe formé par Venta et ses veinettes est surmonté par une stampe 
schisteuse de 40 m d'épaisseur, couronnée d’un banc de grès qui précède un autre 
complexe de veinettes, appelé Deux Sillons (‘). 


Voici la description de ce complexe : 


RTC NS " RE de IR MUR RENE LE (0) 
MUR DU SILLON INFÉRIEUR : Schiste, à D iclles PR EE DA Re V2: UU) 
en ne 0 Mastgn den À nee Le tm paul sus Le. : 0,20 
RP DONMEUe pE ride radicellés" ".,:7 ., . .. 2...  ... .. .. ….. 0,60 


() Notons que dans certaines parties du gisement (voir siège de Fléron), ce com- 
plexe de deux sillons devient un complexe de Trois Sillons. 
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Puissance 
en mètres. 


Sillon supérieur: 202%: 00 Men Le QE ETS EST ET 0,10 

Le sillon supérieur est surmonté par une stampe schisteuse uniforme de 30 m 
de puissance, au sommet de laquelle se situe un important banc de grès d’une 
épaisseur de 17 m, gisant sous le mur de la couche Général. 


Mu DELA COUCHE GÉNÉRAL ; Schiste à-radicelles "7" "MNT NS 0 
Couche Général... …. 4 2: 44e OT PO NE 
Sillon inférieur : faux-mur OPERA ARR TA ER en LR LCA 9 el ET) Tan. 

ChATDON C0. PARENT 
Intercalation schisteuse "1 "0 ROME RE Ur PU A0 
Sillon supérieur : CR&FbON 7 CE M NO RER One 
schistlé TM NE SR TR RU RE UOTE 
CHATDHON MERE Re I (le ETUR 


IV. — Étude détaillée du toit de la couche Général. 


Nous avons pu étudier d’une manière plus détaillée Le toit de la couche 
Général dans le travers-bancs Nord-Est au niveau de 221 m; coordonnées du 
point de prélèvement moyen : 659 m N., 420 m E. 

La composition de la couche Général est extrêmement variable. Elle est le 
plus souvent divisée en deux sillons séparés par une intercalation, qui peut être 
fort épaisse, comme c’est le cas au niveau de 221 m, ou se réduire à une très 
faible épaisseur. Ci-dessous les limites entre lesquelles varient normalement les 
sillons charbonneux et stériles : 


Sillon inférieur : faux-mur TE OR RTE NE RER EU LOBTHE 
ChAFDON FR EP Enr de 0,50 à 1,00 m. 
Intercalation schisteuse PE EU RE | RSC CNO RENE OM de 0.00 à 1,50 m. 
SILlONÉSUDÉTIEUT ACNRATDON EAN PR PRE PR de 0,15 à 0,18 m. 
SCIS ep Le RARE OP de 0,00 à 0,50 m. 
CHATONS RE 0 DETTE 


Nos prélèvements au niveau de 221 m ont montré : 


Puissance 

en mètres. 

SILLON\INFÉRIEUR de la couche Général." "mu NO 0 OU 
Faux Murs: CES MEN NE OR RS RE EU 
Charbon. 5,7 88 VESTE RER PER DE ntIe 


Intercalation : Schiste à végétaux : Bothrostrobus olryi (ZEILLER), Sigillaria elegans 
BRONGNIART, Sigüllaria sp., Calamites sp., Cordaites sp., Samaropsis fluitans 
(DAWSON), Cordaicarpus cordai (GEINITZ), graines, spores; Séigmaria ficoides 


(STERNBERG) se ds ue a CN RM NE EC OO RE RE RE 
SILLON SUPÉRIEUR de la couche Général : Charbon avec intercalations schisteuses … 1,00 
TOIT DU SILLON SUPÉRIEUR : Schiste foncé, fin, de rayure grasse; une écaille de Pois- 

son;-Guilielmites sp. (une trace) ie RE D 


Schiste, non fossilifère. 
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V. — Étude sommaire de la stampe comprise entre les couches Général 
et Jeanne. 


Cette stampe a été étudiée dans les travers-bancs Sud au niveau de 440 m et 
au niveau de 600 m. En partant du toit de la couche Général, on rencontre 


_ successivement : 
Puissance 
en mètres. 
ne ue eu cn Os uen ous os + 2e #0,00 
. Grès (variable) ns 2e au is uen tt (40300 
CO mie OO ee os en os. « 30,00 
MIDANDEN AS VEINETTE SOUS JEANNEDDE.: (Grès …. ….: … 2 sl tu el Le. #00 


Veinette sous Jeannette. 


Toir DE LA VEINETTE SOUS JEANNETTE : Schiste; faune abondante : Carbonicola cf. 
robusta (SOWERBY), Carbonicola cf. aquilina (SOWERBY), Carbonicola sp. à rappro- 
cher de Carbonicola acuta (SOWERBY) et de Carbonicola duponti Hip, Anthracomya 
sp. (rare), Anthraconauta sp. (rare), Naiadites sp.; Guilielmites sp.; Spirorbis sp.; 
Ostracodes; Rhizodopsis sauroides WVILLIAMSON (une écaille), ponte de Poissons. 1,50 


TU …  … … … … … … 410,00 
MUR DE LA COUCHE JEANNETTE : Schiste, à débris végétaux : Calamites sp.; Stigmaria 
MODEM RERNEERG) CL'appendices-stigmaAriens...’t … .… … … …. .….. … … +2,50 
CODPRERC AN ROCÉCRE OO fe ee ee oo 0,40 
SO, ee ee ee, en 0,10 M. 
SET CC. . .. … .… .. 0.25 im. 
MODE AP SGORCRE DEANNEMDE A CReSs MN. … … ... 4e ai ete no 4,00 
NDS IEINERDDECUR PEANNERDTER NN nu... de. eee eue ee ac en. cent 11,00 
Veinette sur Jeannette : Schiste charbonneux .. .… … .. ..… … .. ... ..…. 0,20 
D.  … .… 4 .… . ... .… 20,00 
DOME DEIS ETC ANR D OO oO es es ee eng ol ee cou 0,08 
Torr DE LA VEINETTE SOUS JEANNE : Schiste, avec quelques débris végétaux : Lepido- 
strobus variabilis LaiNpLEY et HUTTON, Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) ..… .… …. 1,50 
MUR DE LA COUCHE JEANNE : Schiste, avec, à l’extrême base : Anfhraconauta sp. … 3,50 
Couche Jeanne D ER ML SON RER ARERS En 5 0:90 


TOIT DE LA COUCHE JEANNE : Schiste fin, argileux, de rayure grise, très finement 
micacé; faune abondante : Carbonicola cf. aquilina (SOWERBY), Carbonicola cf. tur- 
gida (BROWN), Carbonicola sp., Anthracomya sp., Anthraconauta sp., Narïadites sp.; 
Guilielmites sp.; Spirorbis sp., Vermes sp.; Ostracodes. 
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VI. — Étude sommaire de la stampe comprise entre les couches Jeanne 
et Léopold. 


Cette stampe a été examinée dans le travers-banes Sud au niveau de 440 m. 
Surmontant la couche Jeanne, on trouve successivement : 


Puissance 

en mètres. 

Staripe lschisteuse:. ie et ROSE EN RE RC CPC 

Veinette …. au ie ce NS OR ER NE 

Starhpe.schistéuse 0... MUR Ni ut CNRS 

Grès nu ii As us oc 00e CIE D CS 

MUR DE LA COUCHE LÉOPOLD NN NOR RES 

Couche Léopold ST ete EU us 
Charbon 2 ee RS EME NE RE ER 0 RTE 
Sobrigte LU SRE CE 0 ou 
Charbon 171. TE RU LU 


VII. — Étude du toit de la couche Malgarnie. 


Il ne nous a pas été possible d'examiner en détail la stampe qui sépare les 
couches Léopold et Léonie et qui s'étend sur une épaisseur de 60 m environ, en 
raison du caractère fort dérangé des terrains dans le travers-bancs Sud au niveau 
de 440 m où cette stampe a été recoupée. Toutefois nous avons pu échantillonner, 
dans une galerie secondaire, le mur et le toit de la couche Malgarnie, qui se 
situe dans la partie médiane de cette stampe; coordonnées de ce prélèvement : 
640 m S., 75 m W. (travers-bancs de recoupe de Léopold à Malgarnie, au niveau 
de 440 m). 


Puissance 

en mètres. 

MUR DE LA COUCHE MALGARNIE : Grès ges OU 

Couche Malgarnie …. "0250 2e 00 RNA RENE 
Faux mur... ET ISERE RU UE 
Charbon 2405. SPRICE, SMS MÈRE PRE ER RER 0 CETTE 


TOIT DE LA COUCHE MALGARNIE : Schiste psammitique, compact, dur, finement et 
abondamment micacé, à nodules carbonatés. 


Ce toit est caractérisé par une flore très abondante et variée, que l’on trouve 
sur une hauteur de 10 m, et qui ne fait défaut qu’au passage d’un banc de grès de 
3 m d'épaisseur, situé à 1,50 m au-dessus de la couche. Parmi les espèces reconnues, 
citons : Lepidodendron obovatum STERNBERG, Lepidophyllum waldenburgense 
PoTontÉ, Lepidocystis sp., Bothrodendron punctatum LaNDLeY et HUTTON (un appen- 
dice stigmarien), Calamites carinatus STERNBERG, Calamites sp., Asterophyllites 
equisetiformis (SCHLOTHEIM), Asterophyllites grandis (STERNBERG), Calamostachys 
germanica WEiss, Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG), Cordaites principalis 
(GERMAR) (abondantes), Cordaites sp. (abondantes), Cordaianthus pitcairniae 
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(LaNbLEY et HUTTON) (plusieurs exemplaires), Cordaianthus volkmanni (ETTINGS- 
HAUSEN), Samaropsis fluitans (DAWSON), Mariopteris acuta (BRONGNIART) (bien repré- 
senté), Mariopteris muricata (SCHLOTHEIM) (bien représenté), Neuropteris obliqua 
(BRONGNIART) (assez abondant), Aulacopteris sp., Diplotmema furcatum (BRONGNIART) 
(un échantillon), Pinnularia capillacea LanDLey et HUTTON, Pinnularia columnaris 
(ARTIS); quelques coquilles; Spirorbis sp. 


VIII. — Étude sommaire de la stampe comprise entre les couches Léonie 
et Louise. 


Cette stampe a été étudiée dans le travers-bancs Nord au niveau de 122 m. 
En voici la description succincte accompagnée d’un inventaire paléontologique 
des toits s’étant révélés fossilifères : 


Puissance 
en mètres. 
Couche Léonie.. .… . Se SUCER : Ë Drop: ttes :0, OÙ 
TOIT DE LA COUCHE LÉONIE : Schiste dur, ER or rares db végétaux : 
COM R DA RIUTUS (BRONGNARE) 0. …. …. … …. .. .. 4... 1,80 
0 à. 4. 5... 1,00 
dem amar en, jeanne à Gercuere uee/ 7 0:00 
CS TR RE ame ui Ua PASNR Here fe 1,50 
NDS DNA ONE TEE NN ER EE PER. D LU Te ER ni 4 Ai 404,00 
DE RS dire au ai et nn vint #70 0,40 
A he ui ii AR One 4, 2 7,00 
MUR DE LA COUCHE CRUE ue ac ou tous gr gens dus : @ 00 
Couche Sidonie .. .…. . NOR LR ONE EM QE ist" 05 


TOIT DE LA COUCHE SIDONIE : A gris, LT dur, de rayure grise, D iouient 
et abondamment micacé, carbonaté; flore variée et abondante : Ulodendron sp., 
Calainîtes sp., Asterophyllites equisetiformis (SCHLOTHEIM), Calamostachys germa- 
nica WEIss, Corynepteris sternbergi (ETTINGSHAUSEN) (un petit fragment), Lon- 
chopteris bricei BRONGNIART (abondant), Mariopteris cf. muricata (SCHLOTHEIM), 
Mariopteris sp, Neuropteris gigantea STERNBERG, Linopleris neuropteroides 
(GUTBIER) (abondant), Sphenopteris cf. striata GOTHAN (une petite extrémité), Car- 
diocarpus sp., Lagenospermum aff. kidstoni ARBER, Trigonocarpus noeggerathi 


OGM SD ns. nee de ns nee Con one conan vote cases de 4,05 
1 DS  DONMIOBSIIOrE à. A Li ji. ee on er ." … 4,50 
none 4. oc porte iaemdhatnu aus ace. 0400 
Passée de veine. 

D Os ee A ans peus vpn auvge nes | 6,00 
0 D hole a en cuites ca Laorgmen out 1 0,6 


Schiste. 
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B. — SIÈGE DE FLÉRON. 


Nous ne reprendrons pas en détail la description des stampes recoupées par 
les travaux du fond au siège de Fléron, puisqu'elles appartiennent au même 
gisement que celui du siège de Micheroux. 


Nous nous contenterons d'établir l'inventaire paléontologique des toits des 
différentes couches, ce qui permettra d'établir des comparaisons avec les données 
fournies par l’échantillonnage des toits correspondants du siège de Micheroux. 


Nous indiquons pour chacun de ces toits l'endroit où a été effectué le prélè- 
vement, avec les coordonnées du point moyen. Toutes ces coordonnées seront 
données par rapport au puits « Vieux-Bure » de Micheroux. 


Puissance 
en mètres. 


1. Couche Quatre-Jean (travers-bancs Nord au niveau de 421 m,; coordonnées : 
1.703 m W., 284 m S. 


CHAfDONR de 2 Le it CN RE Ne D RTE 


Toit, à flore variée et très abondante : Lepidophloios acerosus (LINDLEY et HUTTON), 
Lepidophyllum lanceolatum LaNpLEY et HUTTON (cônes et bractées isolées, détachées), 
Lepidophyllum horridum FEISTMANTEL, Lepidostrobus variabilis LINDLEY et HUTTON, 
Lepidocystis sp., Sigillariophyllum sp., Sigillariostrobus tieghemi ZEILLER (cônes, 
bractées isolées, axes) (fort abondant), Calamites sp. (nombreux), Asterophyllites 
sp., Calamostachys ramosa WEIsS, Sphenophyllum cuneifolium. (STERNBERG) f. saxi- 
fragæfolium, Sphenophytllostachys sp., Corynepteris sternbergi (ETTINGSHAUSEN) (un 
tout petit fragment), Mariopteris sp., Neuropteris schlehani STUR (pinnules et pennes 
extrêmement abondantes), Neuropteris obliqua (BRONGNIART), Whittleseya media 
STOCKMANS (très abondant), Auwlacopteris vulgaris GRAND'EURY, Aulacopteris sp., 
Sphenopteris sp., Trigonocarpus noeggerathi (STERNBERG), Trigonocarpus Sp., 
spores, Myriophyllites gracilis ARTIS, Pinnularia capillacea TaNDLEY et HUTTON, 
racines; un abdomen d’arachnide. 


2. Couche Venta (travers-bancs Nord au niveau de 421 m; coordonnées : 1542 m 


W., 286 0 Se a ON TENTE RE CR ES 
Schistes:charbonneuteanit. ARR LÉ MR ee DM 
Charbon: suiruts ane MARGE RP PERRET CE 
Schistes charbonneux eue ROLL EP CR ER IE TE 
Charbon 4 sua ee MAP RSS CR 

Tor, à quelques débris végétaux : Sigillaria sp., Stigmaria sp. … .… .… … …. 1,00 

HAUT-TOIT, à Calamites sp., Mariopteris acuta (BRONGNIART) (un échantillon), Sphe- 

nopteris ici. spinijormis KIDSTON une pinnule) Me" PIN A 2 DO UN 


3. Complexe de Trois-Sillons (travers-bancs Nord au niveau de 421 m: coordonnées : 
1.608 m W., 377 m S.) 


Ce complexe correspond au groupe Deux Sillons étudié au siège de Miche- 
roux (voir pp. 55-56). 
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MuR gréso-psammitique, Ha 
BrénmMeMenlon Charbon MT, NT ADN Ce0106à 0,50 mi. 
Intercalation gréso-psammitique .. .…. .. .. .. ... 0,60 à 0,80 m. 
Dévvemesilontcharbon ._".""m.... ......, .:… 010 à 0,35 mr 
Intercalation gréso-psammitique ... .… …. . .. ... 0,20 à 0,50 m. 
HÉOISIEMeRSINONESCNATONME UN 0. * : 0,10 à 0,40 m. 
Torr, à végétaux abondants : Lepidodendron sp., Bothrodendron punctatum LiNDLEY 
et HUTTON (très abondant), Calamites carinaïus STERNBERG, Calamites suckowti 
BRONGNIART, Calamites undulatus STERNBERG, Calamites sp. (tiges et diaphragmes), 
Annularia sp., Renaultia gracilis (BRONGNIART) (deux petits fragments), Neuropteris 
cf. obliqua (BRONGNIART), Sphenopteris sp., Myriophyllites gracilis ARTIS, Stig- 
maria ficoides (STERNBERG), appendices stigmariens. 
4. Couche Général (travers-bancs Sud au niveau de 421 m; coordonnées : 970 m W., 
513 m S.) 
SHlonmmiéenmeuterchabonsale Mn 5.11. 0,40 m. 
ScCHiste tranleMtEnCalaite MR Ne 0.540. 4: . 1,60 M: 
SHNONASUDÉMeSCHATIONE 7, Ee-r D) … .. .… .. 0,18 m. 
RO. …  . .  O,20 M1. 
CONS CE Ce .n ee Ces. co. 000 Ii. 
Tor : Schiste foncé, fin, de rayure brune et grasse, non micacé, à enduits sulfu- 
reux; cf. Anthraconauta minima (HiNb, non LUDWIG). 
5. Veinettes sous Jeannette (travers-bancs Sud au niveau de 421 m); 
Coordonnées de la troisième veinette : 1272 m W., 795 m S$. 
Coordonnées de la deuxième veinette : 1265 m W., 805 m S. 
Coordonnées de la première veinette : 1258 m W., 813 m S$. 
a) Troisième Veinette (Passée de Veine) sous Jeannette .. .. …. .… .… .. .. 0,005 
Tor, à faune abondante : Carbonicola robusta (SOWERBY), Carbonicola sp. (forme 
rappelant Carbonicola duponti Hip), Naiadites sp.; Vermes sp.; Ostracodes; Guiliel- 
miles Sp. 
b) Deuxième Veinette sous Jeannette : charbon brillant RP 1 1 0.10 
Torr, à débris végétaux : Lepidodendron obovatum STERNBERG (deux coussinets 
foliaires isolés), Lepidophyllum lanceolatum TaNDLEY et HUTTON, Lepidophyllum 
waldenburgense POTONIÉ, Lepidostrobus variabilis LiNDcey et HUTTON, Lepido- 
cystis sp., Mariopteris sp., Neuropteris obliqua (BRONGNIART) (un tout petit frag- 
ment), Sphenopteris sp., Radicites. 
c) Première Veinette sous Jeannette RUE PO Ne DE DE MIS ae : 0,04 
Torr, à faune : Carbonicola robusta (SOWERBY), Carbonicola sp.; Guilielmites sp. 
6. Couche Jeannette (travers-bancs Sud au niveau de 421 m; coordonnées : 1231 m 
W., 847 m S.) 
Toit, à quelques débris végétaux : Ulodendron ophiurus (BRONGNIART) (un échan- 
tillon), Ulostrobus squarrosus (KIDSTON) (un échantillon), Calamites sp., Cordaites 
sp., Cordaianthus pitcairniae (LaNDLEY et HUTTON), Neuropieris sp. (fragments de 
pinnules), Stigmaria sp. (mamelons).. 0,60 


Ce banc est surmonté d’une stampe gréso-psammitique. 
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Puissance 
en mètres. 


7. Veinette sous Jeanne (travers-bancs Sud au niveau de 421 m; coordonnées : 
HET MINEME25EmAS) 

Charbon 225 LRU LU LL RO RAR ne ee CD EETIR 
Torr : Schiste foncé, assez fin, de rayure brune; quelques débris végétaux : Lepido- 
dendron obovatum STERNBERG, Lepidocystis sp., Sigillariostrobus sp. (un fragment 
de cône et une bractée), Neuropteris gigantea STERNBERG (une pinnule), Séig- 
maria sp. (mamelons), racines. 


8. Couche Jeanne. É 
Le toit de la couche Jeanne se présente au siège de Fléron sous deux facies 


complètement différents : un facies à débris végétaux abondants et bien conservés, 


et un facies à coquilles rappelant celui sous lequel le toit de cette couche apparaît à 
Micheroux. 

Notons que ces deux aspects correspondent à des gîtes situés de part et d'autre 
d'une cassure tangentielle locale, cisaillant le crochon de tête qui sépare les troi- 
sièmes dressants des quatrièmes plateures du gisement de Fléron. 


a) Torr de la couche Jeanne en dressant, dans le travers-bancs Sud au niveau de 
421 m; coordonnées : 1217 m W., 1528 m S. 

Végétaux abondants : Lepidophloios laricinus STERNBERG, Lepidodendron obova- 
tum STERNBERG (tiges, feuilles), Lepidophyllum lanceolatum LiNDLEY et HUTTON, 
Lepidophyllum waldenburgense POToNÉ, Lepidophyllum horridum FEISTMANTEL, 
Lepidostrobus variabilis LanpLeY et HUTTON, Lepidocystis sp., Sigillaria sp., Sigilla- 
riostrobus tieghemi ZRILLER (axes, bractées isolées), Calamites sp., Asterophyllites 
sp. (deux petits fragments), Sphenophyllum cuneifolium (STERNBERG), Asterotheca 
miltoni (ARTIS) (une petite extrémité de penne), Neuropteris obliqua (BRONGNIART) 
(fragments assez nombreux, pinnules isolées), spores, Pinnularia columnaris 
(ARTIS), Stigmaria sp., Myriophyllites gracilis ARTIS; aile d’insecte. 

Notons la présence, dans ce toit, de lits de feuilles de Lepidodendron obova- 
tum, associées à d’autres débris végétaux, tels que bractées de Sigillariostrobus et 
pinnules de Neuropteris obliqua. 

b) Torr de la couche Jeanne en plateure, dans un travers-bancs Ouest au niveau de 
313 m; coordonnées : 1243 m S., 1387 m W. 

Faune : Carbonicola cf. aquilina (SoWERBYy), Carbonicola sp., Naïadites sp.; Spiror- 
bis sp.; Fayolia sp. (ponte de Poisson, espèce rare). 

Cette couche était anciennement appelée Angélie. M. P. PRUVOST y a signalé 
la présence de Carbonicola aquilina (*) 


9. Couche Léopold (travers-bancs Sud au niveau de 421 m; coordonnées: 1205 m W., 


Charbon... 5 Les AR EN RC RE RE TC AN SE DU NT 
Schiste ChATDONTEUX 7 NT PE A UN ET 
Charbon. LU MN ERP NRC 0 UE 


Torr : Schiste fin, à Carbonicola acuta (SOWERBY), Carbonicola sp.; Ostracodes 
Ce banc est surmonté d’un grès. 


(#5) PRUVOST, P., 1930, p. 234. 


0,65 


0,50 
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CHAPITRE II 
Étude stratigraphique. 


Les gisements exploités dans les différentes concessions que nous venons de 
décrire, comprennent sensiblement les mêmes stampes et se situent donc, à peu 
près, entre les mêmes échelons de la légende stratigraphique. On y trouve cer- 
tains niveaux fossilifères et aussi quelques niveaux lithologiques présentant une 
permanence telle qu'il est possible d’ établir avec certitude une corrélation entre 
ces gisements. 

_ Les repères stratigraphiques les plus constants sont, ainsi qu il se doit, les 
niveaux marins. Dans les suites étudiées ci-dessus, on en compte jusqu'à neuf 
(voir surtout la description du gisement de la Minerie). Le principal d’entre 
eux est évidemment l'horizon à Gastrioceras crenulatum. Nous avons pu l’iden- 
tifier dans chacune des concessions étudiées, à savoir : au toit de la Veine de Herve 
dans la concession de la Minerie et au toit de la couche Beaujardin dans les con- 
cessions de Herve- Wergifosse, de Micheroux et Hasard-Micheroux. 

C'est sur la base de ce repère fondamental que nous avons établi le raccord 
stratigraphique des suites étudiées (pl. ID). Cet horizon permet, au surplus, de 
situer dans ia légende stratigraphique internationale, les gisements de la partie 
orientale du massif de Herve faisant l’objet du présent travail. 

Sous cet horizon, nous en avons découvert un autre (avaleresse du puits 
Vieux-Bure, concession Hasard- Micheroux), principalement caractérisé par la 
présence de Gastrioceras cumbriense. Contrairement à ce qui a été observé en 
Angleterre, où Gastrioceras crenulatum et G. cumbriense se rencontrent au 
même niveau (cf. Bisar, W.S. 1924), il semble bien que, dans le massif de Herve, 
ces deux espèces, tout en pouvant coexister, sont principalement localisées, la 
première (G. crenulatum) dans l'horizon de Bouxharmont-Beaujardin, la seconde 
(G. cumbriense) en un horizon inférieur, situé 115 m sous le précédent, et qu’on 
peut appeler horizon de Fraxhisse. 

L'horizon dit de Stenaye, dont on situe le passage au toit de la couche 
Général (concessions Micheroux et Hasard-Micheroux) et de la couche Victoire 
(concession Herve-Wergifosse), à servi de base à M. Ém. Huuerer pour l’établisse- 
ment d'un tableau des échelles stratigraphiques du Bassin houiller de Liège (*7). 
Get horizon a été assimilé par M. A. RENIER au niveau marin du toit de la veinette 


(*) Homer, ÉM., 1941, pl. I: 1946, pp. 4-11 et pl. I. 
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sur Steinknipp du Limbourg néerlandais et au Wasserfall-niveau de la West- 
phalie (*). Il renferme, dans le bassin de Liège, sporadiquement il est vrai, des 
Lingules. Dans la région orientale du massif de Herve, il s’est révélé d'une pau- 
vreté absolue, à telle enseigne qu'aucune Lingule n’a pu y être décelée. 

En revanche, nous avons retrouvé d'une manière assez constante, au-dessus 
de la couche Fornay, le niveau à Lingula mytilloides dit niveau de Lairesse, 
signalé par M. Éu. Humusrer (*) et assimilé par lui au niveau de même nom du 
bassin de Seraing. C'est ce niveau que M. F. DEmaner parallélise avec l'horizon 
de Floriffoux du bassin de Charleroi (°°). 

Le niveau de Lairesse se situe au toit d’une veinetté au mur de laquelle on 
trouve, généralement, une formation de grès, souvent particulièrement durs. 
Au siège de Battice, ce riveau est surmonté, à quelques mètres, par un second 
niveau à Lingules, qui est lui-même couronné par une série de bancs renfermant 
une faune non marine, où abonde Anthracomya lenisulcata. Les deux niveaux y 
renferment, à côté des Lingules, quelques spécimens d'Orbiculoidea missou- 
riensis. Un troisième niveau à Lingules apparaît à trois mètres sous le niveau de 
Lairesse. 

Le niveau de Lairesse n'avait pas, jusqu'à ce jour, été signalé dans la con- 
cession Hasard-Micheroux; nous l’y avons découvert au toit de la première 
veinette au-dessus de la couche Beaujardin, où il contient également Orbicu- 
loidea missouriensis. 

Sous l'horizon à Gastrioceras crenulatum, les niveaux marins deviennent 
plus nombreux. 

La première veinette sous Veine de Herve-Beaujardin, dénommée Saint- 
Nicolas, renferme dans son toit, d’une manière constante, Lingula mytilloides 
associée à Orbiculoidea missouriensis dans les concessions de la Minerie et Hasard- 
Micheroux. Dans cette dernière, ce niveau vient d’être reconnu pour la première 
fois tout récemment. 

La deuxième veinette sous Veine de Herve, appelée Sotte-Veine dans la con 
cession de la Minerie, présente également en son toit un niveau à Lingula 
mytilloides; on retrouve des Lingules dans la concession Herve-Wergifosse, au 
toit de la veine Violette, qui peut ainsi être parallélisée à Sotte-Veine de la Minerie. 

La cinquième veinette sous Veine de Herve, dite Xhorré dans la concession de 
la Minerie, est également surmontée d’un niveau à Lingula mytilloides associées 
à Anthraconauta minima. Dans la concession Herve-Wergifosse, la veine corres- 
pondante, appelée aussi Xhorré, présente un toit ne renfermant qu'une faune non 
marine, notamment Anthraconauta minima et des écailles de Poissons. 

Vingt-cinq mètres sous la veine Xhorré, dans la concession de la Minerie, 
nous avons constaté la présence d’une épaisse assise marine renfermant, 


(#) RenIER, A., 1930, p. 83; 1938, planche hors texte. 
(®) HUMBLET, ÉM., 1920, pp. 43-44; 1946, M. p. 45. 
(5°) DEMANET, F., 1943, p. 30, 
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outre Lingula mytilloides, des Lamellibranches marins et notamment : Schizodus 
carbonarius, Sanguinolites interruptus, Aviculopecten sp., ainsi que Buca- 
niopsis sp. et Conularia crustula. Il se pourrait que ce niveau marin, dont la base 
nest pas accessible et n’a jamais été atteinte, fût l'horizon de Fraxhisse défini 
ci-dessus. 


* 
+ *X 


Parmi les principaux niveaux à faune non marine, on peut citer : 


l’épaisse zone (12 m), à Anthracomya lenisulcata, située sous le mur de la 
couche Xhorré dans la concession de la Minerie; 

les toits des deux veinettes surmontant la couche Xhorré, qui renferment, 
tant dans la concession de la Minerie que dans la concession de Herve-Wergifosse, 
des Ostracodes et des écailles de Poissons, associés, dans le toit inférieur, à Anthra- 
conauta minima et Carbonicola; 

le niveau à Anthraconauta couronnant l'horizon marin du toit de Veine de 
Herve-Beaujardin (concessions de la Minerie, de Herve-Wergifosse et Hasard- 
Micheroux); 

le niveau à Anthracomya lenisulcata, situé dans la stampe séparant Veine de 


 Herve-Beaujardin de la veinette Fornay (concessions de la Minerie, de Herve- 


Wergifosse et de Micheroux) ; 

l’épaisse zone (22 à 32 m), à Anthracomya lenisulcata, dans la stampe sépa- 
rant les 1 et 2° veinettes sur Fornay; 

le niveau à Anthraconauta minima du toit de la Veinette sous Grosse, dont la 
richesse en spécimens bien conservés a permis une étude biométrique de cette 
espèce (*’) (concessions de la Minerie et de Herve-Wergifosse); 

le niveau à Carbonicola robusta, d'une grande abondance, du toit de la 
Première Veinette sous Jeannette (concession du Hasard-Micheroux) ou de la 
Première Veinette sous Deuxième Veine des Champs (concession Micheroux); ce 
niveau est d'une grande constance dans tout le massif de Herve. On est tenté de 
le paralléliser avec le niveau caractérisé par la même espèce, qui se situe, dans 
le bassin de Seraing, au toit de la Première Veinette sous Castagnette (°°). 

le niveau à Carbonicola acuta du toit de la Deuxième Veine des Champs (con- 
cession de Micheroux); ce niveau est remplacé, au toit de la veine correspondante, 
dite Jeannette, de la concession Hasard-Micheroux, par une formation gréseuse 
surmontée d’une veinette. Cette variation de facies, qui s'apparente quelque peu 
au phénomène du « wash out », est particulièrement fréquente dans les niveaux 
à faune non marine, ainsi qu'il a déjà été signalé (°°); 


(51) DELEERS, CH. et PASTIELS, A., 1947. 
(5?) ANCION, CH., 1948 b, pp. 49 et 78. 
(55) In., 1948 a, p. 480; 1948 D, p. 78. 
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le niveau à Carbonicola aquilina du toit de la veine Jeanne (concession 
Hasard-Micheroux) ou Apolline (concession Micheroux). 


La partie supérieure de la stampe étudiée, c’est-à-dire les assises situées 
au-dessus de la couche Jeanne = Apolline, se montre presque totalement dépour- 
vue de niveaux fauniques. Signalons cependant la découverte, au toit du sillon 
supérieur de la couche Émile (concession Micheroux), de Leaia tricarinata MEEx 
et WorTuen forme minima Pruvosr. C’est la première fois que cette forme est 
signalée dans la zone de Genk du bassin de Liège (*) (*) (°°). 


* 
* *# 


Certains niveaux à végétaux peuvent aussi servir de repères stratigraphiques; 
ils sont caractérisés par des associations végétales se retrouvant souvent avec régu- 
larité suivant une large extension latérale. Citons principalement : 


le niveau du toit de la couche Quatre-Jean (concession Hasard-Micheroux), 
où abondent, parmi d’autres débris végétaux, les pinnules et les pennes de Neu- 
ropteris schlehani, les cônes, axes et bractées de Sigillariostrobus tieghemi, les 
Lepidophyllum. Ce niveau s’appauvrit cependant fortement vers l'Est et change 
de facies: la couche Grosse — Quatre-Jean présente dans les concessions de 


Micheroux, de Herve-Wergifosse et de la Minerie un toit presque dépourvu de | 


restes végétaux, tandis qu'on y voit apparaître quelques rares Lingules. 


le niveau à Cordaites du toit de la Veinette sous Venta (concession Herve- 
Wergifosse), que M. Êm. HumBLer a assimilé au niveau analogue du toit de la 
veinette sous Petit-Joli--Chêne du Bassin de Seraing (°); 


le niveau du toit de la couche Théodore (concession de Micheroux) ou 
Malgarnie (concession Hasard-Micheroux), où abondent des pennes bien con- 
servées de Mariopteris muricata, en association avec des espèces variées, dont cer- 
taines peuvent également être bien représentées (Linopteris neuropteroides, 
Neuropteris obliqua, Cordaites, Sphenopteris schumanni) ; 

le niveau du toit de la couche Florent (concession de Micheroux) ou Sidonie 
(concession Hasard-Micheroux), caractérisé par l’abondance, entre autres formes, 
de Linopteris neuropteroides, associé à Neuropteris gigantea et à Asterophyllites 
grandis ou à Lonchopteris bricei. Ce niveau semble correspondre à la zone à 
Linopteris neuropteroides du faisceau de Six Poignées du Bassin de Seraing (°°). 


54 


(54) PRUVOST, P., 1930, pp. 186-187. 

(55) RENIER, A., STOCKMANS, F., DEMANET, F. et VAN STRAELEN, V., 1938, p. 191. 
(56) DELMER, A., 1945, pp. 106-107. 

(57) HuMBLET, ÉM., 1920, pp. 42-43; 1946, p. 25. 

(5) Ip., 1920, pp. 14-16; ANCION, CH., 1948 D, pp. 39-40 et 70. 
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Il est à remarquer que la partie supérieure de la stampe étudiée est particu- 
lièrement riche en débris végétaux, principalement à partir de la couche Théodore 
(concession de Micheroux). 

Au toit de la Veinette sous Florent (concession de Micheroux), nous avons 
découvert un épais niveau floristique caractérisé par de nombreuses feuilles de 
Ginkgophyton (Psygmophyllum) delvali, forme rarement signalée jusqu’à ce 
jour dans le terrain houiller belge (°°). 


%k 
* *% 


Il existe enfin quelques niveaux lithologiques présentant un facies relative- 
ment constant. C’est le cas, notamment, pour certains niveaux gréseux : la forma- 
tion de grès sous la couche Général-Victoire, que M. Em. Humgzer a assimilée aux 
grès de Stenaye du bassin de Seraing (°°); les grès situés en dessous de la veinette 
Fornay; la formation gréseuse et parfois conglomératique gisant sous la couche 
Beaujardin-Veine de Herve; enfin, les grès reconnus dans la stampe sous la 
veinette Saint-Nicolas. 


% 
% % 


(°°) CAMBIER, R. et RENIER, A., 1910, pp. 23-28, pl. VI; RENIER, A., 1910, pl. 118; FouRr- 
MARIER, P., 1911; p. 121; RACHENEUR, F., 1928, pp. 251-252. 


(5°) HUMBLET, ÉM., 1946, M. p. 11. 
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En résumé, la synonymie des suites étudiées s'établit comme suit : 


: 
Concession Concession 
Hasard-Micheroux de Micheroux 
Louise —- 
Sidonie Florent 
— Ferdinand 
2 Émile 
Malgarnie Théodore 
— _ Léopold 
Jeanne Apolline 
Jeannette Deuxième 
Veine des Champs 
Veinette Veinette 
HO T2 0 0 
Général Général 
Deux Sillons — 
Venta — 
Veinette sous Venta — 
Quatre-Jean Quatre-Jean 
Veinette Veinette 
sous Quatre-Jean sous Quatre-Jean 
Veinette E > 
Niveau Ge 
Veinette Veinette 
HOri70n à 
Beaujardin Beaujardin 
Saint-Nicolas Saint-Nicolas 
Horizon à Gastrioceras 
Fraxhisse — 


GastrioceTras 


Concession 
de Herve-Wergifosse 


de Stenaye 


Victoire 
Venta 
Veinette sous Venta 
Grosse 


Veinette 
sous Grosse 


Veinette sur Fornay 


CTen ul ATUM 


Beaujardin 
Saint-Nicolas 
Violette 


Deuxième 
Veinette sur Xhorré 


Première 
Veinette sur Xhorré 


Xhorré 


Concession 
de la Minerie 


Grosse 


Veinette 
sous Grosse 


Veinette sur Fornay 


Veine de Herve 
Saint-Nicolas 
Sotte-Veine 


Deuxième 
Veinette sur Xhorré: 


Première 
Veinette sur Xhorré 


Xhorré 


cumbriense 
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CHAPITRE III 
Nature des charbons. 


Les charbons de la région orientale du Massif de Herve appartiennent aux 
catégories des houilles demi-grasses, quart-grasses et maigres. 

Leur rendement en matières volatiles varie de 16 à 7,5 % environ, suivant la 
couche considérée. C'est dans la partie nord-orientale, c’est-à-dire dans la con- 
cession de la Minerie, que l'on trouve les couches les plus maigres, tandis que la 
concession Hasard-Micheroux fournit les charbons les plus gras. À niveau strati- 
oraphique équivalent, la teneur en matières volatiles diminue régulièrement de 
l'Ouest vers l'Est. 

Les rendements moyens en matières volatiles des principales couches des 
gisements étudiés sont repris ci-dessous : 


Teneur moyenne 
en matières volatiles 
Couches en % Catégories 


Concession de la Minerie. 


(ROSES SES 8,70 Maigre-anthraciteux. 
Veinede Herve 7... 8,20 Maigre-anthraciteux. 
Saint-Nicolas. ........….. S,o0 Maigre-anthraciteux. 
PUINON ONE 7,40 Maigre-anthraciteux. 


Concession de Herve-Wergifosse. 


AVOCATS ME RE 11,25 Quart-gras. 
RO SSD ER ln t rence 9,40 Maigre. 
NOIR RE tn qite 10,30 Quart-gras. 
Bélarus... 9,35 Maigre. 
Saint-Nicolas 7 10,50 Quart-gras. 
NROIBEIEL ERRARRARR. LuL 9,90 Maigre. 


AROÉFO NN chaitauelesrnten 7,45 Maigre-anthraciteux. 
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Teneur moyenne 
en matières volatiles 
Couches en % Catégories 


Concession de Micheroux. 


ÉlOTENE Re Cr moe 15,00 Demi-gras. 
Hérdinantmmer tr tr 14,00 Demi-gras. 
Émile rsnieteee 13,50 Demi-gras. 
MhéOdOrE Mr 14,50 Demi-gras. 
L'ÉCODOLIMER SEAT 13,50 Demi-gras. 
ADOUINE me 15,50 i | Demi-gras. 
GénÉTAL MAN OLREREET 12,00 Quart-gras. 
MeNTAN Se 11,00 Quart-gras. 
Quatre-Jean ere re 12,00 Quart-gras. 
BEA ALAIN PET TER 11,00 Quart-gras. 
Salnt-NICOl AS MERE 10,00 Maigre. 


Concession Hasard-Micheroux. 


SAONE MAR EN ERE PE 16,00 Demi-gras. 
Malgarnie ................ 15,00 Demi-gras. 
TÉANNEr pe EEE 14,00 Demi-gras. 
JEAN ELEMENT 13,00 Demi-gras. 
GÉHÉTAT ER 12,00 Quart-gras. 
OA TA 13,00 Demi-gras. 
BEA ALAN 11,50 Quart-gras. 


L'examen de ces données montre que, dans la région étudiée, la règle dite de 
Hilt s'applique assez exactement. On observe, en effet, une diminution progressive 
de la teneur en matières volatiles au fur et à mesure qu’on pénètre dans des forma- 
tions straligraphiquement plus inférieures. 

Comme on peut le constater, la décroissance de la teneur en matières vola- 
tiles des houilles suivant l’ordre stratigraphique des couches varie relativement 
peu. C’est ainsi que dans la concession de la Minerie, la différence de teneur entre 
les couches extrêmes, Grosse et Xhorré, est de 1,30 %. La stampe séparant ces deux 
couches ayant une puissance de 175 m environ, la décroissance de la teneur en 
matières volatiles se fait à raison de 0,74 % par 100 m de stampe. Dans la conces- 
sion de Herve-Wergifosse, entre les couches Victoire et Xhorré, la différence est 
de 8,80 % pour une stampe de 350 m de puissance environ. L’abaissement de la 
teneur en matières volatiles atteint donc le taux de 1,08 % par 100 m de stampe. 
Dans la concession de Micheroux, entre les couches extrêmes, Florent et Saint- 
Nicolas, la différence de teneur est de 5 %, pour une stampe atteignant 570 m 
environ, ce qui amène le taux de la décroissance à 0,87 % par 100 m de stampe. 
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Enfin, dans la concession Hasard-Micheroux, entre les couches Sidonie et Beau- 
jardin, la différence de teneur est de 4,5 % et la stampe séparant ces deux couches 
est de 450 m. La diminution de la teneur en matières volatiles se fait donc à raison 
de 1 % par 100 m de stampe. 

D'une manière générale, ces observations confirment la règle énoncée par 
M. M. Lecraye (°), à savoir « que l’écart en matières volatiles par 100 m de 
stampe diminue au fur et à mesure que l’on passe à des charbons de plus en plus 
maigres ». En effet, l'écart le plus faible s’observe dans la concession de la Mine- 
rie; il est sensiblement plus fort dans la concession Hasard-Micheroux. 

Ces écarts sont nettement inférieurs à la moyenne des écarts de oo 
du bassin de Liège, qui est 1,4 % par 100 m de stampe (*). 

Quant à l’amaigrissement des houilles dans la direction de l'Est, il ressort 
clairement du tableau ci-dessus, notamment en ce qui concerne la couche Beau- 
jardin-Veine de Herve. Ce fait est d’autant plus remarquable que, par suite de 
l’'ennoyage général du massif, cette veine se situe à bien moindre profondeur 
dans la région orientale que dans la région occidentale. 


(tt) LEGRAYE, M., 1942, pp. 143-144. 
(2) In., 1942, p. 148. 
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CHAPITRE IV 


La tectonique. 


Ainsi qu'il a été dit au chapitre introductif, le Massif de Herve est compris 
entre la zone anticlinale de Cointe et de la Chartreuse, au Nord, et la faille de 
Saint-Hadelin, faille de charriage apparentée à la faille Eifelienne, au Sud. 

Le versant méridional de la zone anticlinale de Cointe et de la Chartreuse 
est lui-même affecté de failles de charriage importantes, telle la faille des 
Aguesses, la plus septentrionale d’entre elles, dont nous avons déjà parlé 
ci-dessus. Enfin, le massif lui-même est traversé par une série de failles du même 
type qui le découpent en un empilement d’écailles imbriquées. 

Cette structure a été particulièrement bien mise en relief dans un travail dé 
synthèse inédit, réalisé par M. Ému. HumgLer, et que cet auteur a bien voulu nous 
communiquer. Nous nous en sommes largement inspirés dans les lignes qui 
suivent. 

Des failles de charriage traversant le Massif de Herve, les unes se poursuivent 
sur toute l'étendue du bassin, tandis que les autres se relaient ou se perdent dans 
un pli (voir pl. 1). Les principales de ces failles sont, du Nord au Sud : 


la faille des Aguesses, déjà citée, dont le rejet atteint 1.200 m; 

la faille de Bellaire, dont le rejet pourrait atteindre 2.000 m:; 

la faille de Quatre-Jean; 

la faille des Onhons, qui prend naissance dans un pli, dans l'Ouest de la 
concession de Wérister, et dont le rejet augmente vers l'Est jusqu’à atteindre 
600 m, puis diminue progressivement tandis que la faille est relayée par : 

la faille de Wérister, qui se prolonge vers l'Est jusqu’à la concession de la 
Minerie, c'est-à-dire presque jusqu’à la terminaison orientale du massif; 

la faille de Micheroux, dont le rejet est de l’ordre de 300 m dans la conces- 
sion de Wérister, mais qui disparaît à l'Est du méridien du Grand-Bure du Hasard; 

la faille des Steppes, dont le rejet est de 800 m dans la concession de Wéris- 
ter et qui semble se prolonger vers l'Est par la faille du Hasard; 

la faille de la Rochette, qui semble se poursuivre vers l'Est par la faille du 
Tunnel, dont le rejet est de l’ordre de 600 m; 

la faille des Xhawirs, connue dans le Sud de la concession de Herve-Wergi- 
fosse et qui paraît être formée par la réunion des deux failles précédentes: 

la faille de Saint-Hadelin, qui constitue la limite méridionale du gisement 
exploitable et dont le rejet atteint 3.000 m. 
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Toutes ces failles présentent une inclinaison, relativement faible, vers le 
Sud; M. Eu. Huwezer et M. M. Lecraye estiment que le déplacement le long de ces 
failles implique une composante horizontale qui peut être égale ou même supé- 
rieure à la composante suivant l’inclinaison (°*). 

Eu égard aux modifications des caractères des veines de part et d'autre de 
certains de ces charriages, M. Ém. HumBzer divise le gisement des plateaux de 
Herve en quatre massifs principaux. 

Le premier de ces massifs est limité au Sud par la faille des Aguesses; le gise- 
ment y est compliqué d’une série de plis se relevant vers l'Est, de sorte que cette 
écaille devient stérile à partir de l'extrémité nord-orientale de la concession de 
Wérister. 

Le deurième massif est compris entre la faille des Aguesses et La faille de 
Bellaire, qui le limite vers le Sud. L’allure en plateure régulière y prédomine 
largement. 

La faille des Onhons ne modifie pas les caractères stratigraphiques des 
couches; la faille de Micheroux présente un assez faible développement. C'est 
pourquoi on considérera la faille des Steppes — et son prolongement oriental, 
la faille des Xhawirs — comme limite méridionale du troisième massif. C’est 


dans celui-ci que se situent la majeure partie du gisement des concessions 


Hasard-Micheroux et de Herve-Wergifosse et la totalité des concessions de Miche- 
roux et de la Minerie. C'est donc à ce massif que s'applique l'étude stratigraphique 
faisant l’objet du présent mémoire. 

Son allure générale est celle d’un synclinal, vaste cuvette aux flancs plissés 
dans la concession de Wérister, se simplifiant, se rétrécissant et se relevant vers 
l'Est, pour ne plus constituer, dans la concession de la Minerie, que le pli simple 
que nous avons décrit. Dans cette partie orientale du massif, le flanc sud du syn- 
clinal se redresse jusqu'à devenir subvertical et vient buter contre la faille des 
Xhawirs qui le cisaille (voir pl. I. 

Le quatrième massif s'étend au Sud des failles des Steppes et des Xhawirs et 
sa limite méridionale est consituée par la faille de Saint-Hadelin. Ce massif est 
encore peu connu à l'heure actuelle. 

Enfin, au Sud de la faille de Saint-Hadelin se situe un massif constitué en 
majeure partie de Namurien et de Dinantien, connu sous le nom de massif de 
Saint-Hadelin. Aucune exploitation n1 recherche positive n’a été effectuée jusqu'à 
ce jour dans ce massif; Ém. HumBLer ÿ a cependant reconnu l’existence d’un syn- 
clinal, qu'il a dénommé « synclinal dé Saint-Hadelin » (. 

L'allure du gisement des plateaux de Herve, esquissée ci-dessus, montre que 


(55) HUMBLET, ÉM., 1942, pp. 167-169; LEGRAYE, M., 1943, pp. 228-231. 
(54) HUMBLET, ÉM., 1942, p. 166. 
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l'effet des charriages qui se sont succédé a été de superposer un certain nombre 
de fois les mêmes formations et les mêmes couches, en les relevant du Sud vers le 
Nord. 

Ces failles de charriage sont affectées, de même que les strates, par une série 
de failles transversales, de nature radiale, dont l'effet est, le plus souvent, d’abais- 
ser le gisement vers l'Est. 

La principale parmi celles-ci est la faille de Magnée, de direction Sud-Nord, 
qui se prolonge, vers le Nord, par la faille d'Évegnée, puis se poursuit à travers le 
synclinal de Liège, où elle porte le nom de faille de Bouhouille. 

Elle est flanquée, vers l'Ouest, de la faille de Lonette, de même direction et 
qui semble, vers le Sud, se confondre avec El CT 

Les failles d'Évegnée et de Lonette traversent l'extrémité ouest de la conces- 
sion Hasard-Micheroux. De cette façon, elles constituent, en quelque sorte, la 
limite occidentale de la région étudiée dans le présent travail. 

Les autres failles radiales sont de moindre importance et de moindre déve- 
loppement. Nous avons cité, lors de la description des concessions minières, les 
failles du Grand-Bure et Bas-Bois de la concession Hasard-Micheroux, la faille 
de José et les crains d'Elvaux et de Crève-Cœur de la concession Herve-Wergi- 
fosse, et les failles Monty, Mouhy et d’Ostende de la concession de la Minerie. 
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